Jean-Jacques Velasco 


Le détective de l'espace 


C'est l'homme des mystères à élucider : chute de débris spatiaux, 

phénomènes atmosphériques insolites, objets volants plus ou moins identifiés. 
Pour cet ingénieur du CNES, responsable du Service des expertises 

des retombées atmosphériques, ce sont autant d'histoires à reconstituer. 


PAR DOROTHEE BENOIT-BROWAEYS 


"insolite ne lui a pas tourné la 

tête, Depuis quinze ans qu'il 

récolte tous les événements 

bizarres du ciel, Jean-Jac- 
ques Velasco n'en demeure pas moins 
pragmatique et patient. « Je cherche juste 
à faire la part des choses, le tri entre le vrai 
et le faux, les faits et l'illusion. » Dange- 
reux, pourtant, de se poser comme scienti- 
fique au milieu des ovnis ! Cet empécheur 
de tourner en rond n'a pas la tâche facile ! 
Et sa position d'ingénieur responsable, au 
sein du CNES (Centre national d'études 
spatiales), du Service des expertises des 
retombées atmosphériques (SEPRA à 
Toulouse) tient parfois de l’acrobatie. 
L'inconnu, ça fait peur ! 

Pourtant ce service, sans équivalent 
dans le monde, n'ariende nouveau. Créé en 
1977 (c'était alors le GEPAN) sous l'im- 
pulsion de Claude Poher, issu du départe- 
ment fusées-sondes du CNES, le SEPRA est 
une mine colossale et unique : ce sont 
quinze ans d'archives, d'études de cas, 
d'élaboration de méthodes d'approche 
rigoureuses. Tout un savoir-faire. Des 
protocoles ont été définis avec la gendar- 
merie, la police et l'armée de l'air, pour 
standardiserle recueil des témoignages et 
enquêtersur le terrain. Et, surtout, psycho- 
logues et sociologues se sont intégrés aux 
équipes pour repérer la part de mythe, de 
fantasme, de charge émotionnelle défor- 
mant les observations. 

Tout arrive dans le bureau de cet homme 
tranquille, à la carrure solide, ancré dans le 
concret. Sa bibliothèque : « Des tas d’his- 
toires ufologiques. » La Bible aussi. «Ça 
compte, ce que les gens ont dans la tête. » 
Sur une table, un bout de tôle calcinée, un 
boulet de pierre, des photos étranges de 
boules incandescentes.. vestiges d’aven- 
tures plus insolites les unes que les autres. 
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Il faut s'attendre a tout. Il raconte. Là, c'est 
un bout de réservoir de fusée soviétique, ici 
une météorite, à droite un fragment 
d'obus, au fond un morceau de peuplier 
cassé par la < foudre en boule ». Pour lui, la 
plupart des gens qui parlent d’ovnis se 
prononcent sur un sujet qu'ils ne connais- 
sent pas. Et il veut se battre pour prendre 
au sérieux ces affaires et créer un orga- 
nisme européen pour répondre aux mani- 
pulations, éviter les supercheries comme 
dans la polémique belge sur les ovnis de 
1990. 

«Le scientifique n'a pas le droit de 
croire, il analyse les faits.» A 46 ans, 
Jean-Jacques Velasco est «l'homme des 
mystères qui peuvent être élucidés ». Sa 
formation d'opticien lui a donné l'œil 
discriminateur. Il a d'ailleurs conçu un 
simulateur d’ovni-le simovni — pour aider 
à caractériser les phénomènes. C’est une 
sorte de lunette dans laquelle sont proje- 
tées des lumières variables que l’on super- 
pose au paysage. L'observateur peut re- 
produire et enregistrer ainsi la trajectoire, 
la vitesse, l'intensité lumineuse des objets 
qu'il a vus. Une façon d’apprivoiser l'évé- 
nement... 

Avec cet expert du ciel, l'impression- 
nant peut devenir banal. Comme cet 
énorme triangle lumineux, observé le 
5novembre 1990 etdécrit par875témoins, 
qui n'était rien d’autre que la rentrée dans 
l'atmosphère du troisième étage d'une 
fusée soviétique Proton. Cette identifica- 
tion a pu se faire grâce aux services 
permanents de la NASA qui transmet au 
SEPRA les données sur les 7 000 objets en 
orbite actuellement répertoriés et numé- 
rotés (sans compter les quelque 5 millions 
de « miettes > d'une taille inférieure à 
10 cm!). Cette surveillance de l'espace 
devient d’ailleurs un enjeu important pour 


programmer les vols de navette et protéger 
les satellites qui risquent de subir une 
collision. 

Quand un très gros objet « s'annonce » 
comme Saliout 7, en février 1991, ou 
Cosmos 1402, retombé au Canada en 1982 
(dangereux car doté un réacteur nu- 
cléaire), le SEPRA est en alerte. Les sta- 
tions de poursuite françaises prennent le 
relais des systèmes radars américains 
extrêmement performants comme le 
GBRX qui détecte un débris de 1 cm à 
2 000km d'altitude | Et l'orbite du corps en 
dérive est suivie afin de prévoir son impact 
final sur le globe. Il est certain qu'avec 
l'accélération du rythme de lancement des 
fusées, on assiste à des retombées d'étages 
de plus en plus fréquentes, environ une à 
deux par semaine. Avis aux amateurs 
d'explosions ou de traînées gigantesques 
dans le firmament ! 

Plus de 25 % des phénoménes observés 
trouvent ainsi des explications simples, 
liées à des retombées spatiales, des phares 
d'avions, des planètes en situation insolite 
ou même des nuages particuliers très 
hauts. Près de la moitié des cas demeurent 
insuffisamment décrits et de ce fait sont 
inexploitables. Reste la catégorie des phé- 
nomènes non identifiés, énigmatiques 
(10 % à 30% des descriptions selon les 
époques), « ces intrigues qui stimulent ». 

L'affaire de Trans-en-Provence continue 
ainsi de poser de sérieuses questions, plus 
de dix ans après. « On a mis le doigt sur 
quelque chose d'exceptionnel », affirme 
Jean-Jacques Velasco. Ce 8 janvier 1981, 
un homme travaille seul dans son jardin. 
Vers 16 h 30, avec un léger sifflement, un 
objet brillant se rapproche et atterrit en 
contrebas, en faisant un bruit métallique. 
Trente secondes plus tard, l'engin repart, 
laissant au sol des traces bien visibles -un 
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L'objet tenu par J.-J. Velasco est un morceau de tôle 


cercle de 2,50 m de diamétre — et des 
perturbations des pousses de luzerne 
environnantes, identifiées par des biolo- 
gistes comme un vieillissement prématuré 
dà à un fort champ électromagnétique. 
Selon les experts, « aucun engin, méme 
militaire, n'est capable d'un tel compor- 
tement ». 

Même constataprèsunautre événement 
non moins troublant, celui de + l'ama- 
rante » qui, le 21 octobre 1982,surprendun 
biologiste ardennais en plein midi. Pen- 
dant vingt minutes, celui-ci observe une 
soucoupe ovoide d'un bleu-vert lagon, en 
sustentation silencieuse. Encore une fois, 
la végétation confirme l'impact : quelques 
pieds de queues-de-renard ou amarante 
sont trouvés désséchés. Dans le monde, 
quelques dizaines de faits très disparates 
(affaires de Téhéran, de Socorro...) gar- 
dent ainsi leur épaisseur de mystère. « En 
aucun cas, on ne peut balayer d'un revers 
de main l'hypothèse extraterrestre », re- 
connaît Jean-Jacques Velasco. Et s’il se 
trouvait confronté à de telles apparitions 7 
«Je n'hésiterais pas à prendre un marteau 


pour taper sur l'engin et provoquer quel- 
que chose ! » 

Il le sait. Faire parler le ciel touche à 
l'inconscient collectif, aux besoins d'éva- 
sion de chacun. « Les gens ont plus besoin 
de rêve que du troisième étage d'une fusée 
en désintégration ! On préfère écouter 
Alain Delon affirmer qu'il croit à des 
manifestations surnaturelles que nos ex- 
pertises. » Ilse réfère volontiersaux propos 
du professeur américain Allen Hynex pour 
décrirela dérive des témoignages: « Quand 
on est confronté à quelque chose d'in- 
connu, il y a comme une surenchére, une 
escalade des hypothéses. D'abord on cher- 
che coûte que coûte à relier ce que l'on voit 
à du “déjà vu”. Si cette identification bute, 
c'est l'imaginaire qui prend la relève. » 
Résultat : les gens trés formés ne sont pas 
les meilleurs témoins. On ne s'étonnera 
pas que Jean-Pierre Haigneré, pilote et 
doublure de l'astronaute Michel Tognini, 
ait vu dans la combustion d'un étage de 
fusée, en novembre 1990, les manœuvres 
d'approche d'un Boeing 747! Les plus 
doués pour la restitution fidèle sont les 
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valciné provenant d'un réservoir de fusée soviétique retrouvé dans le Berry. 


astronomes amateurs, neutres et dépour- 
vus d’angoisses... 

Le SEPRA sert ici les sciences humaines. 
Des psychologues, comme Manuel Jime- 
nez, du Laboratoire de recherche cognitive 
et expérimentale de Montpellier, exploi- 
tent ces divers témoignages pour tenter de 
saisir la psychologie de la perception. 

À force de traquer le mensonge, Jean- 
Jacques Velasco se méfie de« ceux qui, par 
conviction, sont déconnectés de toute 
réalité ».Ilsetient à la croisée des chemins, 
capable de recueillir à la fois des mots et 
des mesures. En contact permanent avec 
les témoins, lés lieux, les images, il recon- 
naît la part de mystère qui demeure, ces 
traces, ces effets uniques. « Les astronomes 
voient de plus en plus dans l'hypothése 
extraterrestre quelque chose de crédible. 
Quand on voit comment, en 400 000 ans, 
l'homme, exploitant la même silice, a su 
passer du galet taillé à la puce des ordina- 
teurs, on mesure les pas inimaginables que 
la technologie peut encore faire. Qui nous 
dit que d'autres, ailleurs, ne nous ont pas 
devancés ? > D 
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` Close Encounters 
The UFO Fragme 


RUFO close encounters of the second 
kind are cases of physical evidence 
found in conjunction with UFO sight- 
ings. This physical evidence includes 
such things as large counterclockwise 
" swirls, burnt circles known as UFO 


rings and fragments possibly of UFOs. 
The fragments constitute one of the 


evidence available to the ufologist. For 
theoretically, at least, if we had but 

— one piece of the material from which 
UFOs are made, we could make some 
sort of statement as to how they are 
constructed and, perhaps, who con- 
structed them. 

The discovery of UFO fragments 
is a rare and special event, but it is 
not unknown in the literature of ufology. 
On June 30, 1908, in the Tungus for- 
ests of Siberia, hundreds of farmers 
and villagers witnessed a brillant ball 
of fire suddenly appear on the horizon 
in a fuming mushroon-shaped cloud. 
Shock waves were felt around the world 
and 20 million square kilometers of 
soil and tens of millions of trees were 
destroyed. Since then nearly 80 ex- 
peditions have been made to the side 

l and some amazing facts about the ex- 
plosion have been discoverd. First, the 
tungra explosion was caused by a cos- 

— mic body which changed both its course 

and velocity in flight. Second, the ex- 
plosion took place about ten kilometers 
above the earth's surface and was ther- 
monuclear in origin, having the power 
of a ten-megaton hydrogen bomb. 
Soviet scientists recently announced 
the discovery of metallic fragments 
buried at the site and have been frank 
enough to label thé fragments “of an 
unusual nature,” but no final report 
has been issued to the public. Without 
doubt, many similar cases of fragments 
from unidentified flying objects have 
occurred throughout the world with 
little follow-up and no real analysis. 
It is only in recent years, with the 

| proliferation of world UFO organiz- 
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rarest and most important areas of 


al 


" 
ations with a propensity toward scien- 
tific analysis, that such cases have re- 
ceived the kind of attention they deserve. 

The analysis of physical evidence of 
UFO encounters of the second kind 
requires a wide range of scientific skills 
and equipment. Tests for magnetism 
and radioactivity are routine, as well as 
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ed over a large 
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by electron microscope. 


Metal fragments from the Socorro case 
in a photo taken by Ray Stanford before 
he turned them over to NASA scientists. 
{From Socorro Saucer In A.Pentago Pantry 


spectrographic analysis and acid tests. 
Where warranted, the sample should 
be subjected to X-ray diffraction or 
nuclear disintegration tests to reveal 
its atomic structure. Mass spectrometer 
and thermal gravimetric tests are also 
important. Although they are all expen- 
sive and time consuming, they are in- 
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Angel hair sample magnified 2000 times 


dispensable in the proper identification 
of fragments. The United States or- 
ganizations with access to equipment 
for fragment analysis are the Center 
for UFO Studies (CUFOS), Mutual 
'O Network (MUFON), Aerial Phen- 
na Research Organization (APRO) 
id International UFO Registry (IÙ- 
POR). These organizations will provide 


‘ee analysis of suspected UFO frag- 


ents. In addition, ¢ 
in conjunction with Brows 
niversity and the Smithsonian Astro- 
physical Laboratory, will analyze frag- 
ments sent in by readers at no cost. 
With this new physical emphasis on 
UFO encounters, it is hoped that hard 
evidence for the reality of UFOs will 
soon be forthcoming! 

For purposes of analysis, UFO traces 
consist of two kinds: chemical and 
physical. Chemical traces are often 
detected in the soil of "UFO rings," 
the peculiar circular patches of burnt 
soil and dying vegetation often found 
in cases of UFO landings. There are 
over 300 such cases on record and 
some of them have turned up strange 
crystalline structures, such as the Del- 
phos, Kansas, case which occurred in 
November 1971. The soil in the Del- 
phos ring wouldn't even absorb ordin- 
ary tap water and reportedly glowed in 
the dark from the strange energy it 
had taken on. In another UFO ring 
case near Erie, Pennsylvania, in July 
1966, two policemen found a thick fluid 
on the ground, clear as water, bui 
which wouldn't seep through the sandy 
soil. Metallic landing pods caused 
peculiar indentations near San Juan, 
Argentina, in November 1968. A large 
burnt ring of vegetation was also found, 
in which mushrooms grew to enormous 
sizes! 

Other chemical traces have been re- 
ported streaming from. UFOs in fly- 
over cases. One of the carliest occurred 
in Wolokalamsk, Poland, in April 1832, 
when a strange object or cloud covered 
à ten-square-mile area with a soft, 
transparent oil that burned with a 
smokeless blue flame. Analysis of the 
substance revealed a strange acid un- 
known in the annals of chemistry. The 

formula was : 10CH + 40H. More 
common have been cases of so-called 
“angel's hair” seen falling from UFOs. 
Raymond E. Fowler, Director of In- 
vestigations for MUFON, has made 

a thorough analysis of angel hair strands 

| collected in October 1973 in Sudbury, 
Massachusetts. The strands were col- 

] lected by Mrs. June Margolin, who 
ի | saw them falling from “a sort of globe, 
ball-shaped shiny object in the sky.” 


Investigator Fowler sent a sample of 
several laboratories, which found the 
material to be 95% organic and 5% 
inorganic, The organic material could 
not be identified and not one of the 
laboratories could identify the source 
ofthe strange strands. A sample of the 
material was also given to Dr..J. Allen 
Hynek, who sent it to a leading scien- 
tific laboratory for analysis, Hopefully, 
a complete report on the findings will 
be available in the near future. 
Physical traces are solid, often metallic 
fragments from UFOs. A number of 
institutions have such fragments in 
their possession. The Mexican National 
Polytechnic Institute has a metal plate 
with strange writings on it found in a 
field by two brothers, Payo and Yago 
Rodriques, after they reportedly saw 
a UFO land in August 1965. The Brazil- 
ian National Railway Metallurgical 
Laboratory also has a peice of peculiar 


Fragment from an object that exploded 
over a lake in northern California in March 
1975. 


PURE ER RC CERTA 
metal obtained from a UFO encounter 


which occurred on the banks of the 
Paraiba River in the Brazilian state 
of Sao Paulo in August 1965. A Jab- 
oratory in England still has metal frag- 
ments found after a UFO landing near 
the village of Scoriton Down in April 
1965. 

Brown University is analyzing some 
odd-looking metallic slivers found in 
New Jersey, in conjunction with UFO 
sightings in that area. The metal is 
made up of peculiar heart-shaped cyr- 
stals. The Smithsonian Astrophysical 
Laboratory also has some fragments 
of an object which exploded over a 
lake in northern California. Initial geo- 
logical analysis of the yellow metallic 
fragments showed that the fragments 
were resistant to every available acid 
and could not be melted by a normal 
carbon are. They had the appearance 
and density of pure silicon but were 
electrical conductors. Further tests 


sponsored by UFO at a New 
York metallurgical laboratory revealed 
the fragments to consists almost ex- 
clusively of iron, with some faint traces 
of vanadium, molybdenum, magnesium 
and nickel. Nonetheless, the fragments 
were non-magnetic, crystalline struc- 
tures composed of less than .0001 
percent silicon! UFO spon- 
sored X-ray diffraction tests at Brown 
University, which showed the material 
might be a rare form of crystalline 
iron pyrite or marcasite. Hopefully, 
tests at the Smithsonian Astrophysical 
Laboratory will positively identify the 
fragments as being either from a met- 
eorite or a UFO, or simply pieces of 
"fools gold." The only similar case 
happened in August 1872 in Zurich, 
Switzerland, when crystals of iron py- 
rite reportedly fell from the sky. 

The best-known case of UFO frag- 
ments took place just outside Socorro, 
New Mexico, on April 24, 1964. Patrol- 
man Lonnie Zamora was chasing a 
speeding car when he noticed what he 
thought to be a car in trouble off the 
road. Giving up his chase, he turned 
off the paved road to assist the stran- 
ded motorist when he noticed it was 
not a cay at all buta mysterious egg- 
shaped craft. As he approached, the 
craft suddenly took off and disappear- 
ed, but it had left distinct landing 
pod marks in the rocky soil. Ray Stan- 
ford, now ctor of Project Starlight 
International, was one of the first in- 
vestigators at the scene and he was 
able to collect a few metal fragments 
that had scraped on a rock when the 
UFO landed. Working with NICAP, 
the National Investigations Committee 
on Aerial Phenomena, the fragments 
were turned over to a NASA scientist 
for analysis. The first reports were that 
the metal could not occur naturally and 
that it consisted of a zinc-iron alloy 
which was not known to be manufact- 
ured by any nation on earth. But then 
the NASA scientists suddenly said they 
were mistaken and the fragments were 
just silica. And just as inexplicably 
they stated that they could not return 
the sample! The whole story is true 
and makes fascinating reading (Socorro 
Saucer In A Pentagon Pantry by Ray 
Stanford, Blueapple Books, P.O. Box 
5694, Austin, Texas 78763, $8.95). 

The Socorro story underscores the 
importance of turning supposed UFO 
fragments over to competent civilian 
authorities. Someday, what the govern- 
ment doesn't want us to know will catch 
up with federal officials and tha cries 
of “cosmic Watergate” will topple 
government secrecy once and for all! @ 
39 


m à 


GdM 53 — 9 


* il vostio avvistamento trova riscontro nella 
casistica italiana ed ë, ufologicamente parlando, ca- 
fatterizzato: proprio dal secondo oggetto che cade 
verso terra con movimenti a » foglia morta ». Bi- 
Sognerebbe poter stabilire sopra quale zona si 
irovassero B oggetti e a che distanza dal vostro 
punto di osservazione. Poi sarebbe necessaria un" 
altra indagine per poter dedurre se il secondo og- 
getto sia Q no atterrato. Purtroppo molto tempo è 
ormai passito e vane sono le speranze di poter 
trovare qualcosa. Il vostro caso. che non credia- 
TO possa vere un nesso con quello verilicatosi 
nella stess zona il 9 aprile successivo, reca il 
ո. 1315. 


. Alessandria 

Ց Davide Passi, via Piacenza 66, Alessandria - La 
ringraziamo, per averci inoltrato la segnalazione di 
nn ento ‘avverto. M eiai EA 
giugno 1974. Ne furono testimoni alcuni giovani 
radioamatori alessandrini. La sera del 28, il fe- 
nomeno fu notato dai fratelli Rivera, abitanti in 
via Vochieti 5. Si trattava di un oggetto luminoso, 
M A RE cd ile 
Permiten e glettasta. Interne. all'oggetto no ruo: 
tava un altfo dalla forma di mozzicone di sigaretta 
pure con luce intermittente. Quest'ultimo oggetto 
si è poi diretto da sud a ovest, scomparendo all’ 
Srizzonta l'une. ventional. secondi. Տարրա, 
mente è scomparso anche il primo oggetto. La sera 
dopo, un fénomeno analogo fu notato sul tardi ca 
vat ei pae sonde oat 
tante in via G. Galilei 43. Questa volta gli og- 
getti erano tre, tutti a forma di sigaretta e 
SI ական Valbatiale t sono diverter rie 
direzioni, stomparendo rapidamente. Di tutto dette 
notizia, a Suo tempo, IL PICCOLO del 30-6-1974. | 
casi, che Presentano una fenomenologia tipicamen- 
te ufologica. sono stati momentaneamente archi- 
viati col n 1328. 


In breve : 


@ Vincenzo Scozzarella, Latina (?) - Le abbiamo 
scritto, má la lettera non le è pervenuta. Comunichi 
sempre esfitto il suo indirizzo. 1 componenti la SUF 
hanno provveduto a completare il caso 1223/a. 
Poiché il fatto risale al 1966, la scheda viene mo- 
mentancaniénte archiviata in attesa di essere utiliz- 
zata per i prossimi volumi di UFO IN ITALIA, col- 
lana di cui è in preparazione il secondo volume re- 
lativo alla grande ondata del 1954. 

e Michele Grassi, Rho - Ci è pervenuta la sua 
cartolina postala ‘priva di indirizzo. Rispondiamo 
pertanto brevemente alle sue domande, E' impossi- 
bile spulciare quasi 4.000 schede segnaletiche per 
stabilire titti gli eventuali casi ufologici che inte- 
ressarono Rho. Possiamo accontentarla solo se lei 
stesso ci indicherà data e possibilmente ora dell 
avvistamento. Per | nostri libri la consigliamo di rl 
volgersi direttamente alla Casa Editrico. Non è fa- 
cile, grazie anche al caos postale imperante. far 
pervenire: puntualmente i giornali in edicola, 

e Castellana, via Giovanni da Procida 27, Milano - 
La ringraziamo per la notizia trasmessaci. Interessan 
te è la sua citazione di un passo dell'Apocalisse 
«..9 la terza parte delle acque divenne assen- 
zio; e mîditi degli uomini morirono di quelle ac- 
que perclbcché erano divenute amare... ». 

* Bruna Becchioli, via Leonardo da Vinci, 50 (7), Fi- 
renze - Li lettera che Le avevamo inviato è tornata 
al mittente. Ci comunichi con esattezza 11 suo in 
rizzo. Lo Spazio sul nostro giornale è assai limitato 
e non sempre possiamo pubblicare tutto. 


Fenomeno atmosferico 


6 Marco Raffa, corso Genova 61/21, Lavagna (06- 
nova) - Non ci sembra che 11 fatto dell'agosto del 
1974 rivesta un interesse ufologico. Infatti, molto 
probabilniente. si trattò di un semplice mulinello 
d'aria che investi la sua terrazza ed impauri gli 
animali. Lo stato d'irrequietezza in cui vennero a 
trovarsi poteva anche essere causato dal maltempo 
e da quel magnetismo che in particolari condizioni 
meteorologiche persiste nell'aria. | gatti in partico- 
laro song molto serisibili riguardo a ciò. Ancho le 
momentahee assenze assolute di vento sono una 
caratteristica di queste condizioni. Aggiunga poi che 
durante la notte qualunque rumore è eccessiva- 
mente valutato dai noggri sensi e completerà il 
quadro. Le facciamo anche notare che il più delle 
volte gli UFO non producono rumori assordanti. ma 
anzi spesso, specialmente di notte, passano inosser- 
vati per non produrne affatto. Questo caso. a diffe- 
renza detli altri che ci ha segnalato e che sono stati 
Schedati con i numeri 1330, 13308 e 13305, non è stato 
schedato e pertanto non ha numero di documento. 


| Risponde Carlo Andreini su quesiti d'Astronomia | 


Il sig. Massimo Lorenti di Latina, 
Via Botticelli 32, serive: 


«Sono un appassionato lettore del 
G.d.M. ma mi interessa particolarmente la 
rubrica di astronomia perché sono un di- 
lettante astronomo. Qualche anno fe com- 
prai un telescopio (aveva circa 15 anni), un 
"Laurel" con 234 ingrandimenti D = 
60 MM, F = 700 MM; naturalmente è un 
buon telescopio (almeno lo spero) ma vor- 
rei un suo giudizio. Ho già scrutato parec- 
chio con questo telescopio; pensi che una 
volta mentre stavo puntando, vidi un og- 
getto in movimento e lo seguii per un poco. 
Ora però vorrei potenziarlo: come potrei 
fare? Inolire vorrei sapere dove richiedere 
e comprare delle buone carte stellari, dato 
che le mie sono insufficienti » 
® Il telescopio è buono e rende bene anche 
al limite della potenza. Potenziare un te- 
lescopio da 254 X e con un obbiettivo da 
60 m/m è come voler far volare una mo- 
tocicletta (mi si scusi il paragone), infatti 
anche aumentando gli ingrandimenti i ri- 
sultati, se non saranno pessimi, saranno 
inferiori di certo; 234 X in un telescopio 
come quello în questione sono anche trop- 
pi. È meglio usarlo con un ingrandimento 
inferiore a tutto vantaggio dei risultati 
Gli ingrandimenti hanno un'importanza 
relativa; sono più importanti il potere di 
separazione e la luminosità (direttamente 
collegata al diametro dell'obbiettivo). Vor- 
rei ancora ricordare che Galileo scoprì i 
satelliti Medicei di Giove con un cannoc- 
chiale con oculare divergente di soli 30 X. 
In qualsiasi libreria ben fornita potrà tro- 
vare carte stellari; sono buone quelle edite 
da Hallwag-Berna. 


Massimo Magnani di Forli, Via G. 
Sozzi 9, scrive: 

«Sono un ragazzo di 13 anni appassio- 
nato di ottica e astronomia; fin dall'infan- 
zia mi è piaciuto osservare e scoprire i 
misteri del cielo. È da qualche mese che 
cerco di costruire un telescopio, ed è per 
questo che la prego di risolvere i miei 
quesiti: 1) Per l'osservazione dei pianeti 
e migliore un telescopio rifrattore o riflet- 
tore? 2) Dato che abito in città, quale 
potrebbe essere la misura del diametro e 
della focale dell'obbiettivo? 3) Mi po- 
trebbe (se è possibile) fare uno schizzo 
di come potrebbe essere il telescopio che 
devo costruire? ». 
® Per costruire un telescopio occorrono ire 
cose fondamentali: un buon obbiettivo 
acromatico, un supporto robusto € uno o 
più oculari. Detto così sembra la cosa 
più semplice del mondo, ma ci si addentra 
in un ginepraio quando si arriva all'atto 
pratico, c alla messa in opera di uno 
strumento che, per quanto modesta, ne- 
cessita di una lavorazione molto accurata 
anche nelle parti meccaniche. Mi dispiace 
di non poterti descrivere dettagliatamente 
la costruzione di uno strumento astrono- 
mico; penso, peraltro, che fra non molto 
sul G.d.M. appariranno due semplici pro- 
getti di telescopi che potranno aiutarti 
nella realizzazione del tuo progetto. 

1) Consiglio senz'altro un rifrattore. 

2) 60 m/m e 900-1000 m/m. 


3) Non posso purtroppo, in queste co- 
lonne, descriverti un progetto che richiede 
diverse pagine. 


Il sig. Mario Rossi di Reggio Emilia, 
scrive: 

«Circa una seitimana ja acquistai un 
telescopio 40x60 e lo pagai 50.000 lire. 
Ora però vorrei avere, se possibile, le se- 
guenti chiarificazioni: 1) Quali pianeti pos- 
so raggiungere? 2) Come mai non riesco a 
scorgere i crateri della luna? 5) Posso os- 
servare delle nebulose? 4) Quanti ingran- 
dimenti ha? Inoltre vorrei sapere se la 
mia scella è stata giusta o sbagliata v. 
® Rispondo nell’ordine: 1) Fino a Saturno. 
2) Probabilmente a causa di errata messa 
a fuoco; è sufficiente, infatti, un comune 
binocolo da marina che dà soli 7 ingrandi- 
menti (7 X) per scorgere i crateri lunari. 
3) «Sì, se le condizioni atmosferiche sono 
favorevoli e se si ha una carta stellare. 
4) Gli ingrandimenti sono 40: infatti col 
simbolo X si indica il numero degli in- 
grandimenti, col numero seguente si indica 
il diametro espresso generalmente in m/m. 
Quindi il telescopio in questione (40 x 60) 
dà 40 ingrandimenti e un obbiettivo di 60 
m/m di diametro. La scelta dello strumen- 
to, se meccanicamente è perfetto, è stata 
buona, anche perché ingrandimenti mag- 
giori creano difficoltà a chi si accinge a 
osservare il cielo. Un consiglio: il supporto 
deve essere molto stabile, cioè non deve 
vibrare durante le osservazioni. 


La sig.a Maria Luce Benini di Arezzo, 
Via Modigliani 40, scrive: 

«Ho 14 anni e mi interesso di astrono- 
mia; posseggo un telescopio, esatiamente 
lo Stein Optik 20x-60x, 60 MM Zoom. 
Vorrei sapere: 1. Il telescopio sopra indi- 
cato è buono? 2. Quali pianeti ci posso 
vedere? 3. Come posso potenziarlo? 4. Do- 
ve posso trovare un filtro solare? È molto 
costoso? 5. Desidererei anche sapere i t 
tóli di alcuni libri validi per lo studio 
dell'astronomia ». 

e 1) Sì, è buono, relativamente alle sue 
possibilità. 

2) Quasi tutti, escludendo gli ultimi due. 

3) Con una lente di Barlow interposta 
fra l'obbiettivo e l'oculare (vicino a que- 
sto), sempreché sia possibile estrarre il 
tubo della messa a fuoco quel tanto che 
è necessario per focalizzare l'immagine all’ 
infinito: oppure si può aumentare il potere 
di ingrandimento usando un oculare di 
focale più corta: ad esempio se la focale 
è di 20 m/m adottando un oculare di 
10 m/m gli ingrandimenti saranno esatta- 
mente raddoppiati. 

4) Presso un ottico ben fornito; per altro 
lo sconsiglio vivamente, essendo pericolo- 
imo osservare la nostra stella (il Sole) 
direttamente dal telescopio; io stesso ho 
visto fondere un filtro solare di vetro nel 
giro di tre minuti!!! È preferibile inqua- 
drare l'astro col telescopio e proiettare l 
immagine su uno schermo. Ii risultato è 
migliore e non si corrono rischi di danni 
irreparabili per la vista. 

5) Ecco alcuni titoli: M. Hack « L'uni- 
verso » ed. Feltrinelli; < Enciclopedie Fel- 
trinelli-Fisher » a cura di Karl Stumpff. 
Fred Hoyle < L'astronomia > ed. Sansoni 


Et eee 


Sas. 


Auto in panne 
per colpa d'un Ufo 


to. 

Dopo inutili tentativi per 
far ripartire la vettura, è sce- 
so e ha visto proprio sopra la 
sua macchina, a pochi metri, 
un oggetto a forma di pira- 
mide piuttosto grande ed ar- 
genteo senza alcuna luce. 
Dopo pochi istanti l'oggetto 
si è allontanato senza emet- 
tere alcun rumore. Il testi- 
mone, spaventato, è risalito 
in auto il cui motore a questo 
punto si è regolarmente av- 
viato. 
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STATI UNITI, PENNSYLVANIA 


PREMI UFO PER GIORNALISTI 


DAILY COURIER, Connellsville, PA - April 17, 1990 CR: S. Gordon 


Washington,D.C.- Un documen UFO awards to journalists 


WASHINGTON, D.C. — À two- 


tario televistve” di due hour television documentary on 
ore sugli oggetti volanti «ամայ won tist place id the 


Donald E. Keyhoe Journalism 
Award competition, sponsored 
by the Fund lor UFO Research. 
The documentary, entitled 
“UFOs: The Best Evidence,” 
was produced by George Knapp, 
news director at KLAS-TV, 
Vegas, Nev. "This two'hour 
special took an in-depth look at 
ife current state of UF Ology, its 
strengths and weaknesses, and 
at some of the most controver- 
sial UFO cases, documents and 
individual researchers, in an 
attempt to evaluate ‘whether 
UFOs are real — and if so — 
what they are," said Knapp. 
“This special originally aired 
as a ninepart series in our 
nightly newscasts, The response 


non identificati ha recente 
mente vinto il `É premio 
del concorso "Premio 
Giornalistico Donald E. Key- 
hoe", sponsorizzato dal Fund 
for UFO Research. 

Il documentario, dal titolo 
"UFOs:The Best Evidence", è 
stato prodotto da George _ 
Knapp, direttore redazionale 
della KLAS-TV di Las Vegas, 
Nevada. "Questo special di 


due ore affronta in profondità l'attuale 
situazione ufologica, i suoi sforzi e le 
sue debolezze, alcuni dei più controversi 


casi UFO, mostra documenti e singoli ricercatori 
nel tentativo di valutare se gli UFO sono 
reali - e se è così - cosa sono", ha dichiarato 
Knapp. 

"Questo special originariamente fu girato 
come una serie in nove puntate e trasmesso 
durante i nostri programmi notturni. L'audience 
di questa sertie fu così grande che ne facemmo 
un programma speciale", ha aggiunto. 

Il documentario è stato uno dei migliori 
programmi televisivi mai prodotti sull'argo 


mento degli oggetti volanti non identifica Ja “ERIC si Ses ponete SU p di 
ti", ha affermato la Commissione del guae a 10890.1989: Va s serie 
Prenio Keyhoe. "Ha fatto colpo specialmente mirava a favorire una migliore comprensione 
Rye 2 3 : da parte del pubblico, del fenomeno 
perchè è stato realizzato da una stazione È f pom 
t RI UFO e ad abolire la confusione di idee 
televisiva locale ma cosa piü importante 3 
š x s associata al campo e alle persone che 
è che è state realizzato un buon pezzo 3 3 
Su " " ass DER hanno avuto avvistamenti", ha detto 
di indagine giornalistica televisiva". ls paghi 
La commissione del concorso era composta P ա». x 
da: Don Berliner, scrittore aeronautico; Un'altra emittente locale con la serxe 
Richard Hall, editore; e Fred Whiting,capo |‘ UFOnio" prodotta dalla Ա-Ն e 
delle public relation ed ex giornalista Columbus, Ohio, è stata cla 
televisivo Berliner Hall, e Whiting terza dai giudici del concorso. Il program 
sono membri del Consiglio dei Direttori ՊՀ» composto da una lunga serie settimanale 
r D t : k ati 
del Fund for UFO Research, un'organizzazio di ER Colles se cA ue 
ne senza scopo di lucro con sede a Washing Wo ԲԼԱ 4 Stata 860500 SED, Ç 
ton, D.C. Il vincitore del 1 premio reporteiTom Berman. L'emittente televisiva 
dele concorso giornalistico riceverà ha anche condotto un'indagine telefonica 
sugli UFO, che ha avuto come risultato 


una somma in contanti di 1.000 dollari. 
Al secondo posto è arrivata Kim Opatka,re 
dattrice del Latrobe Bulletin, per 


3 


tothe series vas so great that ue 
made it into a special program,” 
he added. 
“The documentary was one of 
the best-produced television 
ograms on the subject of 
Unidentified Flying Objects. 
concluded the Keyhoe Journal- 
ism Award Panel. "It was espe- 
cially impressive because it was 
put together by a local television 
Station. But more important was 
ihe fact that iwas a good piece 
of investigative journalism.” 
The panel for the award 
competilion consisted of: Don 
Berliner, aviation writer: 
Richard Hall, editor; and Fred 
Whiting, public relations execu- 
tive and former broadcast jour- 
nalist. Berliner, Hall and Whit- 
ing are members of the board of. 
directors for the Fund for UFO 
Research, a non-profit organiza- 
tion based in Washington, D.C. 
The first place winner in the 
journalism competition will 
receive a cash award of $1,000. 
Second place went to Kim 
Opatka, slaíf writer for the 
Latrobe Bulletin, for her six-part 
series on UFOs published May 
14, 1989. "The series was aimed 
at ' fos a better public 
understanding of the UFO 
phenomenon and at abolishi 
misconceptions associated wil 
the field and persons who have 
claimed sightings,” said Opatka 
Another local television news 
series, “UFOhio,” produced by 
WBNS-TV, Columbus, Ohio, was 
ranked third by the competition 
judges. The entry, which dealt 
with a, week-long series ol 
reports with UFO activi- 
ty in Ohio, was submitted by 
reporter Tom Berman. The 
station also conducted tele 
phone poll on UFOs, which 


più di 16.000 risposte. 
Tra gli altri partecipanti al concorso: 


resulted in more than 16,000 
Fesponaes. 
unners-up in the award 
luded» 


‘competition included» 
Patricia Տ. Wren, bureau 
chief, Okanogan County. The 


Wenatacbee World,” Okanogan, 
Wash., for ber article, "Locals 
Still Believe in the Duley Lake 


UFOs, LE UN 
a 
Ro) vore, reporter for 


for “UFO Sighting Hot News," 
published Oct. 15, 1989. 

Jeli Holt. reporter for the 
Harrison: (Arkansas) Daily 
Times, for his article. “Resi. 
dents. Describe Sightings of 
UFO," published Nov. 18, 1989. 

-Barry E. Taff of Los 
Angeles, for his article. 
"Anatomy of an 'EBE' * 
ublished in Vol. 4, No. 3, 1989. 
FO Magazine. 

The UFO Journalism Award is 
named after Donald E. Keyhoe 
author of five books and a 
number of newspaper and maga- 
zine articles on the UFO 

henomenon. A major in the U.S. 
Marine Corps and former aide to 
Charles Lindbergh, Keyhoe was 
former director of the National 
Investigations Committee. on 
Aerial Phenomena and one of the 
first prominent individuals to 
call attention to the U.S. govern- 
ments apparent cover-up of 
information on UFOs. He passed 
away in 1969, 

Entries for the second annual 
competition are now being 
accepted for the best article or 
story published or broadcast on 
UFOs in 1990. The deadline for 
entries is Feb. 1, 1991. To receive 
an entry form, contact the Fund 
for UFO Research, P O. Box 277 
Mt. Rainier, Md., 20712; phone 
(703 )-684-6032 (voice or fax). 


EL 


- Patricia S.Wren, capo 


ufficio del Maggiore nel corpo dei Marines statunitense 


"The Wenatachee World", Okanogan Wash, ed ex aiutante di Charles Lindbergh,Keyhoe 
con il suo articolo "Gli abitanti locali fu anche direttore del National Investiaa 
credono ancora negli UFO del Lago Duley", tions Committee sui Fenomeni Aerei (NICAP) 


pubblicato il 2 Febbraio 1989. 
- Pat Moore, reporter del 


(Wisconsin)Tribune", con 


sugli UFO" pubblicato il 


1989. 
- Jeff Holt, reporter 


"Gli abitanti descrivono 


EBE" pubblicato nel Vol. 
di "UFO Magazine". 


"La Crosse che 


avvistamenti 
di UFO", pubblicato il 18 Novembre 1989. sugli UFO del 1990. Il 
- Barry E. Toff, di Los Angeles, California per la 
con il suo articolo "Anatomia di un 


e uno dei personaggi più importanti 
richiamarono l'attenzione sulla 


"Ultimissime presunta cortina del silenzio del governo 
15 Ottobre statunitense sulle informazioni UFO. 


E' scompraso nel 1988. 


t e dell'Harrison Le partecipazioni per il secondo anno 
(Arkansas) Daily Times" con 


l'articolo al premio vengono accettate per il miglior 
articolo o storia pubblicata o trasmessa 
termine ultimo 
partecipazione è il I Febbraio 
1991. Per ricevere il modulo di partecipa 
zione contattare il Fund for UFO Research 
P.0. BOX 277 Mt.Rainier M.D., 20712; 


n.3 1989 


11 premio giornalistico è stato dedicato Tel (703)6846032. 


a Donald E.Keyhoe, autore 


di cinque 


libri e di varii articoli su quotidiani 


e riviste sul fenomeno UFO 


GERMANIA/ FLASH 


Sind es Signale von 
anderen Planeten? 


Magische Kreise in Englands Feldern 


Diese Welt birgt trots aller Feuerkugel ube? der Land- 
e. schaft - und als im letzten 
Jahr die BBC ein Fernseh- 
interview mit den Autoren in 
fem frischen  Feldkress 
zeichnen sich in Südengland machte, tauchten թթնհշհ 
Während der Nacht in Getrei- fremde — Gerauschenergien 
Geleldera rlesenhatte Form. aul, dee in der Kamera Ser 
storungen anrichteten, 

Skepuker meinen freilich. 

È diese Formen in den Feld 
hatten ganz nuturliche Ur- 
sachen. wie eben Wind oder 
Magnetismus. Oder e» scien 
- junge Leute, die sich nachts 
mit Trakioren einen Scherz 
allerdings dab auch in Drasi- 


den Kreisen flachiegenden 
Halme nach bestimmten բոշ" 
metrischen Prinzipien geord- mand den w 
sind. Diese Ordnung 

konnte kein Wirbetwind vere 
ursachen. eher schon eine 
magnetische Kraft 

Delgado, Andrews und ihre 
Helfer sind des otteren ber ih- 
ten Recherchen aul unsicht- 
bare Fnergiestrome aber 
auch auf sichtbare Ersches- 
nungen. gestouen. die Ihnen 
besonders unheimlich waren: 
Sie horten 


Կ 
F 1 Freitag, 10, Aug 


L SEP EE naa 


- (Coll.: CENAP - Mannheim/Germania) 


- dal "Pfälzer Tageblatt" del 7 Agosto 1990: UFO atterra 
to a Landau. Numerosi testimoni riferiscono l'avvista 
mento alla Polizia. š 


- dal "Offenbach-Post", del 6 Luglio 1990: Avvistata 
da vari testimoni, in una strada di Offenbach, brillan 
te luce rosa a forma di 'frisbee'. 


- dal "AZ" del 10 Agosto 1990: magico ed insolito 
pittogramma di 50 mt. di lunghezza in un campo di 
grano della Longwood Farm nell'Inghilterra meridionale 
(Winchester). 
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GRAN BRETAGNA , 


ACCRINGTON OBSERVER, Lancashire, England - July 26, 1988 CR: T. Good ZO EN: օ E 


Le bruciature circola. 
ri(foto in alto) sono 
^" state trovate in uh cam 


po da golf di Baxenden 
a seguito di un presun 
to Oggetto Volante Non 
Identificato avvistato 
È sulla città. 
pau A 7 š : 


Quattro giocatori di 


Հ «ր À nat golf hanno scoperto sul 
À Kii d 2 terreno gli strani cer 
SY st M chi bruciati nei pressi 


della terza buca, dépo 
che un motociclista ter 
rorizzato ha affermato 
di aver visto, sopra il 
club, luci brillanti in 
cielo, 
Gli esperti ritengono 
. più probabile che le im 
TIA = . Pronte siano state fat 
te da burloni, più che da navi spaziali aliene — 
By KAREN PICKUP and PAULINE Ma un ricercatore locale, 11 52enne Mr.Raymond Bro- 
CORRIGAN derick, abitante in Devonshire Drive,a Clayton Le- 
The circular burn marks (pictured above) have —Moors, è riluttante a liquidàre semlicemente le tra. 


Bi c 
et piena ef n d roue ce, dicendo che è determinato a venire a capo del ni 


over the town. stero, 
rau golf dico Aliens or Mr.Broderick, che ha 32 annî di esperienze nella ve 


in the rough near the third rifica di avvistamenti UFO ha dichiarato:"Qualcosa 
green hours after a terrified 


motorist claimed he saw hoax clash è accaduto, Sono stato al Club del golf ed ho dato 


bright lights in the sky hoax, it le a very elaborate — un'occhiata da vicino, Nel terreno vi è un soleo di 
above the club. one. 

pera belve it թ more ‘ Two London expers have mezzo pollice che non avrebbe dovuto essere li, se 
likely the marks were made by cast doubt on the origins of the 


heavens rather than an alien baffling circles, claiming they del carburante fosse stato semplicemen spruzzato 
Ech. dywwcer Mr տոպ or an աաա SUL terreno e poi acceso. 
Romo Ieai a3, Յէ, NE "Vi sono delle tacche ben definite all'interno delle 


WR m mie KUN: books ‘on © impronte, e la parte centrale è saltata via. 

the marks lighily, saying be fs UFO ® sald, “Tha Kind of "Non posso immaginare nessüno andar li, nel bel me 

Bottom of the mystery.) Nowadays herea tof zo della notte - ma se è uno scherzo, qualcuno si 
experience in probing ope mali preso un sacco di disturbo", 

"Something la happening. «գ think they are probably Mr, Broderick, membro della Hyndburn Skywatchers,fer 

cune Ped aser dme dighiywarpedin et md te di 60 soci, ha detto che,secondo lui, il luogo 

dest Ters e STOS maala pito Oe dove sono state scoperte le impronte, sarebbe sicu 

in the earth which 

would not have been there if Evidence to convince people.” ramente 41 posto più idoneo che visitatori alieni 

00 the ground and set alight. Committee for the Scientific potrebbero scegliere, perchè è molto solitario. 

Fee aa ue Invesigation of Culm of Me, Broderick ha rifiutato di dire se pensa che alie 

markings and the centre has he liked to keep anopeo mind ni siano atterrati in Baxenden, ma ha aggiunto:"Sco 

been blasted away. about the existence of alien 

"Լ st se ongona gains եկի iut (ու կա լոք ont prirò cosa sta succedendo", 

Might == but if it h a hour, "Me tan Ridpatha London. 11 segretario del Baxenden Golf Club, Alan Gilbert- 


ofronin OAP baed writer on M DEM son, abitante in Livinstone Road, Accrington, una 


a Broderick, a member PT Views, sying that afer yen delle quattro persone che si sono imbattute nelle 
Sn mid Oat i Na “oul sepia emo bizzarre impronte bruciate, ha commentato:"Se è uno 
Lo yia Hon heard of. scherzo, è molto elaborato", 

See k 3 visitors os «անել, thinking, » Due hdi Londinesi hanno espresso il loro dubbio 
Mr Broderick reed to say Nn Հոր fom other sull'origine degli Saonen yansi cerchi, rM 
lens had landed in Baxenden Bine ipini they havo che sono stati fatti dall'uomo e non sono risul- 


CELL E oes tato di una visita extraterrestre, 
“Burenden Golf Club e The wand maorit «հօ Mr.Eilary Evans, che ha scritto alcuni libri sugli 


reece it LACE E Ded UFO, ha detto:"E' così facile falsificare questo ti 


id, Acc- he di below 
Livingstone Romi: who. moved forward wih great PO di cose", 


Faedo րանն dia sod hi paama Oggigiorno vi sono a riguardo molte infrazioni, 


così la gente sa che tipo di impronte lasciano i 


presunti UFO, 
Penso siano degli stupidi, Non sono necessardamen- 


te burloni abituali, probabilmente se 

no persone che tentano di produrre ի 
prove ber convincere la gente". 

Mr.Evans, scrittore per il Comitato 

per le Indagini Scientifiche sul Para 
normale, ha aggiunto che gli piace ave 
re una mentalità aperta sull'esisten- 

za di esseri alieni, ma 'sente'che le 
impronte del campo di golf sono state 
fatte dall'uomo, 

Mr.Ian Ridpath, scrittore di astronaù 
tica e spazio, di Londra, è d'accordo 
con Mr.Evans, dicendo che dopo anni = 
di coinvolgimento è ora "completamen x 
te scettico" a causa del numero di feo © 
di di cui ha sentito parlare, 

"Si tende a concretizzare un grande 
desiderio della gente. Sarebbe molto 
carino pensare che esseri provenienti 
da altri pianeti vengano qui, ma non 
credo siano ancora mai atterrati. 

Lo spaventato motociclista che hà:vi- 
sto le luci in cielo mercoledì scordo, 
ha detto di essersi trovato a guidare 


MARIO PINCHERLE 


LA GRANDE PIRAMIDE 


GIORNALE DI SICILIA MARTEDÌ 4 OTTOBRE 1988 


come fu costruita e cosa nasconde 


Scoperto in Usa e Giappone 
Arriva un alluminio 
forte come l’acciaio 


NEW YORK — Leggero 
come l'alluminio e forte 
come l'acciaio: ik sogno 
che molti scienziati rin- 
correvano da tempo è di- 


freddamento dallo stato 
fuso in modo così rapido 
da non lasciare tempo 
agli atomi di formare i 


Iricercatori americani 
riferiscono che mentre 
stavano preprando la lo- 
ro relazione per farla 


cristalli che ¢aratterizza- pubblicare, è apparso 
ventato realtà, quasi con- noimetalliveriepropri. sulla rivista giapponese, 
temporaneamente in due Un pezzo del nuovo ve- di fisica applicata un ar- 


laboratori, lontani: mi- 
gliaia di chilometri, negli 
Stati Uniti e nel Giappo- 
ne. 

Si tratta di una nuova 
lega formata al 90% da al- 
luminio, al 5% di ferro e 
per un altro 5% di cerio, 
l’elemento.. più. abbon- 
dante nel gruppo delle 
terre rare. Mantiene la 
stessa leggerezza dell’al- 
luminio ma è tre volte 
più resistente. Dal punto 
di vista tecnico la nuova 
lega non si può chiamare 
un metallo vero e pro- 


tro metallico è forte al- 
l'incirca come un pezzo 


di acciaio, che però pesa ` 


il triplo. Secondo quanto 
scrivono i, ricercatori 
dell’università america- 
na della Virginia, nell’ul- 
timo numero della rivi- 
| sta «The Journal Scien- 
| ce», la sua resistenza alla 
trazione è quasi doppia 
rispetto alle più resisten- 
ti leghe di alluminio in 
commercio attualmente, 
ed è tanto flessibile che 
ridotto a piattina, sottile 
come un nastrò, può pie- 
garsi in due senza rom- 


ticolo che descriveva la 
scoperta di un'analoga 
"pP vetrosa. 

prematuro a questo 
stadio immaginare quali 
applicazioni possono far- 
si di questo nuovo mate- 
riale, ma il fisico S. Jo- 
seph Poon, dell’equipe 
americana che l’ha sco- 
perto, ritiene che potreb- 
be essere impiegato am- 
piamente nell'industria 
aerospaziale, e trovare 
applicazione nei mate- 
riali compositi come 
avviene per le fibre leg- 
gere di elevata resisten- 


sotto di loro, che il suo veicolo si 
muoveva con grande difficoltà e che 

l'intensità della luce dei suoi fari 
iniziò a diminuire sino a scomparire. 


FILELFO 
| : ATTUALITA 


«Oggetto misterioso» trovato 
sulla spiaggia di Torvaianica 


iato ritrovato 


Sone ufficiale. 1 cilindro, di colore rosso, 
rione 'e largo quindici, Su un lato cl sono una 
Mi nianna doppia ripiegabile e sicune scritte 
piglia Migration cilii. Questo particolare ne tall? 

lod che al tratti di un oggetto di provenienza russa, 


'ediosonda. 
momento sl era parlato di un UFO, di un eggs 
riento atterrato sul orale առան: proprio. sui 
ee or fe erano state notate luci di 
Tanica ee. ler inoltre sono stati avvistati oggetti 
"d ers Halla, da Bitonto (Bari) a Vibo 
marta (Catanzaro) dove un oggetto volante è wat visto da 200 
Tedel che uscivano dalla chiesa, a Ponsano Bologna, 
Ferrara, Spino d'Adda (Milano). 


T. d n primo esame | vigil del fuoco accore meerd, " 
cartbinter, Panno precisato l'origine terrestre del osse altindro. 
Ces at 


i 


con Gorbaciov 


Je ore con- 
tro il Soviet 
o una piena 
ca economi- 
iamento del 
lel governo, 


ipremo con- 
deliberazio- 
Reput’ "che 
eside. 80- 
di dimissio- 
ivorevoli, un 


veva ottenu- 
ondo quanto 
può chiede- 
"esso dei de- 
are la sfidu- 
ettersi se ha 
li due terzi. 
la denuncia- 
ingrado, nel 
il governo 
di trovare il 
il governo 
programma 
parlamento 
limissioni a 
care Gorba- 


Tosca con la 
inti domeni- 
€ risuonato 
aito a quello 
isabile della 
onom'- Nel 
sec. nici 
‘remo. Dopo 
lento e gra- 
i mercato, e 
hatalin, poi 
ra da Abel 
ibblicato un 
di tutti. Gli 
a molto piü 
‘roduzione e 


ontenuti del 
onvertibilità 
nti stranieri, 
ntervista, da 
hatalin, alla 
ta radicale, 
ւ Repubblica 
ontrario alla 
ietica». Nel 
ano, dice Ia- 
qualche for- 
2cessario in- 
gli operatori 


lerico Foresi 


ti delle due Germanie, hanno decretato 
ieri la nascita della Grande Germania 
allo scattare della mezzanotte del 3 otto- 
bre prossimo. La Volkskammer ha appro- 
vato il trattato, poco prima delle 17 di 
ieri, con 299 voti a favore (democristiani, 
socialdemocratici e liberali) 80 contrari 
(comunisti e Verdi) e un’astensione. Cir- 
ca tre ore dopo è stata la volta del Bun- 
destag con 442 voti a favore (democristi 
ni, socialdemocratici e liberali), 47 con- 
trari e 3 astensioni. 

Oltfe ai Verdi, hanno votato contro al- 
cuni deputati democristiani (CDU/CSU): 
una protesta contro «l'autoamputazione» 
rappresentata dalla rinuncia agli ex-ter- 
ritori tedeschi all'Est del fiume Oder 
(che segna il confine con la Polonia) e 
contro la legge permissiva sull'aborto che 
resterà in vigore nella Germania orienta- 
le. 

Nei due Parlamenti é stato comunque 
ampiamente superato il quorum dei due 
terzi richiesto per la ratifica del trattato. 
Il ministro degli Esteri, Genscher (a 
Bonn) e il primo ministro de Maiziere (a 
Berlino Est) hanno ricordato che la pie- 
na sovranità della Germania unita è assi- 
curata dal documento conclusivo della 
conferenza «due + quattro», firmato a 
Mosca il 12 settembre scorso dai due Sta- 
ti tedeschi e dalle quattro potenze vinci- 
trici della seconda guerra mondiale (Usa, 
Urss, Gran Bretagna e Francia). 

._ A Bonn, il dibattito si è incentrato sul 
futuro ruolo della Germania nella politi- 
ca internazionale. La politica della Ger- 
mania unita «sarà - ha detto Genscher - 
una politica del buon esempio». La Ger- 
mania rinuncia alla produzione e al pos- 
sesso di armi atomiche, biologiche e chi- 
miche, si impegna a rispettare il trattato 
di non proliferazione delle armi nucleari 


In Palestina 


Soldato 
israeliano 
bruciato vivo 
in macchina 


GERUSALEMME - Un 
gruppo di palestinesi 
del campo profughi di 
Bureij nella striscia oc- 
cupata di Gaza ha lap 
dato e poi bruciato vivo 
nella sua automobile un 
soldato israeliano che 
aveva colpito e ferito 
due bambini. Lo hanno 


reso noto fonti 
dell'esercito israeliano 
e palestinesi. 


L'episodio, che in un 
primo momento era 
sembrato legato alla 
guerra in Kuwait che i 
palestinesi seguono con 
grande interesse par- 
teggiando in maggioran- 
za per Saddam Hussein 
ultimo campione della 
causa araba che ha giu- 
stificato l’invasione ri- 
chiamandosi alla «guer- 
ra santa», è invece solo 
l'ennesimo episodio di 
«intifada» che insangui- 


scher. 7 

Il passato non si ripeterà e anche la 
Germagja unita non dimenticherà la spe- 
ciale re&ponsabilità che | todeschi hanno 
verso il popolo ebraico dopo l’olocausto. 
<Ë vero - ha ammesso Genscher - che, 
con la riunificazione, il peso della Ger. 
mania risulterà accresciuto, ma gli altri 
paesi sappiano che non ce ne serviremo 
per accrescere il nostro potere». Gen- 
scher hà poi indicato le linee della futu- 
ra politica estera tedesca: sviluppo della 
Comunità europea sul piano politico e 
monetario; stretta cooperazione con Mo- 
sca; istituzioni permanenti nel quadro 
della CSCE (Conferenza sicurezza e coo- 
perazione europea); impulsi al disarmo e 
rinnovata intesa atlantica tra CEE, Stati 
Uniti e Canada. 

Il discorso di Genscher è stato lodato 
dal leader socialdemocratico (SPD) La- 
fontaine, sfidante di Kohl nella lotta per 
la cancelleria. La Germania unita non 
deve aspirare a diventare una «grande 
potenza», ha detto Lafontaine, il quale 
ha fatto capire di essere contrario all’in- 
vio di soldati tedeschi nel Golfo Persico. 
Non è urgente, ha detto Lafontaine, cam- 
biare la Costituzione per consentire alla 
Germania di inviare truppe al di fuori 
dell’area militare della NATO. 

Nella Volkskammer sono state molto 
criticate le disposizioni del trattato sugli 
archivi della disciolta polizia segreta co- 
munista (Stasi). Gli occupanti dell’ex-se- 
de della Stasi hanno fatto irruzione 
nell’aula del Parlamento e hanno avuto 
la possiblità di spiegare ai deputati la ri- 
chiesta di permettere alle vittime della 
«Stasi» di consultare i loro dossier perso- 
nali. Tale diritto è previsto solo parzial- 
mente e con una serie di limitazioni. 

Mario 


Misteriosi disegni sul terreno 


Misteriose orme in Giappone: 
son sbarcati gli extraterrestri? 


TOKYO - Delle misteriose impronte circolari hanno 
destato una notevole apprensione nella «terra del sol 
levante». Lunedì scorso, in una zona 
nipponica infatti, un contadino giapponese ha dato | 
allarme: cosa avrà causato questi enormi cerchi dise- 
gnati sul terreno, che misurano 18 metri | 
Le ipotesi scentifice e fantascentifiche 5i susse, 
si tratta di fenomeni geologici, oppure, 
atterraggi di dischi անր 
come avvenne in Olanda, è quella più realistica. 


campagna 


diametro? 
usseguóno: 
di inquietanti 
lanti? Ma l'ipotesi di una burla, 


Mini-patto all’. 
senza Armata R 


VARSAVIA - I rappre- l’armata s 
sentanti dei ministeri sempre stat 
della Difesa della Ceco- In quanto a 
slovacchia, Ungheria e ne della de 
Polonia, si riuniranno, Ursse in rit: 


per la prima volta senza ai parteci 
la partecipazione dei «mini-vertic: 
militari sovietici, a Zako- queste ragio 
pane, nel sud della Polo- — stati invitati 
nia. L'incontro durerà tanti dell'Ar: 
tre giorni e inizierà il 27 A Varsav 
settembre. ieri il Parla: 
Come ha precisato il co ha avviat 
vice ministro polacco sione sui ter 
della Difesa, Bronislaw delle elezio 
Komorowski, il «mini ziali e parla 
vertice» non ha assoluta- — probabilmer 
mente come proposito la no alla fine 
«reazione di un «nuovo bre. Il diba 
patto militare», ma solo aperto dal 
uno «scambio di espe- del Sejm, la 
rienze fra i paesi che sa, Mikolaj ` 
stanno costruendo un si- che ha sotto 
stema della democrazia portanza de 
parlamentare». da prendere 
La Cecoslovacchia ai deputati 
sarà rappresentata dal «vergognosi. 
vice ministro federale trali e di p 
della Difesa, Antonin turo del P 
Raszek e dal capo del di- stante l'app: 
partimento dell’Educa- kiewciz alc 
zione e Cultura, genera- iscritti a p: 
le Jozef Pavlas. Da parte approfittato 
dell'Ungheria partecipe- ne per crit 
ranno il segretario di mente la pc 
Stato al ministero della mica del go 
Difesa, Erne Raffay e il to da Tadet 
vice comandante dello cki. Il dibatt 
stato maggiore, generale de oggi. Il £ 
Jozef Kelemen, da parte mentare d 
polacca invece saranno che riunisc 
presenti il vice ministro eletti con | 
della Difesa, Bronislaw Solidarnosc 
Komorowski, e il capo tato una քու 
del dipartimento dell’ ge in base 
Educazione, generale capo dello 
Krzysztof Owczarek. eletto a suff 
Secondo «Gazeta sale per un 
Wyborcza» che ha ripor- cinque am 
tati ieri le dichiarazioni gruppo Bro 
di Komorowski, questa è mek ha det: 
un riunionie degli eser- sidente do 
citi che cominciano a mere l'inca 
sentirsi sovrani, mentre prossimi du 


na da anni la regione. 
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ES 


if 


—. Che i radar o 


‘Atsocisxions 
iggero” de 
portanti) 


Í E: nostra intenzione rispondere alla predetta missiva sotioline- 
nado l'incompetenza così evidente delle sue premature „quanto 
ingiustificate asserzioni circa l'avvistamento del 18 maggio scor- 
20. In primo luogo vogliamo far notare che si dovrebbe essere al 
corrente di una costante ufologica ben nota a tutti ricercatori 
dei problema: gli Ufo spesso dono la tor ec 
che di "strumenti sofisticati” e, solo a i esempio, ne è 
` |stimonianza lar recente ondata di avvistamento in Nord Italia (6 
| giugno u.s.): Centinaia di persone hanno osservato un. 10 
i telescopi non sono riusciti ad “inquadrare” per ij 
semplice motivo che da tali strumentazioni non risultava nulla. 
Tanti cittadini sono forse anche loro soggetti ո "ր 
alla regola "Errare humanum est^? — 


ra ° O preci- 
Sorta su argomenti che ignora e tanto meno su feno- | 
meni sconosciuti che agiscono contro le leggi fisiche a noi note € 
pertanto non inquadrabili negli schemi scientifici a nostra ‘porta: 
ta! E» noce 


tolte sempre relativamente a] io cit 
re che il fenomeno è stato osserva 


Mié quest punto!) 
Gse a conoscenza, 


luoghi, tes 
se roghi, 
-Concludiamo ricordando che sarebbe molto m 
collaborare ed esaminare dati realistici e scienti 
| ficativi, anziché abbassarsi ad inutili, false e meschine critiche. 
A OR A — Luigi Di Ruzza 


ruppo Studi Extraterresiri | 
TS di Cassino 


lio e` proficuo, 
icamente signi 


cai 
+ In 


ino svolto una Sampagna 
e an- 


di un telescopio) nel periodo ci 
una 


| non 
lli Ci 


riferi] 


e 
ra alquanto strano che un 
3 ami tra l'altro). 3 
la fecondità di fenomeni U.F.O. che i 


Ina zona 
M citi volan- 
in quella. ic 

in quella occasione, 


nell'articolo, 


ia stato osservato 


lere meglio su 
im est) e a non 
needs s 
(ario Di Sora ` 


rastanu — 
rano € tanto meno oggetti were 


nolo Ceos, 


evento così, 


| -LUNGA TRENTADUE METRI E LARGA UN METRO È OTTANTA: $I P 


- Misteriosa bruciatura rettangolare | 


+ > Pordenone, 7 agosto 
Una traccia perfettamen- 
te rettangolare al: cui inter- 
no Verba e il terreno risul- 
(non si sa per che mo- 
tivo) bruciati, è stata tro- 
vata ieri a Villotta di Chions 
{Bresso Pordenone, in locali 
, à Palù. Su uno spiazzo com- 
{Preso tra un campo di mais 


“ormai maturo e un fossato 


costeggiato da alberi, dove 
Í trattori sono soliti com- 
piere le inversioni di már- 
1618, Verba è stata bruciata 
jin maniera talmente regola- 
ire che è possibile scorgervi 
ila forma di un rettangolo 


lungo 32 metri e largo un 


“Metro e ottanta centimetri 
Intorno al rettangolo Yer. 


ES, è alta e rigogliosa, non 


toccata. Dentro al rettan- 


goro sono sati rinvenuti 

: rest di materiale 
plastico, che però non è 
escluso fosse preesistente, 
Segni. di bruciature sono 
rintracciabili anche su par- 
te delle foglie degli alberi e 
sul mais, che presenta 1- 
oltre macchie scure di ne- 
crosi distribuite in manie. 
Ta irregolare. «=. 

La scoperta è stata fatta 
nel pomeriggio di ieri da 
un abitante del luogo, che 
aveva. avveitito. puzza. di 
bruciato. Gaetano Ra; 
che vive a circa 300 metri 
di distanza, ha detto di non 
aver notato nulla di parti- 
colare nel corso, della not- 
te tra. venerdì” e sabato 
Scorsi solo al mattino si 
è accorto di'uno strano o- 


in un campo nei pressi di Pordenone 


dore, come di uughie bru- 
ciate. ] 

Il Centro ufologico na- 
zionale, un oi 


ac- 
certamenti sull'episodio di 
Villotta di Chions’ (Porde- 
none). Secondo le dichiara- — 
zioni di alcune 


errato alla peri- 
feria di Villotta, ripartendo — 
subito dopo, 

Il prof. Antonio Chiu- 
miento, del direttivo del —— 
Centro Ufologico Naziona- 
le, ha rilevato. nella zona 
varie tracce ed hà compiuto — 
Alcuni prelievi di campioni 


"MIO MARITO HA U 


E STATA APERTA a 
Londra una nuova 
agenzia investigativa di 
sole donne; si chiama 
Mviady. Le mogli che 
Se ,ettano tradimenti 
da parte del marito pos- 
sonotrovarefinalmente 
l'aiuto di cui hanno bi- 
sogno: le 80 specialiste 
in pedinamento colle- 
zionano indizi e sma- 


scherano i mariti fedi- - 


fraghi. 


"Perla riuscita di un’inda- 
gine l’intuito è fondamen- 
tale - ha dichiarato 11 diret- 
tore dell’agenzia, Geral- 


dine Richardson, 36 anni. 
- Le donne hanno ricevuto 
questa dote dalla natura, 
per questo è più facile ot- 
tenere migliori risultati 
dal loro lavoro. Fino ad 
oggi infatti, abbiamo avu- 


gni delle signore ci. 
deve essere una fila 
di più di tre persone. 


to una percentuale di suc- 
cessi del 99%. 
All’agenzia Mylady la- 
vorano 80 esperte di pe- 
dinamento, molto abili 
nel destreggiarsi anche 
in mezzo al traffico più 
caotico. 


Ottanta esperte 


Alcuné sono impiegate 
stabilmente all’aeroporto; 
altre hanno perfezionato 
le loro doti di rappresen- 
tanti a domicilio per intru- 
folarsi meglio nelle case 
delle amanti. 

"Per avvicinare un sospet- 
to fedifrago, invece, basta 
un sorriso accattivante, - 
ha continuato la signora 


* GERALDINE (in piedi al centro) vorrebbe aprire 
una filiale a Roma 


Richardson - molto char- 
mee po’ di astuzia. Non ci 
vuole molto a costringere 
gli uomini a venire allo 
scoperto e confessare il 


Misteriosa guarigione a Lourdes 


loro tradimento." 

Il servizio offerto dall'a- 
genzia Mylady costa 56 
mila lire l'ora più le spese 
di viaggio. 


Ma il vero miracolo l'ha fatto un Ufo 


GLI UFO collaborano con la Ma- 
donna: un uomo che camminava 
con le stampelle da otto anni ha 
detto diessere entrato nella grot- 
ta di Lourdes e di esseme uscito 
perfettamente guarito. 


Durante il miracolo il cielo sopra il 
santuario era illuminato da insoliti 
fasci di luce. 

Il miracolato, il belga Pierre de Rud- 
der, aveva una gamba maciullata 
perché diversi anni prima gli era 
caduto addosso un albero. In seguito 
all'incidente l'arto colpito si era ac- 


corciato di circa 5 centimetri rispet- 
to a quello sano. Dopo la guarigione 
imedici non ritiscirono a capire cosa 
gli fosse esattamente accaduto. 
Quando molti anni più tardi morì, 
Rudder fu sottoposto ad autopsia: 
con grande meraviglia i dottori si 
accorsero che nella gamba che era 
stata ammalata c’era un pezzo di 
osso in più lungo circa 5 centimetri. 
Per le modalità con cui l'improvvisa 
guarigione è avvenuta, molti studio- 
si di Ufo hanno pensato che questa 
volta il miracolo non fosse da attri- 
buire alla Madonna, ma agli abitanti 
provenienti da altri mondi 


6-35-72 CRONMA er va 


Il dottor Jacques Vallee, un medico 
francese, ha documentato in un suo 
libro diversi casi di guarigione mi- 
racolosa, presumibilmente opera di 
extraterrestri. Tra i casi più strabi- 
lianti il dottor Vallee cita nel suo 
libro anche la vicenda di un medico 
del sud della Francia che si era gra- 
vemente ferito ad una gamba men- 
tre tagliava della legna. Una matti- 
na, verso le 4, l’uomo si svegliò 
improvvisamente e vide due enormi 
dischi rossi davanti alla sua finestra. 
Dopo pochi minuti i due oggetti si 
fusero in uno solo e un raggio di luce 
illuminò a giorno la stanza. 


Madre a 16 anni, 
bisnonna a 49 


ALL'ET À di 49 anni, 
una donna francese 
di Saint-Sebastien 
sur Loire (Francia 
orientale), Susanne | 
Fferrer, è diventata | 
bisnonna. Madre di 
sei bambini e nonna 
di 17 nipoti, Susanne. 
ha avuto a 16 anni la 
prima figlia, Elisa- 
beth, che a sua volta è 
diventata madre a 
17. La figlia, di que- 
st’ultima, Stefanie, 
madre della piccola 


Flora, ha 15 anni e 
mezzo. 


¿ 


ü 


OMB. 


Continua il mistero 


w 


vomenico, appunto) che si stidano nel Torneo 


| delle tau 


DINO TEBALDI 


ատ Sembra proprio non 
trattarsi di passeggera alluci 
nazione estiva: sulle rive dei 
fiumi padani vanno moltipli- 
candosi i segni di presenze in- 
quietanti: un mese fa a «Chie- 
sa» di Frassinelle (Ro) venne- 
10 rilevate orme di due bipedi 
di specie sconosciuta: dimen- 
sioni 38x12 e cm. 48x11. Di- 
stavano, l'una dall'altra, circa 
un metro. Nelle vicinanze so- 
no stati anche trovati ciuffi di 
un folto e sottilissimo pelo un- 
tuoso. Una decina jorni 
dopo, quasi un sincubo» per 

li ultimi clienti nottunri del 
«bar di piazza» di Budrio (Bo) 
con voce strozzata che traver- 
sava il paese senza che se ne 


potesse identificare l'origine. 

Negli stessi giorni l'Ansa ri- 
lanciava la notizia di un «bipe- 
de di oltre due metri ..mani 
con tre dita» che aveva mol 
litato gli abitanti di un villag- 
x della Carolina del Sud. 

gli Ufol ogi ferraresi e polesa- 
ni (riuniti nell'assoclazione 
Usac di S. Maria Maddalena) 
«segnali» del genere non dan- 
no sorpresa. Sono andati a 
Budrio ed hanno avuto con- 
ferme del «racconto» dal bari- 
sta-pasticcere Gianni Menatti: 
poi a Castenaso, sulle rive 
dell'Idice, ove altre testimo- 
nianze ubicavano strani seg 
vi hanno rilevato come arti- 


unite 2-5 


gliate (cm. 42x10) analoghe a 
quelle riscontrate lungo i ca- 
nali del Polesine. 

Nei primi giorni di agosto, 
altre orme sono state rilevate 
sulla riva del Po, în provincia 
di Rovigo (a Stienta e a Pole- 
sella) e in provincia di Ferrara 
(a Ro). Un nuovo bipede vi 
aveva fatto la sua com 1 
lasciando orme di cm. 6x 18. 
«Sembravano passi di un 
gante che saltellasse - dice il 

eom. Giovanni Mantovani - 
lasciando profondo il segno 
del suo peso sulla terra dura. 
Le orme venivano dal Po, sca- 
valcavano l'argine e scompa- 
rivano nelle acque di altro 
corso. Sono state rilevate, con 
scrupolo scientifico e rigore 


- 83 
delle «orme» 


documentaristico, le orme 
con calco di gesso. «Ormai 
viaggio abitualmente con ges- 
so in auto...Alle testimonianze 
orali - dice il Mantovani - nes- 
suna presta fede: a prove tan- 
gibili è più difficile dire di 
no..». Egli ha chiesto lumi a 
uomini di scienza (Istituto di 
anatomia comparata dell'Uni- 
versità di Ferrara e Istituto 
zooprofilattico di Cassana) 
nonché ai carabinieri delle 
stagioni rivierasche e alle 
guardie venatorie della Pro- 
vincia di Ferrara. 

Ha anche scritto allo Stato 
maggiore dell'Aeronautica 
militare, che dispone di un 
servizio di studi ufologici 
(Sios): «.Il ritrovamento....fa 


sta, cioè di chi lancia guerre 


supporre che il nostro suolo 
ia calpestato da esseri prove- 
nienti da chissà dove». Gli ulti- 
mi ritrovamenti sono dei primi 
Lis agosto: le impronte di 
lue mani gigantesche (corri- 
spondenti quindi alle orme già 
riscontrate), con qualtro dita. 
Una di esse ha solo polpastrel- 
li come la mano dell'uomo; 
‘altra, spaini a qualtro 
dita, è palmata ed artigliata ed 
ha un diametro di 50 centime- 
tri. Le aveva scoperte Stefano 
Baratella di Castello di Fiesso 
Umbertiano, (Rovigo): il Man- 
tovani, subito accorso da Fer- 
rara, ha potuto fare il calco 
soltanto della seconda, che 
tiene a dispozisione di chi 
vuole collaborare nella solu- 
zione dell'enigma. 


Interesse 4.4 
per le mele 
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qualificati». 


Calco in gesso di un'impronta 


56- GENTE 


FÖRSE UN UFO EATER 


Londra, luglic 
n disegno misterioso : 
perfetto è apparso all'im 
prowviso in un campo d 
granoturco ancora verde ne 
pressi della città di Wiltshire 
nella zona di Westbury, Gra: 
Bretagna. E' l'impronta lascia 
ta da un UFO atterrato duran * 
te la notte? Sono molti a cre 
derlo a Wiltshire e dintorni 
cittadina si trova infatti է 
quello che gli inglesi chis 
mano "il Triangolo di Wi 
minster”, un'area in cui, dag; 
anni Sessanta in poi, si son 
վ succeduti avvistamenti di “og 
տվ getti volanti non identificati". 
Si Gli ufologi inglesi sono ac 
corsi sul posto per esaminar 
da vicino il fenomeno. Al cer 


grande cerchio del diametr 
di 15 metri, mentre quattr 
‘cerchi minori, situati a distar 
ze perfettamente uguali lun 
una circonferenza ideale 
ha il suo centro nel cerchi 
più grande, hanno un diam 
tro di 5 metri. «L'oggetto ch 
si è posato sul campo dovev. 
avere un diametro comple: 
sivo di 40 metri e pesare a 
cune -decine di tonnellate 
-hanno sentenziato gli esperti. 
Naturalmente ci sono anch 
gli scettici, e questi soste 
gono che lo strano disegno di 
Vessere opera di buonten 
poni o effetto di qualche fi 
nomeno naturale. Janet Poir 
ter, moglie del signor Sta 
Pointer, proprietario del can 
po, è del parere che il disegn 
sia stato prodotto da un 
_tromba d'aria. «Le trombe d'i 
ria fanno cose incredibili, da 
le nostre parti», dice. Ma Sta 
Pointer scuote il capo: «Nc 
ho mai visto una cosa simile i 
vita mia. I segni potrebber 
essere stati fatti con un ve 
colo. agricolo, ma nel camp 
non ci sono segni di entrata 
altri carri agricoli oltre il mi 
che ha lasciato le solite tracc 
regolari e parallele». 
Qualcuno ha ricordato cI 
tracce simili hanno permes: 
in passato di identificare re: 
archeologici sepolti per m 
ռոլ: e in questo caso n 
campo potrebbero essere sc 
terrati megaliti di epoca ct 
tica o addirittura contemp 
ranei della misteriosa costr 
zione di Stonehenge, nel Gi 
les. Ma Stan Pointer non cre: 
neppure a questa spiegazion 
«Fino all'altro ieri nel m 
campo di granoturco non c 
ra nessun segno e adesso c'i 


dice. 

La polizia della città non 
le idee più chiare. «Se questi 
opera umana», dicono 
agenti «qualcuno deve av 

È Si ü preso le misure con strume: 
ane y BUC 3 = A S, Ա da geometra e poi si è sobb: 
cato a una bella fatica: c 
vrebbe aver portato una քո 
sà falciatrice in mezzo al ca 
po, e verosimilmente con 
elicottero. Un po’ troppo r 
uno scherzo». 
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Phelipe Garcia 
e Paride Ortei. 

i Que giovani 
che artermano 


GIOIA DEL COLLI — «Lo sapevo che sarebbe 
andata a finire cosi. Tutti ci stanno prendendo 
Lim nime a dicono che siamo dei visionari. La 
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VARERICA 
CARA’ FILUICENA 


Sere, per Gina Lollobrigida. un vero e 
Proprio debutto. Non ha mai recitato in 
ae 


anni, aftro: 
= volta ii paicescenice. 
ruciierz in ingiesc. Portando 
perc sulia scent uno dei per. 
Sonac^ femminili più «italiani» de re 
perono nazionale. Anz. pi: «nanoiets- 
nin. Saro intatti frerwrano in 
un'edizione che sara &iestitz ascintiure 


nnunciare a ur, aventi: 
sco perché la gente si s 
rectero ia commedia. 
«Ho coppiato in inglese quara! 


necii Stati Uniti. pario correntemente. ho սազը 
" m lungo e in largo esprimentomi in molese, 
hehe gato notizie, con prend somsie Pyle em gene cree E E A 


! teatro in questa lingua?» 
H Dormir c où LA gt xm 


mi. A'"Cccno ha ՏԱՇՈՒՄ oeno che 
conta sutin regio di Ecueroo De 


scene. a 


i. Ci sono state recite an: 
io) © B Mosce. in kaha © state 
Sempre recitate soio ea attrici napoieta- 
ne ci eran razze: Tine De Filippo tper la 
uate fu Scri! ca’ frateli; e Pupella 
Baggio. In cinema e stata macistralmen- 
te interpretata da Sofia Loren. 

PUN 


cepoiavero logra, non accetierc 
Ginigere a un atro- 


Non c! sono ancora date precise. dice 


[GIOIA DEL COLLE — «Lo sapevo che sarebbe 
andata a finire cosi. Tutti ci stanno prendendo 
in giro e diconc che siamo dei nari. La 
realta dei fatti invece e che noi abbiamo pro- 
prio visto un disco voiante e la prova sono 
i che abbia: iu! corpo». 


avuto una paura tre- 
menda. Anche gl 
hanne dato segni di irr 


ne siamo accorti il mattino 
dopo. Una cosa incredi 
Se me l'avessero raccontato 
avrei creduto. Invece 
tuto proprio a me. 


prove 
proprio delle uni 
tipo non so dire, an: 
preoccupato. Qualcuno ha 
detto che vogliamo farci 
della pubblicita. Ma che 
pubblicita. abbiamo ben al- 
tro per la testa». 

golare coincidenza 
presenza degl: Ufo a 


erano stati al cineme € 
ritorno si erano fermati fuo: 
ri delia roulotte di Orfe 
parlare. Era circa l'una 
notte: allimprovviso i di 
giovani hanno visto venire 
verso di loro a grandissima 
velocita un corpo luminoso 


«Pensavo che fosse una 
stella cadente — racconta 
Pande — e poiche noi del 
Circo siamo si 1051. 
sono girato 


ha fatto vol- 
che non era 


paria d: fumi 
Liborio Lojacono 


Chi fuma 
Ea poca 
memoria 


i EDIMBURGO (Scozia) 
— Secondo una ncerca 
congotia dal unversita di 


A tuti sono state mostra 
| te 12 foto di sconosci 
cu venvano ieth | n 


inno ricordato solo 7.73 
nom 


Cinese i | 
con due 
teste 


PECHINO — Un giorna- 
le di Pechino ha riportato in 
Quesir giorni una notizia cu- 
nosa I protagonista e un 
certo Zang Ziping. un con- 
tagino di 36 anni cela 
vincia di Yunnan. a c. 
/ stata taghate una testa 


povero Zang era tal 


condizioni sono ot 

La seconda tests aveva 
un diametro o, 19 centime- 
, tn, era dot 
una bocca ո 
un sistema cervice! 
compic to 
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IL GEPAN: u= - -- -- 
CONCLUSIONI RECENTI :7 ACCADDE NELL81 A UN MURATORE: 
DI UN FATTO, 11 Sie Ee deg pm 


VERIFICATOSI IN 
PROVENZA NEL 
GENNAIO 1981 


solco‘lasciato 
1 PARIGI - E sei 
volanti ‘esistessero davve. 
TO?, E quanto ci si chiede 


Dopo tre anni di ricerche, 


il Gepen,& arrivato alle comclusio ‘Scienziati hanno d 


ne che 11 fatto acceduto im Provem 


za nel gennaio 1981 (testimone um ի 


Dopo tre; anni di ‘rice: 
“che, gli scienziati 861 Grip- 
«Po di studi dei fenomeni ae 
rospaziali "non. identificati" 
; (Gepan), che lavora sotto Je“ 
„tutela del «Cnesi (Centro. 
mazionale:di:studi.spaziali) 
, sono «infatti arrivatia)) 
[conclusione ‘che la'testimo- 
anza dil.Renato;. Nicol 
«non pudjessere zaéssa|i 
:dubbia«ir quanto «le 
lisi del terreno e délla vei 


muratore italiano,Renato Nicolai), 
nom può essere messa im dubbio. 
Come ampiamente riportate 


dalla stampa,anche iteliana,il ca- 


so del presunto atterraggio,di cui 


fu testimone il Nicolai,fu eccure- 
temente studiato dagli esperti di 
Tolosa. Il GEPAN accertò che il terl 
reno sul quale si posò l'oggetto ful: 
sottoposto-alla temperatura di 6000 
e che le piante circostanti furono 
ugualmente sottoposte ad una tempe- 
.GA?erta bi 


Le analisi del terreno e della ve- SARE 
== E 


ratura molto alta,senza bruciare, 


getazione non hanno portato a nessuna 


tifica circa l'origine. 


Dopo tre: anni ‘di ricerche'gli sdienSidti-non 
„SODO riusciti a determinare la natura. di un 
sul luogo dell’atterrabgio 


dischi | unico testimone di quello 


19881 in Francia dopo ché , 


il -Jargo.cirea.2,50, alto poco 


INF 


che, il -Gepan- definisce 
sun fenomeno di grande 
ampiezza». «Mi sono avfi- 
cinato. e ho visto distinta- 
mente Oggetto piatto, lêg. 

mbato sopra e 
‘forma circolare, 


“più di due metri. Era opaco, 
grigio come il piombo» ha 
roseguito Nicolai .preci- 
sando: cheal :momento in 
«cui stava avvicinandosi «if 
i.misterioso. oggetto si è solle- 


una traccia, ‘leggermente 
scavata:nel :suolo — come. 
8e ;: fosse :istata… esercitata 
tina certa pressione, A dare 
l'allarme ‘era stata l'indo- 
mani una vicine,-cui Ja mo- 
‘glie di Nicplai-aveva ‘race | 


spiegazione logica e scien- 


zione più 
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Decine di persone hanno visto scendere uno strano oggetto luminoso 


Ufo atterra in un vigneto a Soave 


Verona - Un Ufo è atterrato 
in un campo vicino a Soave, 
la cittadina conosciuta intut- 
to il mondo per la bontà dei 
suoi vini, e stavolta ci sono le 
prove: tre cerchi di erba bru- 
ciata del diametro di un paio 
di metri, lontani una decina 
di metri l'uno dall'altro e si- 
tuati in modo da formare i 
vertici di un triangolo equila- 
tero. I cerchi sono cosi perfet- 
ti da sembrare tracciati con 
un enorme compasso e l'erba 
annerita non puzza di brucia- 
to, come dovrebbe, ma man- 
da un odore acido, quasi di 
aceto. Se di extraterrestri si 
tratta, considerato il sito che 
hanno scelto per la loro breve 
visita, ci viene da pensare ai 
venusiani in quanto è arcino- 


ta la connessione tra Bacco, 
tabacco e Venere, che secon- 
do il proverbio dovrebbero ri- 
durre l’uomo in cenere ma 
che non sempre ci riescono. 
E se questo non è il regno di 
Bacco, non sappiamo dove al- 
tro potrebbe essere. Il campo 
scelto dai misteriosi visitato- 
ri dista poche centinaia di 
metri in linea d’aria dal ca- 
stello di Soave che potrebbe 
essere servito da punto di ri- 
ferimento per l'atterraggio. 
Tutt'intorno le viti gemono 
sotto il peso di enormi grap- 
poli d'uva dorata ormai pron- 
tiperla vendemmia. 

L'Ufo sarebbe stato visto 
poco dopo la mezzanotte di 
ieri da numerosissime perso- 
ne che hanno tempestato di 


telefonate la caserma dei ca- 
rabinieri, i vigili del fuoco, la 
redazione del giornale «L'A- 
rena» e persino il parroco di 
Soave. La prima telefonata 
arrivata ai carabinieri era di 
un uomo agitatissimo. «Ho 
visto una grande luce in un 
campo vicino alla frazione di 
Costeggiola. Andate a vedere 
cosa è successo» ha balbetta- 
to l'uomo. I carabinieri si so- 
no recati nel luogo indicato 
ma ormai la grande luce non 
c’era più. Sembrava una not- 
te come tante altre di questa 
stagione con la luna contor- 
nata da un alone azzurro che 
inargentava le foglie delle vi- 
ti. L'unico rumore era quello 
della polenta che scrocchiava 
alla brezza leggera in un cam- 


rieste appare una croce luminosa 


a vescovi. 
ende pro- 
casi. Non 
D di feno- 
he sareb- 
le a Trie- 
iti la fede. 
vescovo 
) Bellomi, 
me di una 
ippo di fe- 
| di aver 
enomeni. 
enuto do- 
». Questa 
condo il 
lun certo 
sunto le 
icarestia. 
illa quale 
luminosi: 
intensa. 


meni so- 
rificati al 
ghiera 
oltraggio- 
blasfema 


scritta, da mano ignota, sulla 
croce della Via Crucis, posta 
ai piedi del tempio mariano 
di Monte Grisa, edificio eret- 
to a ricordo e richiamo pe- 
renne della consacrazione 
della nazione italiana alla 
Madonna, nel 1969. 


Questo gruppo di visionari 
ha affermato di aver potuto 
guardare a lungo il sole sen- 
za subire disturbi alla vista. 
«Sono solo esperienze perso» 
nali e non vogliono ottenere 
nulla raccontandole», ha det- 
to uno.di questi, l'ingegner 
Marino Zerboni, già compo- 
nente del comitato diocesa- 
no per l'anno mariano con- 
clusosi da poco e anche par- 
tecipante 8 questa processio- 
ne. 

Di opinione molto cauta il 
rettore del santuario don Di- 
no Fragiacomano. «Non ho 
notato proprio nulla né du- 
rante né dopo la processione. 


Confermo che almeno quat- 
trocento persone hanno pre- 
so parte alla Via Crucis. So- 
no dell'avviso che comunque 
nessun ufficio della Chiesa 
potrebbe prendere sul serio 
tali dichiarazioni, in consi- 
derazione del loro carattere 
soggettivo». 


La manifestazione religio- 
sa era stata promossa da al- 
cuni gruppi mariani di Trie- 
ste collegati in qualche mo- 
do alle presunte apparizioni 
di Medjugorje. 

Sarebbero fino ad oggi un 
centinaio questi fedeli devoti 
che sì trovano ogm mese, so- 
litamente in momenti di pre- 
ghiera comune nella parroc- 
chia di Sant'Antonio Nuovo, 
a Trieste. Questi gruppi sono 
sorti soprattutto nella comu- 
nità della chiesa di Regina 
Pacis ea Muggia. Le testimo- 
nianze di persone sarebbero 
più di una ventinaye: 


rò possibile raccoglierne tre. 
Un pensionato, Renato Hri- 
bar, ha confermatotra l’altro 
di aver osservato il fenome- 
no: «Ho visto - ha detto — il 
sole pulsare in continuazio- 
ne». Gli ha fatto eco una si- 
gnora, la casalinga Maria 
Scillani: «Ho assistito certa- 
mente al fenomeno e con pie- 
na coscienza. Ho visto l'ostia 
bianca e sono rimasta incan- 
tata anche dai vari colori che 
le erano tutto attorno, tutti 
dolci e belli come quelli del- 
l'arcobaleno». Poi c’è la di- 
chiarazione di un’altra don- 
na, l'impiegata Isa Ricciuto: 
«Tutto è avvenuto domenica. 


Erano le 17.15 emi trovavo 
sul piazzale. Ho osservato 
anch'io la grande ostia e a un 
certo punto ho visto anche 
una croce. Il tutto è durato fi- 
no al tramonto, intorno alle 
18.20». 
ees Mario Repetto 


po vicino. Ma qualcosa dove- 
va essere successo perché le. 
testimonianze di altre perso- 
ne combaciavano perfetta- 
mente tranne che su alcuni 
trascurabili particolari come 
quello emerso dal racconto 
di un operaio il quale, oltre a 
vedere la grande luce, ha sen- 
tito provenire dalla zona 
«squittii e grugniti soffocati». 
Ad alcune ore dall'accadu- 
to un signore che ha voluto 
mantenere l'anonimato 
(«Perché se no in paese mi 
credono matto») ha telefona- 
to alla redazione del giornale 
«L'Arena» per raccontare che 
quando ha visto la grande lu- 
ce stava rincasando in auto 
con 18 moglie dopo essere sta- 
to a cena in casa di amici. 
«Subito dopo una curva - ha 
detto — ho visto sulla sinistra 
una luce accecante, indeseri- 
vibile, era come un globo con 
alcune fiammelle che si stac- 
cavano dalla parte inferiore. 
Dopo pochissimi secofidi la 
palla si è alzata ed è sparita in 
cielo». I cerchi neri sul prato 
sono stati scoperti soltanto 
ieri mattina e da allora il cam- 
po di Pietro Giordani è meta 
di un continuo pellegrinag- 
gio. Qualcuno ricorda di aver 
sì visto il grande hagliore ieri 
notte ma di essersi chiesto 
soltanto a che razza di auto- 
mobile appartenessero fari 
così potenti. Un contadino 
che abita nella zona racconta 
che lui e sua moglie non riu- 
scivano a prendere sonno a 
causa di un rumore simile a 
quello che potrebbe provoca- 
re un enorme calderone di 
minestrone in ebollizione. 
Ufo o non Uto, la gente di Soa- 
ve è spaventata e non parla 
d'altro. Persino i conigli del 
padrene del campo d'atter- 
raggio» ieri avevano la coda 
dritta come manici di scopa. 
Ma gli enologi non temono 
l'imminente vendemmia non 

dovrebbe sottrirne. 
Silvino Gonzato 


1 


4 
à preso una posizione più 


Verona - Un Ufo è atterrato 
in un campo vicino a Soave, 
la cittadina conosciuta in tut- 
to il mondo per la bontà dei 
suoi vini, e stavolta ci sono le 
prove: tre cerchi di erba bru- 
ciata del diametro di un paio 
di metri, lontani una decina 
di metri l'uno dall'altro e si- 
tuati in modo da formare i 
vertici di un triangolo equila- 
tero. I cerchi sono cosi perfet- 
ti da sembrare tracciati con 
un enorme compasso e l'erba 
annerita non puzza di brucia- 
to, come dovrebbe, ma mai 
da un odore acido, quasi di 
aceto. Se di extraterrestri si 
tratta, considerato il sito che 
hanno scelto per la loro breve 
visita, ci viene da pensare ai 
venusiani in quanto è arcino- 


ta la connessione tra Bacco, 
tabacco e Venere, che secon: 
doil proverbio dovrebbero ri- 
durre l'uomo in cenere ma 
che non sempre ci riescono. 
E se questo non è il regno di 
Bacco, non sappiamo dove al- 
tro potrebbe essere. Il campo 
scelto dai misteriosi visitato- 
ri dista poche centinaia di 
metri in linea d'aria dal ca- 
stello di Soave che potrebbe 
essere servito da punto di ri- 
ferimento per l'atterraggio. 
Tutt'intorno le viti gemono 
sotto il peso di enormi grap- 
poli d'uva dorata ormai pron- 
tiper la vendemmia. 

L'Ufo sarebbe stato visto 
poco dopo la mezzanotte di 
ieri da numerosissime pers 
ne che hanno tempestato di 


-— 


telefonate la caserma dei ca- 
rabinieri, i vigili del fuoco, la 
redazione del giornale «L'A- 
rena» e persino il parroco di 
Soave. La prima telefonata 
arrivata ai carabinieri era di 
un uomo agitatissimo. «Ho 
visto una grande luce in un 
campo vicino alla frazione di 
Costeggiola. Andate a vedere 
cosa è successo» ha balbetta- 
to l’uomo. I carabinieri si so- 
no recati nel luogo indicato 
ma ormai la grande luce non 
c’era più. Sembrava una not- 
te come tante altre di questa 
stagione con la luna contor- 
nata da un alone azzurro che 
inargentava le foglie delle vi. 
ti. L'unico rumore era quello 
della polenta che serocchiava 
alla brezza leggera in un cam- 


Trieste — La curia vescovi- 
le di Trieste non intende pro- 
nunciarsi in questi casi. Non 
c'è davvero bisogno di feno- 
meni come quelli che sareb- 
bero avvenuti anche a Trie- 
ste per portare avanti la fede. , 
Sono parole dèl vescovo 
monsignor Lorenzo Bellomi, 
dopo che, in occasione di una 
processione, un gruppo di fe- 
deli ha dichiarato di aver 
assistito a strani fenomeni. 
Il fatto sarebbe avvenuto do- 
menica pomeriggio. Questa 
strana cosa condo il 
gruppo di fedeli - ad un certo 
punto avrebbe assunto le 
sembianze dell'eucarestia. 
Un'ostia grande dalla quale 
si sprigionava una luminosi- 
tà particolarmente intensa. 


Questi strani fenomeni so- 
lari si sarebbero verificati al 
termine di una preghiera ri- 
paratrice per una oltraggio- 
sa espressione blasfema 


| 


scritta, da mano ignota, sulla 
| croce della Via Crucis, posta 
ai piedi del tempio mariano 
di Monte Grisa, edificio eret. 
to a ricordo e richiamo pe- 
renne della consacrazione 
della nazione italiana alla 
Madonna, nel 1969. 


Questo gruppo di visionari 
ha affermato di aver potuto 
guardare a lungo il sole sen- 
za subire disturbi alla vista. 
«Sono solo esperienze perso: 
nali e non vogliono ottenere 
nulla raccontandole», ha det 
to uno di questi, l'ingegner 
Marino Zerboni, già compo- 
nente del comitato diocesa- 
no per l’anno mariano con 
clusosi da poco e anche par- 
tecipante a questa processio- 
ne 


Di opinione molto cauta il 
rettore del santuario don Di- 
no Fragiacomano. «Non ho 


notato proprio nulla né du- 


| rantené dopo la processione. 


E a Trieste appare una croce luminosa 


Confermo che almeno quat- | rò possibile raccoglierne tre. 


trocento persone hanno pre- 
so parte alla Via Crucis. So- 
no dell'avviso che comunque 
nessun ufficio della Chiesa 
potrebbe prendere sul serio 
tali dichiarazioni, in consi 
derazione del loro carattere 
soggettivo». 


La manifestazione religio- 
sa era stata promossa da al- 
cuni gruppi mariani di Trie- 
ste collegati in qualche mo- 
do alle presunte apparizioni 
di Medjugorje, 

Sarebbero fino ad oggi un 
centinaio questi fedeli devoti 
che si trovano ogm mese, so- 
litamente in momenti di pre. 
ghiera comune nella parroc- 
chia di Sant'Antonio Nuovo, 
a Trieste. Questi gruppi sono 
sorti soprattutto nella comu- 
nità della chiesa di Regina 
Pacis ea Muggia. Le testimo- 
nianze di persone sarebbero 
più di una ventina;estato pez 


Un pensionato, Renato Hri- 
bar, ha confermatotra l’altro 
di aver osservato il fenome- 
no: «Ho visto ha detto - il 
sole pulsare in continuazio- 
ne». Gli ha fatto eco una si. 
gnora, la casalinga Maria 
Scillani: «Ho assistito certa- 
mente al fenomeno e con pie- 
na coscienza. Ho visto l'ostia 
bianca e sono rimasta incan- 
tata anche dai vari colori che 
le erano tutto attorno, tutti 
dolci e belli come quelli del- 
l'arcobaleno». Poi c'è la di- 
chiarazione di un’altra don. 
na, l'impiegata Isa Ricciuto: 
«Tutto è avvenuto domenica. 


Erano le 17.15 e mi trovavo 
sul piazzale. Ho osservato 
anch'io la grande ostia ea un 
certo punto ho visto anche 
una croce. Il tutto è durato fi- 
no al tramonto, intorno alle 
18.20» 


io Repetto 


Decine di persone hanno visto scendere uno strano oggetto 


Ufo atterra in un vigneto a So: 
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CERCHI 


Costantemente..rinvenute in 
ogni parte del mondo, le 
grandiose figurazioni che 
appaiono nei campi di grano 
costituiscono uno dei 
più grandi misteri della 
nostra epoca. 


di Alvise Filattieri 


Prima in Inghilterra, poi in 
Germania, e poi ancora in Svezia, 
Belgio, Francia, Italia, Ungheria, 
Bulgaria, Australia, Giappone, 
Nuova Zelanda, Canada, Stati 
Uniti e CSI (ex URSS): nel giro di 
neanche un decennio, a partire 
dalla fine degli anni ‘80, i cosid- 
detti “cerchi nel grano” sono 
apparsi in ogni regione della Terra, 
dando luogo alle più varie ed 
incredibili interpretazioni. 

I primi casi registrati risalgono in 
realtà alla metà degli anni ‘70, 
quando alcuni piloti sportivi, sor- 
volando l'Inghilterra meridionale, 
videro sparse, nei campi di grano, 
figure geometriche costruite sulla 
base grafica del cerchio e formate 


dal ripiegamento, ordinato e com- 
plesso, delle spighe mature. Ma è 
solo a partire dal 1990 che i cerchi 
nel grano, sempre più belli e com- 
plessi, organizzati in figurazioni 
composite dette “pittogrammi”, 
hanno conquistato l’attenzione 
della stampa e del grande pubbli- 
co, apparendo misteriosamente (in 
genere nel giro di una sola notte!) 
in ogni parte del mondo. 

All’inizio, quando i cerchi erano 
veramente solo semplici cerchi, 
vennero elaborate spiegazioni, 
anche se fantasiose, che comunque 
cercavano di attribuire il singolare 
fenomeno a cause strettamente ter- 
restri. La nostra vecchia Terra, 
afflitta dai malanni dell’inquina- 
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mento, reagi- 
va formando i 
cerchi, un po’ 
come, quando 
noi stiamo 
male, le nostra 
pelle produce 
bolle o forun- 
coli. Oppure si trattava dell’ effetto 
di turbini di vento, di non meglio 
specificati “campi morfogenetici” 
o “forze geomagnetiche”. O anco- 
ra, poteva trattarsi di effetti deter- 
minati dai “poteri telecinetici” di 


chi li cercava! Ma quando com- 
parvero i grandi pittogrammi, que- 
ste spiegazioni crollarono di colpo 
e le straordinarie figurazioni, che 
sempre più insistentemente anda- 
vano a decorare i campi di grano, 
vennero attribuite agli UFO: con 
esse, gli alieni intendevano lan- 
ciarci messaggi, discreti ma ine- 
quivocabili, che ci potessero pre- 
parare a un futuro, ma non lonta- 
no, incontro. I cerchi, insomma, 
sarebbero un biglietto da visita, 
lasciatoci dai nostri fratelli cosmi- 


ci per prepararci alla loro discesa. 
1 pittogrammi (chiamarli cerchi è a 
questo punto riduttivo) presentano 
figurazioni simboliche che, a detta 
degli ufologi, mostrerebbero lo 
sforzo da parte degli extraterrestri 
di esprimersi in un linguaggio il 
più universale possibile. 

Su questa base, sono state rintrac- 
ciate le più diverse correlazioni tra 
forme di pittogrammi e figure sim- 
boliche di ogni civiltà. Tali corre- 
lazioni indicherebbero chiaramen- 
te, secondo i sostenitori dell'ipote- 


UNIONE TRA CIELO E TERRA 


| l'archeologo britannico Michael Green ha interpretato i pittogrammi nel grano come raffigurazio- 
| ni simboliche di un contatto tra la Terra e l'Universo. Pittogrammi come quello di Etchilhampton (29 
luglio 1990) sono considerati da Green un “Logos solare”. Essi rappresenterebbero un essere che 
ha per testa il Sole posato su un cerchio simboleggiante la Terra. All'opposto, pittogrammi consi- 
stenti in un grosso cerchio connesso ad un cerchio più 
piccolo sarebbero il “Logos della Terra", una rappre- 
sentazione della Madre Terra con una grossa pancia 
(simbolo della fecondità). Quando questi due tipi di 
piltogrammi si trovano congiunti si ha una raffigura- 
zione delle "Nozze Sacre”, l'unione del Cielo con la 
Terra. Altri pittogrammi, come quello (lungo ben 168 
metri) di Alton Barnes, vengono classificati da Green 
come “Draghi cosmici”. | sette cerchi connessi tra loro 
indicano i Chakra dello yoga tautrico, cioè i sette pia- 
neti sacri. In altri casi sono solo quattro e corrispondo- 
no a Nettuno, Vulcano, Urano e Plutone. “Questi prin- 
cipi planetari, disposti in questo ordine - spiega 
Grenn - simboleggiano stadi progressivi di consacra- 
zione nel percorso evolutivo, sia dell'umanità che del 
singolo”. Secondo Green i pittogrammi sarebbero 
opera dei “Devas”, esseri di grande spiritualità, che 
hanno scelto il sistema dei cerchi del grano per dirci 
che “la venuta del Regno di Dio è prossima”. 
In questo contesto, Green interpreta il pitto- 
gramma apparso nel 1991 a Stanton St. 
Bernhard come un'inscrizione (considerata 
da Green un misto di fenicio, ebraico e iberi- 
co) che significherebbe: “Il Creatore, saggio 
e benevolo”. 


———— 
In alto, il “Logos solare" apparso ad Etchilhampton nel 1991. 

In basso, la scritta che secondo l'archeologo M. Green significhe- 
rebbe “Il Creatore, saggio e benevolo”. Questa e le altre b del- 
l'articolo sono tratte da: M. Hesemann, “Il mistero dei cerchi nel 
grano”, Edizioni Mediterranee. 
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si extraterrestre, un “ritorno degli 
Dei”. Gli alieni, anticamente 
discesi sul nostro pianeta, sono 
tornati, e per farcelo sapere cer- 
cano di comunicare la loro pre- 
sando quei simboli che 
i ci insegnarono in un 
remotissimo passato. 
I cereologi (così si fanno chiamare 
in onore di Cerere, dea romana 
delle messi, gli studiosi dei cerchi) 
ritengono di aver trovato dimo- 
strazioni della natura extraterrestre 
dei pittogrammi da vari tipi di 
analisi condotte da scienziati di 
varia estrazione. In particolare 
Levengood, un biofisico del 
Michigan interessatosi al caso dei 
cerchi, ha riscontrato che tutte le 
spighe che erano state prese al 
centro di un cerchio erano senza 
chicchi e che il 90% delle spighe 
si trovavano ad uno stadio detto di 
“poliembrionia”, cioè con più 
embrioni nella stessa spiga, una 
situazione estremamente rara. 
L'esame di un secondo campione 
confermò questi risultati. 
Nelle spighe di un altro pittogram- 
ma Levengood riscontrò la presen- 
za di alterazioni nei nodi, nel 
ripiegamento e nei semi. 
Da tutto ciò, Levengood ha dedot- 
to che il grano dei cerchi doveva 
essere stato sottoposto a un qual- 
che tipo di radiazioni. 
Singolari anomalie sono state rile- 
vate da altri studiosi anche nel ter- 
reno su cui sono apparsi i cerchi. 
Il suolo risulterebbe più povero di 
sostanze nutrienti rispetto alla 
media e con tassi di radioattività 
fuori dalla norma. 
Tutto ciò viene interpretato dai 
cereologi come una prova del fatto 
che i cerchi sono ottenuti con 
l’uso di una qualche forma di 
energia proiettata dall’alto (su 
questa base, l’ingegnere Thomas 
Roy Dutton ha elaborato un com- 
plesso modello matematico per 
spiegare le modalità di ripiega- 
mento delle spighe dei cerchi, le 
quali, in effetti, appaiono piegate a 
vortice ma mai rotte). Questi dati 


SIMBOLI INDIANI 


Un gran numero di pittogrammi mostra, secondo lo studioso dei 
cerchi nel grano M. Hesemann, precise corrispondenze con sim- 
boli degli indiani americani. Il cerchio apparso nel 1989 a 
Winterbourne Stoke corrisponderebbe alla “ruota della medici- 
na” degli indiani (un cerchio di pietre i cui raggi, anch'essi di 
pietre, si incrociano al centro formando un cerchio più piccolo). Il 
diagramma a forma di insetto apparso a Stonehenge nel 1991 
viene invece interpretato da Hesemann come una raffigurazione 
corrispondente al “gobbo suonatore di flauto” degli Hopi, colui 
che guidò i loro antenati “dal quarto al quinto mondo”, e che 
quindi rappresenta il passaggio dal vecchio al nuovo secolo. La 
scala sul pittogramma sarel quindi il flauto, e le antenne le 
gambe del gobbo. Ma lo stesso simbolo viene anche rappresen- 
fato come una cavalletta, carica di semi nella gobba, grazie ai 
quali la terra degli indiani diventò fertile. In questo caso, le 
antenne dell'"insettogramma" sono quelle della cavalletta. 


A loto, l'insetto- 
gramma di Sto- 
nehenge consi- 
derato da Hese- 
mann equivalen- 
te ad un simbolo 
indiano. Sotto, il 
pittogramma 
interpretato 
come “ruota del- 
la medicina” 
degli indiani. 


"m 


costituiscono veramente una docu- 
mentazione scientifica? 

La risposta è no, per due motivi: 

1) Si tratta di dati sporadici, rac- 
colti in modo non uniforme e non 
continuo. Nella scienza, dati iso- 
lati di questo genere (cioè consi- 
stenti in misurazioni e conteggi) 
sono poco significativi se non 
sono raccolti secondo procedure 
statistiche rigorose. 

2) Non sono dati “controllati”. 
Perché un’osservazione abbia un 
valore scientifico essa deve inqua- 
drarsi in un contesto già accredita- 
to, essere teoricamente o speri- 
Il biochimico Levengood ha rivelato che i chicchi di frumento prelevati da un cerchio (la serie in mentalmente verificabile e prodot- 
alto) sono alterati rispetto a quelli ottenuti da piante di controllo (serie in basso). ta in modo assolutamente “traspa- 
Non è stato possibile chiarire la causa di queste anomalie rente”. In questo caso, invece, non 


abbiamo alcuna prova che non 


LA MADRE DI TUTTI ! CERCHI 


Il pittogramma apparso il 16 Luglio 1991 a Barbury Castle è stato battezzato, per la sua straor- 
inaria complessità, “la madre di tutti i pittogrammi”. Secondo John Michell, esperto di simboli- © 
smo e numerologia, esso “racchiude in sé e rappresenta il principio del ‘tre in uno’, in quanto la 
uperficie del cerchio centrale equivale perfettamente alla somma delle aree dei tre cerchi che lo 
ircondano. Se si sommano le aree dei quattro cerchi e si estrae la radice quadrata, si pervi 
| numero 31,680. Է il numero che corrisponde a Dio. La cosmologia tradizionale partiva 
resupposto che la circonferenza del mondo sublunare fosse di 3168 miglia e i primi seguaci 
Gesù adottarono questo numero come simbolo del Cristo stesso. Nelle religioni pagane a questo 
numero veniva dato il significato del principio più alto, dell'assoluto". l'antiquario e storico ingle- 
se Brian Grist ha invece posto in luce come il pittogramma di Barbury mostri precise relazioni 
on simbologie alchemiche. Nell'alchimia il triangolo: fo da tre cerchi uniti rappresenta la 
triplice natura di Dio. Il cerchio centrale, pure esso co o con i cerchi esterni, raffigura il 
: : : trono del Creatore 
oppure, come sostene- 
va nel XVI secolo 
Basilius Valentinus, indi- 
ca la ria Prima 
Materia, la materia ori- 
ginaria nata dalla unio- 


= || pittogrammo scoperto nel 
1991 a-Barbury Castle e bat- 

= թացք “La madre di tutti pit- 
fogrammi”. : 
Diversi studiosi hanno correlato 
il disegno di questo pittogram- 
ma a figurazioni alchemiche, 
quali si trovano nelle opere di 
Hall e di Michelspacher (folo. di 
pagina a fianco). : 


siano stati manipolati i dati o 
alterate deliberatamente le 
piante. Poiché questi sospetti 
sono avanzati in qualsiasi 
campo di ricerca, non c’è nien- 
te di male nel sollevare dubbi 
in un caso controverso e poco 
chiaro come questo. 

Infine, bisogna notare che i cer- 
chi sono riproducibili artificial- 
mente. Due pensionati (Doug 
Bower e Dave Chorley) hanno 
svelato nel 1991 di aver prodotto 
vari cerchi per hobby, mostran- 
done la procedura in televisione: 
piantavano al centro del campo 
un piolo, cui veniva assicurato un 
fil di ferro alla cui estremità era 
legata una mazza da baseball; 
con il bastone schiacciavano le 


spighe, mentre la corda serviva 
da compasso. C’é da dire però 
che la dimostrazione pubblica 
fu poco soddisfacente, riuscen- 
do i due a fare un pittogramma 
alquanto impreciso e con le 
spighe spezzate. Questo non 
significa però che vi siano per- 
sone più in gamba. 

Un'ultima considerazione. 

I cereologi sostengono che l’au- 
tenticità dei pittogrammi è con- 
fermata dal fatto che nei campi 
in cui appaiono non si notano i 
sentieri di spighe schiacciate 
che inevitabilmente si dovreb- 
bero formare al passaggio degli 
operatori. Ciò implicherebbe 
necessariamente una realizza- 
zione dall'alto. Peccato che - 


ne dei tre elementi pon (sale, zolfo e 
l'esperto in cerchi Michael Hesemann fa poi notare 
togramma di Barbury è pressoché identico 


figurato in The secret Teachings of the ^g : 
(1928). Nel disegno riportato da Hall, il dia 


gramm 


stione è connesso a una corona di sette cerchi. Secondc 

i raggi che si dipartono dal cerchio centrale simboleg 
“la prima manifestazione di Dio, rappresentato dal tri 
equilatero. Il mondo eterno esce dal centro e si manifes 
l'acqua (con il sale), nella luce (con il mercurio) e nel fu 
[con lo zolfo), e l'archetipo del mondo è rappresentato dc 
cerchi esterni, connessi tra loro dal triangolo della compl 
uguaglianza, parzialmente circondato dal cerchio che 


leggia il trono dell'altissimo". 


Hesemann aggiunge inol 


“un altro diagramma degl 
misti, che corrisponde i 
Barbury Castle, proviene 
1654 dall'alchimista di 
senta cosi la materia primo 
mata da un fulmine provei 
fluisce attraverso i ce 
me mettono in atto 
medium Isabelle Kingsto 
ni, anzi la via per attrav 
mide rende possibile l'acc 
precise correlazioni nume 
di Barbury e le distanz 

i Marte nella zona 
dai sostenitori dell'“ipote 
tuate da una civiltà al 
mistero dei Cerch 


come si può osservare facilmen- 
te anche nelle foto che qui pre- 
sentiamo - tutti i pittogrammi 
(almeno quelli di cui abbiamo 
potuto esaminare foto) inter- 
secano almeno in un punto 
una traccia di trattore o treb- 
biatrice. Un sentiero preesi- 
stente che chiunque può aver 
sfruttato durante la realizza- 
zione del cerchio. 

Per il momento, quindi, non 
essendo definitivamente pro- 
vata né la natura extraterrestre 
né una falsificazione da parte 
di burloni, i cerchi del grano 
rimangono un vero mistero, il 
più grande ed intrigante enig- 
ma che questa fine di millen- 
nio ci ha regalato. 


r, e rappre- 
‘viene ani- 
l'energia 


energia emanata dalla pira- 
ie non manca chi ha trovato 


li si possono 
| M. Hesemann 
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Ore 22.30: una luce solca il cielo "Un ufo nel cielo 


polesano" 
(ք Avvistamenti a Rovigo anche un anno fa տ, Commenti 


Non é la prima volta che accade, del resto se c'é una zona che pare vocata alle visite aliene questa é il 
Polesine 


ilrestodelcarlinoit/rovigo/cr ue P ~ B © J WeTranster 1.. x | RASSEGNA STAMPA ԻՎ " 
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Non ë la prima volta che accade, del resto se c'ë una zona che pare vocata alle visite aliene questa ë il 
Polesine 
Ufo 
Rovigo, 24 maggio 2013 - ALLE 22.30 CIRCA di mercoledì nel cielo dell'alto Polesine è stato segnalato 
l’avvistamento di un oggetto volante non identificato ben visibile. Non è la prima volta che accade, del 
resto se c'è una zona che pare vocata alle visite aliene questa è il Polesine, dove l'Usac (il centro 
accademico di studi ufologici) ha catalogato oltre agli avvistamenti Ufo (una trentina quelli approfonditi 
dagli esperti del centro) anche altri strani fenomeni: come l'Homo Saurus, un bipede dall’aspetto di 
rettile, corpo squamoso, che si muoverebbe tra i due principali fiumi del Polesine e i suoi affluenti. 
v 


«Il 70% degli avvistamenti — spiegano nel sito dell'Usac — riguardano luci notturne, dischi diurni, 
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Rovigo, 24 maggio 2013 - ALLE 22.30 CIRCA di mercoledì nel cielo dell’alto Polesine è stato segnalato 
l'avvistamento di un oggetto volante non identificato ben visibile. Non è la prima volta che accade, del 
resto se c’è una zona che pare vocata alle visite aliene questa è il Polesine, dove l'Usac (il centro 
accademico di studi ufologici) ha catalogato oltre agli avvistamenti Ufo (una trentina quelli approfonditi 
dagli esperti del centro) anche altri strani fenomeni: come l'Homo Saurus, un bipede dall'aspetto di 
rettile, corpo squamoso, che si muoverebbe tra i due principali fiumi del Polesine e i suoi affluenti. 


«II 70% degli avvistamenti — spiegano nel sito dell'Usac — riguardano luci notturne, dischi diurni, 
avvistamenti radar visuali del ‘primo tipo’, il 20% incontri del ‘secondo tipo’ (atterraggi di Ufo 
caratterizzati da impronte al suolo e tracce visibili), il 3% incontri del ‘terzo tipo’ (persone che hanno 
raccontato di aver visto gli alieni) e per il 7% — azzarda l'Usac — incontri del ‘quarto tipo, casi di 
soggetti che sarebbero entrati in contatto con esseri alieni». 


GLI ABITANTI del Veneto, a partire dagli anni ‘60, hanno visto di tutto: velivoli a forma di ‘sigari’, navi 
‘madri’, dischi di forma sferica e campanulare, aeromobili lucenti a forma di triangolo, sonde. 
Lendinara, Cavazzana di Lusia, Pincara, Ariano Polesine, Barbamarco, Crespino, Adria, Arqua’ Polesine, 
la stessa Rovigo, sono le località che contano il maggior numero di avvistamenti Ufo. Nei primi anni 
2000, anche la provincia di Venezia, con Jesolo, Verona, il padovano, con Brugine, sono entrati nelle 
cronache i casi di navi extraterrestri viste nel cielo. C'è stato poi il caso dell'Ufo sul cielo del Vajont, tra 
Veneto e Friuli Venezia Giulia: un disco uguale uguale a quelli dei film di fantascienza immortalato da 
un videoamatore nell’estate del 2003. 
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HO APPRESO, tramite articoli apparsi su questo giornale, 
di avvistamenti di misteriosi oggetti volanti avvenuti anche 
nei cieli della nostra provincia, in particolare in Lomellina. 
Mi riferisco agli ultimi episodi resi noti, owero alle testimo- 
nianze di un consigliere comunale di Castel d'Agogna (anche 
se risalente ad alcuni anni orsono) e di un assessore di Morta- 
ra. À questo proposito penso che sarebbe interessante una ri- 
costruzione cronologica di tutti i ma jori avvistamenti ayve- 
nuti in provincia di Pavia, con le relative notizie e interviste, 
sin dalle prime segnalazioni con particolar rilievo agli ultimi 
20 anni. Magari potreste anche fornire i numeri telefonici dei 
più vicini centri di studi ufologici o dei responsabili di zona, 
utili per i cittadini che dovessero essere protagonisti di qual- 
che «strano» fenomeno della natura davvero inspiegabile. 
Tonino Franzoso, Pavia 
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** Il giornalista Fabio Gariani parla di frequenti avvistamenti dalle nostre parti 


i Se l'Ufo è di casa in Lomellina 


Avanti, ammettetelo: l'avreste mai 
կյ detto che la Lomellina risulta un 
Ù territorio particolarmente interes- 
sante dal punto di vista delle se- 
O gnalazioni di oggetti volanti non i- 
dentificati? Sì, gli Ufo abitano qui, o 
l - almeno ci passano di frequente. E 
non si tratta del solito canovaccio 
Հ alla «X-Files», ma del frutto della ri- 
cerca scientifica e serissima di un 
giornalista e scrittore, Fabio Garia- 
ni, collaboratore di prestigiose te- 
state tra cui «Il Giornale», interve- 
C) nuto come ospite alla serata orga- 
ie nizzata dal Lions Club Garlasco Le 
Bozzole, che si è tenuta alle Roton- 
2 de martedì sera. 
ՀՇ: Gariani ha catalizzato per più di 
~~ un'ora l'attenzione della platea, at- 
tenzione e forse un pizzico di in- 
quietudine. Già, perchè il giornali- 


sta ha iniziato il suo intervento da 
lontano, dal secolo scorso, con le 
prime notizie di avvistamenti di 
«macchine volanti», per passare al- 
la grande attività dell'Fbi e della 
Cia americani, coloro che hanno 
creato appunto quei «files» riserva- 
tissimi sugli oggetti volanti non i- 
dentificati, rilevati non solo dai ra- 
dar, ma molto spesso da piloti 
dell'aviazione militare ed anche 
dagli astronauti delle missioni a- 
mericane e sovietiche. 

E poi ancora diapositive inquietan- 
ti, che fissano sulla pellicola la pre- 
senza di Ufo in aria, ma anche al 
suolo. In ogni parte del mondo, Ita- 
lia e Lomellina comprese. La ricer- 
ca di Gariani è scrupolosa e per 
certi aspetti da brivido. «Si può di- 
scutere finchè si vuole su cosa sia- 


no quegli oggetti - dice - ma è un 
fatto che non sia possibile identifi- 
carli. Come giornalisti abbiamo il 
dovere di informare nella maniera 
più asettica possibile, ma anche 
quello di rivelare delle verità sco- 
mode». Ed eccoci a casa nostra: il 
triangolo Cassolnovo-Gravellona- 
Gambolò sarebbe molto «frequen- 
tato», come testimonierebbero i nu- 
merosi avvistamenti, l'ultimo poche 
settimane fa, con la segnalazione di 
elicotteri in volo notturno (ma cosa 
cercano e da dove si alzano, visto 
che nè il centro radar di Remondò 
nè la base di Cameri li hanno in do- 
tazione?). E perchè c'è una sorta di 
ostinato silenzio da parte della no- 
stra aviazione militare? Magari le 
risposte sono contenute in un riser- 
vatissimo «X-File». uz 


particolare, nel corso della 
trasmissione interverrà Anto- 
nio Chiumiento, professore. di 
matematica e consulente scien- 
tifico del centro ufologico na- 
zionale, oltre che consulente 
‘dello spazio X-Files di Italia: 
Uno. IÍ professor Chiumiento 
ha intervistato «Pierangelo 


Rampi, assessore: di. Castello |. 


d'Agogna che, qualche tempo 
fa aveva ammesso di essere sta- 
to protagonista di un evento 
fuori dal comune. Rampi, ave- 
Ya visto un-oggetto non bene 
identificato. che. si librava a 
qualche metro dal suo. giardi- 
no e la cui forma era molto 
qissomigliante a quella di un 
disco volante. Secondo il pro- 
fessor Chiumiento la testimo- 
nianza di Rampi sarebbe da te- 
nere in alta considerazione in 
quanto attendibile. Chiunque 
Volesse mettersi in contatto 
con Chiumiento può farlo al 


numero 0434-554352. 


2-3-97 


Baumann sm eani n 


) assomigliava à una stella ca. 
Fa pi lumi: 
` noso e si è manifestato per un 
tempo; più ungo, rispetto a 
# quanto accade per una horma-. 

stella cadente. Ha solcato il 
cielo con traiettoria’ da sinistra 
destra e infine la parabo- 

"Թ si é persa sulle colline che si 
trovano dietro Code ea È 

1 to pare, loj Sa - 
uate ‘avvistato . anche 


pucr e ne ii te CA co pti w a 


one di Borgo. 
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PAVIA — Prima che fos- 
sero visti in cielo, gli UFO 
if erano attertili e da uno era 
Ë uscito :ET?. A centinaia 
hanno visto infatti l'ufo sol. 
“cate il cielo della provincia 
E di: Pavia: Testimonianze di 


j ment imsi tutti 
concordati, 8 Puvid; Vo- 


ui 


rio, Casteggio, Mortal 
tanto di nomi, cognomi, pra» 
fessioni, età. La notte dcl- 
Է pufo almeno degli avvista- 
enti, ë cominciata uffi- 
te lunedì notte, ma 
ea mattina, pochi 

na delle 6, ոն lo- 


#0 O81 secondo tipo. un in- 
contro sconvolgente fatto 
da una coppia di per 
e da un agricoltore del luor 
go. Tre persone anziane ch 
hanno denunciato Macca: 
to%aì Carabinieri di Varzi. 


ghera, Corteolona, Villante- _ 
con: 


Ma veniamo alla cronaca nostro vicino, Bruno Staffo- 


di questo sconvolgente in- 
contro: sono le 5,58 di dame 
nica mattina. I coniugi Ma- 
irio e Velia Claret 
tivamente di 56 e 97 anal 7 Š 

lenti a Magenta ma moz: Më alipuicini quando | n ՀՈՏ» 
mentancamente in vacanz istacteverta cate 
‘a Varzi veligond: svegliati” si 
abbioso latrarg. di, Spi 
ro, il came di ur lorovicino, È 


l'agricoltore Bruno Stalfo- e 
rini, 60 angi, Mario visto: quella: strana cosas” 


sì alza e si affaccia c avvolla dalla luec. Co: 
stra. Pi dete. io non me ne intendo di 
cose B, ma' mi sono 


Sas vicino alla” 


spavent Y 
tre a guardare, jo ei Cla 
; oe entre a cane guai 


+ Quello 
un centinaio 
campo. di: erba medi i 
: «Era uno strano 

oggetto a forma di uevo.so- 
irca mezzo metro 


rolante u; 


mittente. Ho chiamato mia 
moglie e anchelei — precisa. quindi in 
Mario Claretto — ha visto. gheras.” 

quella strana «cosa». Poi mi > © 
sono accorto che anche il. «Sì. 


bbiamo notata an- 


stava guardando quella’ È 


niugi Claretto sono 

'ascata-dopo'essere rimis! 

peruna decina di minuti 
| Ji. cielo: Sous; 


dopo aver sentito: 
nuja di altre persone ave 
«no visto quella strana =c 
a» il giorno dop posi եք 


‘compagnia’ det 
di Voghera, da cui dipende 


Varzi. per territorio, Cun 


detta È š 
l'acceduto.Tti& protageni--.. 
x sti dell'incontro ravvicinato, . 
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Un altro «Ufo» avvistato 
in Italia: era di color 
marrone con strisce verticali 


VOGHERA — Continuano in Italia gli avvistamenti di Ufo. 
In provincia di Pavia, per la precisione a Varzi, ieri tre pers 
ne - l'agricoltore Bruno Stafforini, di 60 anni, Mario Claret. 
to, di 56 anni, c la moglie di quest'ultimo, Delia Bono, di 57 
anni - hanno riferito di aver visto un «oggetto volante non 
identificato» in un campo vicino alla strada provinciale 
Varzi-Fabbriche Curone, poco lontano dalle loro abitazioni. 
1 tre hanno sostenuto di essere stati svegliati verso le sei del 
mattino dal furioso abbaiare dei cani. «L'Ufo aveva una for- 
ma allungata - hanno detto - Era di color marrone con ampie 
Fighe verticali ed era sormontato da apparecchiature simili als 


L'oggetto volante - sempre secondo le dichiarazioni dei tre 
- avrebbe sostato nel campo per circa un'ora. Poi, si è alzato 
verticalmente senza emetere alcun rumore e sarebbe scom- 


FIT ra Pa D Cu VEG cn È HA GE di Voghera, Jasciando una scia luminosa 
volant icati, 1 come not 
A d cres ersone nel cielo della Lomb: | 


VOGHERA- (Pavia) -- Tre 
MESE di E arzi stavi) 
l'agricoltore Bruno 
bye Mario Claretto di < 
56 e la moglie di questi, Delia: , 
Bono di 57, hanno riferito ո1:: 
carabinieri di ‘aver visto un: : 
‘oggetto. volante ‘atterrare in 
un campo vicino alla strada. < 
iprovindale ` Varzi-Fabbriche ` 
i Curone, paco lontano dalle 
“loro abi ni. 
L'avvistamento sarebbe avve- 
nuto all'siba di lunedi icono, 
ms solo ieri i testimoni si 
sono- decisi di informare Í ca- : 
rabinieri, che hanno complu- ` 
to un sopralluogo nel fondo 
coltivato ad erba medica, di 
proprietà ` dello . Stafforini, 
Senza. però -trovare traccia 
dell'oggetto misterioso. | 
A GTA 10-6 83 
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L'oggetto misterioso che l'altra 
Lombardia. ‘sembra sia ‘atterrato 
macchina ovoidale che emanava un: 
te è stata vista in un campo di erba iet 
informati í carabinieri di Varzi che hen 
reiprimi rilevamei "E 

Jeri mattina, d 
|e Clelia ci vacanza a Ve 

' svegliati dall'insistente abbaiare di un cane di guardia gd una 


| Claretto si è affacciato e ha visto nel campo la strana macchina. 


Da quanto si è potuto appurare, nelluogo dove l'UFO sarebbe ` 
atterrato è stato visto un cerchio di erba bruciata e una densa 
Schiuma bianca. Non è dato sapere di più poiché un contadino. 

era accaduto, ha provveduto poi 4 
del campo, I catabinieri di Varzi- 


informati con ritardo dell'accaduto, hanno ‘appurato che logget" 
to misterioso è stato visto allontanarsi verso le sette in direzione 


Sull'aecaduto ë stata aperta un'indagine. Sembra che si 
ripeta così quanto accaduto nei pressi di Pavia nove anni Ia i 
quando un analogo oggetto non. identificato venne visto atterra- 
re de un vigile urbano che poi rilevò anche alcune tracce di crba 
bruciata e di schiuma nel punto dove l'UFO era stato notato. " ^| 
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VARZI — “Un disco volante 
è stato visto in un campo qui a 
Varzi? Guardi che lei si sbaglia, 
io non so neppure di che cosa si 
tratti”. 

La signora del bar mi serve il 
caffè e mi scruta con sguardo 


perplesso c 
"Eppure tutti ne parlano, — 
dico io — la notizia è persino 


apparsa sui giornali nazionali: 
lei non legge m ë 


dopo cinque minuti scappa 
retro e corre da due ragazzi- 
ni che girano in bici proprio di- 
nanzi a! bar, sullo 
to della strada. Se 


sul disco volante ri- 
spondete che non ne sapete nul- 
la, che non avete visto niente". 

Ma un oggetto non ben iden- 
tificato, nei pressi di Varzi, in 
località Cà Bianca, domenica 
mattina 5 giugno c'era. 

“Alle sei meno dieci, — spie- 
ga Mario Claretto, 56 anni, 
agricoltore — sento il cane Spi- 
ro, del mio vicino Bruno Staf- 
forini, abbaiare come un mat- 
to. Allora mi affaccio alla fine- 
stra con mia moglie Velia e ri- 
maniamo tutti e due col fiato 
sospeso: c'era uno strano og- 
getto posato nel campo di erba 
medica a circa centocinquanta 
metri dalla nostra abitazione”. 

Anche Bruno Staffgrini, ses- 
sant'anni, ha visto la stessa co- 
oa m quel campo. 

“Stavo dando il becchime ai 
pulcini — racconta — quando 
mi accorgo che il mio cane qua- 
si strappa la catena per dirigersi 
verso il campo nel quale si tro- 
vava il disco volante. Tutto at- 
torno c'era un gran sjenzio che 
non è stato neppure rotto quan- 
do l'UFO, verso le sette, si è al- 
zaio verticalmente senza fare 
alcun rumore. È rimasto fermo 
un attimo sopra di noi e poi è 
sparito a folle velocità verso la 
bi valle Staffora. Sull'erba 
— spiega ancora Stafforini — 
sono rimaste le orme (tuttora 
visibili, n.d.r.) ed in mezzo al 
cerchio ho notato una poltiglia 
bianca come la crema uscita da 
un gigantesco dentifricio”. 


Questi i resoconti, le due 
testimonianze dei nrincinali 


Bruno Stafforini col cane Spiro 


ricevuto tempo fa un messaggio 
preciso sull’arrivo di un oggetto 
del genere in un luogo che, dal- 
la descrizione, risultava essere 
proprio quello della Cà Bianca 
di Varzi. Il sensitivo di Piacen- 
za però sosteneva che l'atter- 
raggio dell'oggetto gli era stato 
indicato per jf 6 agosto anzichè 
per il 5 giugno. Un errore di due 
mesi che, a sentir dire la gente, 
può essere di una rilevanza rela- 
tiva (difatti sbagliare di due me- 
si su un atterraggio da chissà 
dove alle colline di Varzi è un 
dato irrilevante..., n.d.r.). 

Sono pure giunti sul posto gli 
studiosi del Centro Ufologico 
di Pordenone, coordinati dal 
consigliere nazionale sig. Chiu- 
mento Antonio, che hanno 
provveduto ad ordinare con at- 
tenzione testimonianze e mate- 
riale. 

Altro mistero. Il proprietario 
del terreno, Francesco Tornari, 
59 anni, ci ha fra l’altro confi- 
dato: “Il giorno dopo l'atter- 
raggio, cioè lunedì 6 giugno, pri- 
ma ancora che la notizia si dif- 
fondesse per il paese, ho visto 
fermarsi vicino al mio campo 
una automobile proveniente 
dalla parte del Piemontese (il 
confine di regighe non è difatti 
molto lontano, n.d.r.). Ne sono 
scesi due individui in camice 
bianco che, con delle strane ap- 
parecchiature puntate verso il 
luogo in cui aveva preso terra 


pusa 


N 


Via Pietro Mazza ed i loro 
clienti Gigi Persani, Santino 
Tagliani e Carlo Faccini. In Val, 
Borbera ed in Val Curone, nelle! 
stesse sere, in molti hanno visto" 
le medesime cose. 

In fine dei conli, dunque, che 
cosa è successo domenica 5 giu- 
gni nel campo della Cà Bianca e 
che cos'era quell'oggetto visto 
fermo e poi decollare? Alluci- 
nazione, falsa interpretazione 
di un fenomeno naturale, mi- 
raggio o realtà? 

“‘lo non so che cosa sia stato 
— dice ancora Mario Claretto 
— ma posso soltanto dire che si 
trattava di qualcosa di speciale 
e di mai visto. 

Anche la striscia che aveva 
sulla carlinga, che io dico di co- 
lor arancione, non era proprio 
arancione: era un colore mai vi- 
sto e che ricordava, fra tutti, 
l'arancione, ma che nessun pit- 
tore sarebbe mai riuscito a di- 
pingere nella sua vera realtà. 
Non sono matto — soggiunge 
ancora Claretto — quello che 
ho visto, quello che abbiamo vi- 
sto tutti quella mattina, è stato 
davvero qualcosa di straordina- 
rio” - 


iL foto 
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Taverna 


E chissà che cosa c'era dentro 
quel coso luminoso posatosi sul 
prato della Cà Bianca. Chissà 
che cosa voleva e da dove veni- 


va. 
Gente di altri pianeti? Nuovi 
congegni segreti? Raggiri spio- 
nistici alla 007 affare Goldfin- 
ger? Oppure una nuova trovata 
pubblicitaria-elettorale di qual- 
che stravagante uomo politico? 
Chissà chi lo sa. Finora non è 
stato trovato nessun E.T., nes- 
sun 007 e neppure nessun vo- 
lantino pieno zeppo di simboli e 
consigli. L'inchiesta procede, le 
indagini sono in corso e la gente 
di Varzi mormora stando sem 
pre li con naso in sù a scrutare ii 
cielo. 

“Extraterrestre portami via, 
voglio una stella che sia tutta 
la mia”. Magari senza tasse da pa- 
gare ed elezioni anticipate, sen- 
za disoccupazione e senza dro- 
gati, piena zeppa di belle ragaz- 
ze e di tante cose buone. 

Una stella tutta speciale, per 
noi, che in fondo, siamo gente 
normale. 


Paolo Poggio 
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| spondete che non ne sapete nul- 
la, che non avete visto niente". 

Ma un oggetto non ben iden- 

| tificato, nei pressi di Varzi, in 
località Cà Bianca, domenica 
mattina 5 giugno c’era. 

“Alle sei meno dieci, — spie- 
ga Mario Claretto, 56 anni, 
agricoltore — sento il cane Spi- 
ro, del mio vicino Bruno Staf- 
forini, abbaiare come un mat- 
to. Allera mi affaccio alla fine- 
stra con mia moglie Velia e ri- 

| maniamo tutti e due col fiato 
sospeso: c’era uno strano og- 
| getto posato nel campo di erba 
medica a circa centocinquanta | 
| metri dalla nostra abitazione". 

Anche Bruno Stafforini, ses- 
sant'anni, ha visto la stessa co- 
sa m quei campo 

“Stavo dando il becchime ai 
pulcini — racconta — quando 
mi accorgo che il mio cane qua- 
si strappa la catena per dirigersi 
verso il campo nel quale si tro- 
vava il disco volante. Tutto at- 
torno c'era un gran silenzio che 
non è stato neppure rotto quan- 
do l'UFO; verso le sette, si è al- 
zato verticalmente senza fare 
alcun rumore. È rimasto fermo 
un attimo sopra di noi e poi è 
sparito a folle velocità verso la 
bassà valle Staffora. Sull'erba 
— spiega ancora Stafforini — 
sono rimaste le orme Xtuttora 
visibili, n.d.r.) ed in mezzo al 
cerchio ho notato una poltiglia 
bianca come la crema uscita da 
un gigantesco dentifricio”. 

Questi i resoconti, le due 
testimonianze dei principali 
protagonisti di questa strana 
cenda dell’UFO (o di chissà co- 
sa) atterrato nei giorni scorsi 
nei pressi di Varzi, Una vicenda 
che presenta ancora molti lati 
oscuri e misteriosi, molti risvol- 
ti quasi — dice qualcuno — fra 
il magico ed il paranormale. 
Vediamoli un attimo insieme. 

Tutta Varzi — Carabinieri 
compre è ansiosa di cono- 
scere l'identità dell'uomo che 
domenica mattina 5 giugno, 
verso le set’ irenta, si è avvici- 
nato all’oggetto e poi, quasi co- 
me terrorizzato, se ne è fuggito 
via. 

Dice ancoïa Mario Claretto: 
“Mentre stavg guardando quel- 
la strana cosa atterrata nel cam- 
po vicino a casa mia, tutto a un 
tratto scorgo un uomo in casacca 
blu a strisce bianche verticali 
scendere dalla costa verso l'og- 
getto ovoidale dalla cui sommi- 
tà rotante usciva una strana lu- 
ce gialla intermittente. 

Quel tale si avvicinò fino ad 
una ventina di metri e poi fuggi 
di corsa come impaurito e nes- 
suno sa ancora di chi si tratti”. 

Ma cè di più. La questione 
ha attirato sul luogo una marea 
di gente: curiosi, giornalisti, 
abitanti della zona, studiosi di 
ufologia. Fra questi anche un 
cosiddetto ‘‘sensitivo”’, di Pia- 
cenza, il quale, preseniatosi al 


signor Claretto dichiaró di aver 


Bruno Stafforini col cane Spiro 


ricevuto tempo fa un messaggio 
preciso sull'arrivo di un oggetto 
del genere in un luogo che, dal- 
la descrizione, risultava essere 
proprio quello della Cà Bianca 
di Varzi. Il sensitivo di Piacen- 
za però sosteneva che l’atter- 
raggio dell’oggetto gli era stato 
indicato per il 6 agosto anzichè 
per il 5 giugno. Un errore di due 
mesi che, a sentir dire la gente, 
può essere di una rilevanza rela- 
tiva (difatti sbagliare di due me- 
si su un atterraggio da chissà 
dove alle colline di Varzi è un 
dato irrilevante..., n.d.r.). 

Sono pure giunti sul posto gli 
studiosi del Centro Ufologico 
di Pordenone, coordinati dal 
consigliere nazionale sig. Chiu- 
mento Antonio, che hanno 
provveduto ad ordinare con at- 
tenzione testimonianze e mate- 
riale. 

Altro mistero. Il proprietario 
del terreno, Francesco Tornari, 
59 anni, ci ha fra l’altro confi- 
dato: “Il giorno dopo l’atter- 
raggio, cioè lunedì 6 giugno, pri- 
ma ancora che la notizia si dif- 
fondlesse per il paese, ho visto 
fermarsi vicino al mio campo 
una automobile proveniente 
dalla parte del Piemontese (il 
confine di regione non è difatti 
molto lontano, n.d.r.). Ne sono 
scesi due individui in camice 
bianco che, con delle strane ap- 
parecchiature puntate verso il 
luogo in cui aveva preso terra 
l’oggetto misterioso, hanno ese- 
guito dei rilievi. Appena mi so- 
no avvicinato, — continua Tor- 
nari — si sono allontanati fret- 
tolosamente senza fare 
parola". 

E in tutta la zona é intanto 
scoppiata la febbre dell'UFO. 
C'è chi ne parla con dovizia di 
particolari anche inventando 
cose che poi non risultano af- 
fatto aderenti alla realtà, c'è chi 
preferisce non parlarne soprat- 
tutto con degli estranei. Resta 
di fatto che qui a Varzi ed in 
tutta la vallata e valli limitrofe, 
la gente non parla d'altro. 

D'altra parte, anche in queste 
zone del basso Piemonte, pro- 
prio nei giorni compresi fra il 6 
il 10 giugno scorsi, in molti 
hanno avvistato in ciclo — più 
o meno alla stessa ora, cioè in- 
torno alle 23-23,30 — uno stra- 
no oggetto luminoso che solca- 
va il cielo velocissimo e lascian- 
dosi dietro una scia simile a 
quella di una cometa nella 
traiettoria Genova-Milano 

Intorno a quell’ora, ad esem- 
pio, l’operaio dell'Enel Agosti- 
no Canepa, 38 anni, da Varzi, 
Via Pietro Mazza, è stato abba- 
gliato da una forte luce apparsa 
in cielo mentre si trovava nella 
stanza da bagno. La stessa vi- 
sione, circa alla stessa ora, 
l'hanno avuta, sempre a Varzi, 
i coniugi Giovanni e Piera Fer- 


rari, gestori del Bar Torino di 


Via Pietro Mazza ed i loro 
clienti Gigi Persani, Santino 
Tagljani e Carlo Faccini. In Val 
Borbera ed in Val Curone, nelle 
stesse sere, in molti hanno visto 
le medesime cose. 

In fine dei conti, dunque, che 
cosa è successo domenica 5 giu- 
gni nel campo della Cà Bianca e 
che cos’era quell'oggetto visto 
fermo e poi decollare? Alluci- 
nazione, falsa interpretazione 
di un fenomeno naturale, mi- 
raggio o realtà? 

“Io non so che cosa sia stato 
— dice ancora Mario Claretto 
ma posso soltanto dire che si 
trattava di qualcosa di speciale 
e di mai visto. 

Anche la striscia che aveva 
sulla carlinga, che io dico di co- 
lor arancione, non era proprio 
arancione: era un colore mai vi- 
sto e che ricordava, fra tutti, 
l’arancione, ma che nessun pit- 
tore sarebbe mai riuscito a di- 
pingere nella sua vera realtà. 
Non sono matto — soggiunge 
ancora/Claretto — quello che 
ho visto, quello che abbiamò vi- 
sto tutti quella mattina, è stato 
davvero qualcosa di straordina- 


rio 


E chissà che cosa c'era 
quel coso luminoso posat 
prato della Cà Bianca. ' 
che cosa voleva e da dove 
va. 

Gente di altri pianeti? 
congegni segreti? Raggiri 
nistici alla 007 affare Gc 
ger? Oppure una nuova tr 
pubblicitaria-elettorale di 
che stravagante uomo pol 

/ Chissà chi lo sa. Finora 
stato trovato nessun E.T. 
sun 007 e neppure nessu 
lantino pieno zeppo di sim 
consigli. L'inchiesta proce 
indagini sono in corso e la 
di Varzi mormora stando 
pre li con naso in sù a scru 
cielo. 

“Extraterrestre portam 
voglio una stella che sia 
Ja mia”. Magari senza tasse c 
gare ed elezioni anticipate 
za disoccupazione e senza 
gati, piena zeppa di belle r 
ze e di tante cose buone. 

Una stella tutta speciale 
noi, che in fondo, siamo ; 
normale. 


Paolo Pogg 
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' donna di Castello d'Agogna, . 
M.P., trent'anni, commer- 
ciante, il 25 novembre scor- 
SO avrebbe avvistato un og- 
getto non identificato e mol- 
to luminosoa pochissima di- 
stanza. Molti aspetti di quel- 
l'awistamento coincidono 
sorprendentemente con late- 
stimonianza di Pierangelo 
Rampi, riferita però ad un 
caso accaduto ben tre anni 
prima, ma solo a qualche cen- 
tinaio di metri di distanza. 
Solo una coincidenza? Ram. 
pi ne ha riparlato ieri pome- 
riggio ai corrispondenti della 
trasmissione di Italia Uno, 
“Studio Aperto”. E il caso 
“Ufo” in Lomellina continua. 


Stefania Sedino . 
ATO toam, 14-7244 
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| E stata raggiunta 


Vigevano, 2 novembre 
I lavori intorno all'ormai fa- 
moso « buco» di Tromello so- 
no stati momentaneamente 50- 
spesi. Gli operai addetti allo 
scavo hanno infatti raggiunto 
la falda acquifera a una pro- 
fondità di tre metri e venti 
centimetri e non hanno proce- 
duto più oltre per pericoli di 
allagamenti e di frane. Doma- 
ni entreranno in funzione le 
pompe di prosciugamento e 
nello stesso tempo i cantonéeri 
provvederanno a puntellare le 
pareti argillose della buca. 
Oggi ha diretto le operazio- 
ni i] colonnello Galbo, del di 
staccamento artificieri di Pla 
cenza; il quale ha deciso di 


A TRE METRI E VENTI DI PROFONDITA” 
A TRE METRI E VENTI DI PROFONDITA 
Interrotti gli scavi 
-per il «buco» di Tromello| 


e occorre mettere in azione le pompe 


la falda acquifera 


EE EE PP ET TT 


7 


scendere ancora di due metri, 
dopo di ché, se non si sarà 
ancora trovato niente, occor- 
rerà rivedere tutto il program- |! 


ma poichè per scavare più ol- 
tre si renderebbero necessarie 
impegnative opere di sostegno |: 
e la deviazione del traffico]! 
stradale. 4 

Intanto le sezioni di terra |‘ 
segnate dal passaggio dell'og- 
getto misterioso SEO sot- 
toposte all'esame li appa- 
recchi di rilevamento, che non 
hanno segnalato tracce ferro- 
se. Oggi sono state notate, in- 
torno al « buco» di Tromello, 
sempre mèta di molti curiosi, 
alcune macchine del corpo di- 
plomatico non si sa di quale 


consolato, 


Informatore vigevanese 


31-10-57 


ie MAD degli Interessi Cittadini e 


lella Lomellina 


Un impressionante e inspiegabile avvenim: 


Caduto dal cielo 


UN OËGETTO MISTERIOSO CHE FORA IL TERRENO PER DIVERSI METR 


IL terreno jsembra  tranéidto con una forza spaventosa + 


razzo vendre che ha 


accompagnato il satellite arti 


Una donna ha detto di aver sentito un gram rumo 
F forse un frammento di 


Île d'aver disto una strana luce - Nessuna altra testimonianza - Cosa potrà essere? - 
| ale nella ionosfera? - In corso indagini 
stato visto park nostro cielo per ire giorni di fla - Movimento in Pierre Ducale . Anche nel cielo non c'è più par 


Il razzo 


||. Domenica, doce s'è senti- | ma non bisognava fidarsi, L'Oeser 


Mile ad occhio mw 


cora alle 19.10 mo non era 


ar eri Wes involve, in Piat- 

za Ducale, e sÈ vista la gente corre- 

dal parie gare l'intero. © pere» 

Va Gl vetera ino. անո di apl che 

ava come scosso de qualcosa di 
“colo! tetolot..» 


V | era tui, il satell 

"ԱՐ St il cielo, come una sella 1a- 
t || minsa. velocissimo, * pot scomper 
վիշ Guantanme L'orologio della tor 


m quarta 


oris di Merate ci ha poi dmo la no- 
iia precisa: il varzo vettore (per 
chè non è il satellite vero e prop 
ma il ramo che Fha secompagnato 
nella ionosfera, quello che abbiamo 
Visto) è apparso a sudet, ha toccato 
lo aenitb ed è scomparso in direzio- 
ne noribest. 
are Tie 16 minuti primi e 50 secon: 
di. Է pamato allo zenith alle ore 

A primi e 50 secondi e si è dile 
guaio alle 17.49 matte. E` pamato an 


più una suficiente il 
sole, 


i 
RED ae aaa a CR Fai A I re dere ino 
is ar eel Pi a wei o 


fo ed era. pome 


E ese S ann belle Carine, (տարա |ա ster րտա di fonte Al bee d 
Domenica alla Titra Ducale. sem: Le gi è trovato limenmimabite bee 
e O sen eu te fem « 


mente imminere Gamba cha det ed i 

che ha suscitato jm tutti coloro che ia pettaro mie figlio Pierino chi 

lo hanno viste. E° stato uno spetto: ¿erato u quella festa con il motori 

colo davvero sorprendente. Frano sit le dodici è meren. Ad w 
Ma questo è niente awora, Lo att verte 

pore più grande. da meraviglia 

indescrivibile Tabi, 


momento sentii un eran fran 
Խա come di due camion che պ ոռ 
no provata noi /rassero, o tremai, Pensai che pote 


TA DEL CONSIGLIO COMUNALE 


^ le dimissioni del consigliere (modeo Zorini che aveva 
della sua rinuncia = li problema delle scuole professionali - 
rappresentanti del Comune e della Provin- 


ofinitiva dei 
izione discussa - C'è l'approvazione con 11 e 20 astenuti? 


Risparmio non aveva però 

de due nomine, citando 

ու d della legge 21 febbri 

tiene ineompatibile la eariea 
e Came di Ri 

‘on quelle di coneigliere co: 

‘provinciale. 


blica | nrrotto ed ha detto: — Le chiedo 

Wi Tessaro il suo intervento. Questo 
argomento mon è all'ordine del gior 
me. Se suole discuterio, prima n 
hirda autorizzazione all'intero Cor 
elio. Comunale. 


eol | gut. Invernizzi a è allora se 
oat. | data man ha risposto. nemmrna superata — hanno 
ri] a a aq ilt Tuma uma | rilevato gli esponenti della maggio 
chal tiger dani reti tanta — Poi © possibile ottenere la 
dine |in merit alla senolo 4i avvii eroga, a tale disposizione, In tutte 
M Questione piuttosto compli.| le altre città gli amministratori delle 
Resor, qe platea compl | Gee di Risparmio sono consiglieri 
Shute di aver հու una lettera al comundi o prorinrioti e e Vigeumo 
Pemeveditnrate perch pe dini հոթ» ha eine Fon 
A ere Le Now si è mai detto niente. prima, 
nello. atto città eccezioni del pene 

mo. Perché allora a V 
eomporta in questa ու 
fier? Forse per i particolari "tipi 
di uomini” che dovevano entrare nel 
Consiglio, proprio quando questo sta- 


cola attualmente o- 
fone s che ora stata 


յր considerata © 
‘a tipo calzaturiero 
tzi a ed ha deno 


martedì pomeriggio quando, ci siame 
recati tulle mrada che poris da Gam- 


min glio. Feri per andare 


o qualcosa anche 


alta n 


hols a Tromello. nei pressi della mestre intanto le stanse si erano il 


fornace, զ 
premionanie buco nella terra la vu 
Spiegazione è aneo 


Tetomero di partire muli per la lo 
calità segnalata, poichè il Sindaco di 
Tromello l'aveva avvisato che ero 
probabile di foser regisiema le cad 
am frammento del famoso rar 


zo. Fummo tra i primi ad arrivare |} 


© trovammo il Capitano dei Carabi- 

hieri Depolo che sesieme Ca 

rabinieri stava «efettuando le prime 
dagini. 

Core un buo. tra l'alto e i par Ó 


nella terra per diversi metri 
uguale, e le pareti ermo c 
liscie. Sembrava avessero wrine 
terreno con uno stampo perfetta. New 

woh. | 


rhe venne esplorato con na 
forte lampada. 
L A guardare dentro si vede un 
oggetto che luccica. — aveva ame 
Sindaco di Tromello sig. las 


i sondaggi ormai gli Հում più inter 
ni erano franati ed era appersa del | 
l'acqua, Cio nonomamte, prima di ar- 
tiare all'acqua, il fora era encora 


ta per prendere importanti decisior 
Ú iF pagina) 


miti 


della longhezza di circa sette metri 


la banchina in term bat | — 


‘amando vennero effettuati 


do abbiamo visto un րո Inmimate di un singolare bagliore 


smile a quello di una կոտո»... Ի 


Soltanto martedì mattina 
Pilla Լայթ. notò il «i 
Lo vere pei anche 


prevedere ad avi 
he accorsero 


դառա» in 1 pagina] 


| gli altri 


da di legge di inieiotivo, 


anche Vigevano di 
mo pol per 


foto: Speriamo ehe ei 


Cose che fanno 


Province Taimo 


Slarere ‘dì comunicarlo che la pro 


stra città finora he fatto molto 


avvolta nel mi guardai sulla urada, vidi che ո. 


Mere. Il nostro diretturo ci Na te- fa wurcesso niente, # pensai di mor 


sri 
i Carabinie 
vediatamente 

porto © venuto. pol anehe i 


ՀՎ 


ed d 


Informatore vigevanese 7-11-57 


Non ան è ancora trovato unn soluzione 


—  — | 
al sempre più misterioso buco di Tromello? 


| Cosa ce in fondo 


INTANTOMETEA attorno vila verra uncha le Sputnik 


landreme nella աա» - Mistero omche.a due passi da casa nostra 
la autoris centiali non si muovono?" "Gli scavi a-oltre quattro metri - Non si è trovato niente + IL fenomeno” pub 
‘entific - La ‘suggestione e’ un altre strano rumore . Altro buco a Gallarate - Cose fatte cost: 


n. 2 - Layka è un cane che entrerà a far parte della storia + Presto s] 
- La lodevole opera dei Carabinieri - Perchè! 


Sismo davvero entrati mell'epeci | "La profonde pece del cielo è stata 

dill'impossibile. Un wove satelite | turbata e lasst, ocmal, a raseniare le 
À | elle, vingriono none 

[rotes a velecità paxxerea attorno al- [a ricerca di sempre più ambizione 

ché un onsere vivente | conquiste. s£ 

came; un piccolo came | Mistero... Mistero... E! la facinora 

‘che sta vivendo la più emozionante | parola che un tempo caratterisava 

avventura di tetti i secoli, Si chiama |} libri di fantascienza e che ora col. 
& Loyka » od è un nome che entrerà | piece anche la fantasia popolare. 
ետ perte della storia; Con opni pro- |" Anche noi, a due paesi, abbiam 

fra mon moio ‘un rexxe di nostro miro da risoivere, quello; 

eccezionale potenza raggiungerà la | dell'ormai famoso «buco di Tromel-| 

funi, La conquista dello spazio à In Jo ». Dieci giorni fa In signora Bar- 

atto, Siamo entrati nel futuro e mel [bara Tacconi vedova We luce stra 

pochi aimi siamo destinati, e, poi, udiva un rumore peuroso, 

‘sconvolto. il. monde, levi, quello; di duq camion che si 


finiti 


| 


Գու: 


E impo rad aft brin ee «անո 1 1 
Կալու: dove gii oporni. sume stavanto per travaso ‘l'oggotto mistarione,.. Ognuno dive 1a 
D Te դ աա eee eat og a iuit ione 


pntamente raccolto “dai ‘donatori di sangue della nostra 
Saggio disagecole nella nebbia: Donata, la preziosa linfa - 
che è la più bella ricomperisa ~ Questa si che è poesia 


< segnalazioni per invitare a rivol-| uomini possono ancora vivere di poe- 
gere un pubblico plauso nel bene. 
di 


1 


HE 


Li 


‘=. Non scrivete i nomi, per favo-|della vita... 
loc V.LS. è wa faro che illumina 


dire. — ci hanno chiesto quelli del. 
Ra | EA ES: "Laino foto in nome] usta, Non per- 
Sono partiti quelli perchè Seguiamolo | 
s [era del oro tier sangue che c'era sempre, con fede. 
p altrimenti ne sarebbero par-| Sono partiti per salvare una vita. 
Anto | riti degli altri... Erano tutti pronti, — Seiva soltanto che siamo dei vi- 
jano | del. primo all'ultimo... sevenesi.. — hanna dette 


» Appena da Roma è gionto il drem-| ^ Questa, è poesia. Una poesia nerit- 
matico appello, se ne sono andati ta col cuore di cinque persone sem- 
, compiendo mo viaggio disage-| plici, e 


By 


scontravano, e infine il giorno se 
Ruemee veniva trovato, ai margini del 


[la strada, un buco profondo diver 


metri, regolare, cilindrico, dalle p 
Tei lecie. Sembrava che un corpo 
di een 


la quale un coltello 

burro, 

Quella sers, nel cielo 

vera vimo pesare il razzo vetor 

del primo a Sputnik » o sì comi 

a pensare che «il buco » fome stato 

effettuato del frammento del mo- 

atruoso ordigno. I primi che guardi 

tono nel buco, quando ]' 

aveva ancora invmo gli stra 

iori del terreno, amieurarono 

ver visto ml fondo « qualcosa che 

luccicava n. 

Sul posto giunse immedi 
itano Depolo e prorvid 

fettoare le prime indagini Ab 

1 Cop. Depolo e dai m 

veramente: dobbiamo 

rivolgere loro un sincero plauso. Ci 

hanno, mesto 

possibile, hanno provveduto 


isare tutte le autorità, sono 


(Galbo, esperto in bel 
sigliato di effettuare degli sca 
Portato con sè degli appereechi 
vatori, ma non è giunto ad սու so- 
luzione del mistero. 

NE ‘improbabile debba tratar: 

di una bomba di tipo conosciuto. 

ha rilevato. 

— E° difficile si tratti di un me- 


“a F impossibile sin stato fatto con 
Rd toate oo 
i tecnici 

È allora che eorà? Sono pesati 
dieci giorni ed a questo importante 
interrogativo non si è ancora date 


del caposcantoniere sig- 
di. eseguono  diligeemente i 
speso ‘dinurbati da 

acqua. Pompe idro. 

o քն strati allagati © 


vole, in mezzo al 


[timen sotto 


IT GIOVANI D. C 


teorite... — hanno affermato alti. || ը Gruppo Giovanile dela D: Gill: 


Lilian davvero sorprendente. ^ 5 

Eheim rico 

he ci cn fa ton. ha dato — Ho $. 

[eto ‘tte anni di guerre, ho visto: 

echt "di ogni gemere. ma w pesi 

memo come questo nom à mai cipis 
Gace a, là eono? La grate 82 

e si fermas incuriosita. E's mal 

site singolare 


ferto importanza ահա dt 

fica? Non potrebbe sere sprofonda D] 

ho il frammento di un corpo specie] 
le, formato da una lege muova? Lat 
lokuribne di quel minero mom por 

em mere di a important pre: a 
մտորում Ë 

3, non «i manda un Š ' 

geofisico, un vomo di | 

jenza ad awistere ai lavori? Tutto”? 
ve mera pair di rie Հ: 

che? Nemmeno < per curiosità » 

ն giorni, sono passati, e i Շո. 

i ne "eil buco» di, à 


e una doverosa spiegazione 
Ci. 4 stato inviato dal Diretto 

vo Giovanile delle Democrazia 

| Շատը il vrauemte rerite che 

| precia una ineso 

| porinia do un altro” giornale: 

| Ecco it ene inte 


avendo Tetto alcune notizie riguar 
| canti i direttivo del Partito, espres- 
con grande sicurezza su un gion 


wr 


se precisazioni. 
Innanzitutto non c'è stata nel di 


Sanissazione Sindacale. 
In quanto alla presunta maggio- 
tanza assoluta da sol conquistata, 
dobbiamo precisare che degli undi- 
< componenti ll Direttivo cittadino 
soltante 4 famo parte del giovani 
quindi se la matematica non è una 
Opinione. nol costitulomo soltanto 
una minoranza. non in senso polit- 
co in opposisdone alla maggior 
ža, ma semplicemente In senso ne 
merico, 
Dobbiamo anche informare la 
Cittadinanza che, malgrado il mab 
celato desiderio di molti. non eel 
‘alcun dissidio tra 1 Gruppo dat 
jovani © ll rimanente del Dirett- 
Yo: quindi tutte le voci che circola. 
no al riguardo o sono nate da mo 
lofede o da una tertile fantasia. 
T. DIRETTIVO 
DEL GRUPPO GIOVANILE 


«զջ 
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buco di cul ci occupiamo. 
Lo scopritore non esitò a 
metterci subito il braccio 
dentro e si. stupì quando, ri- 
traendolo e urtando col go- 
mito della ghiaietta, senti, 
sul fondo di quel cunicolo, 
un piccolo tonfo. Riprovò con 
un ciottolo: era proprio ru- 
more di cequa, 

Da dove diqvolo era, uscito 
Juori quel cunicolo che il 
giorno prima non c'era? 

A osservarlo meglio, ades- 
so che ei si era radunato in-| 
torno mezzo paese, si vedeva, 
nelle sue pareti interne, und 
rigatura elicoidale. L'imboc- 
catura era perfettamente re 
golare e calibrata, il fondo 
incalcolabile. 

La vedova Pilla, ossessio- 
nata, continuava a ripetere 
la sua visione domenicale 
mentre certi. volonterosi, con 
pertiche in resta, sfruguglia- 
vano jl foro senza riuscire a 
posaré ij lungo ramo su qual. 
osa di solido. Fu ordinata, 
al fabbro, una spranga di sei 
metri. Arrivata: che fu, la sil 
calò, nella «voragine ‘tasoa- 
bile y: niente, anche con quel! 
la si arrivava appena alla 
superficie della falda d'ac- 
qua. al di tà della quale la 
piccola galleria continuava. 

N trafico sulla provinciale 
cominciava a ingolfarsi. Tutti 
gli automobilisti.’ scendevano 
a studiare Ա «bucoquiz» ma 
nessuno’ne capiva niente. Si 
arrivò <q ‘martedì: giorno in 
gui l'autorità, su segnaidaio- 
ne del óantoniere ANAS, pen- 
sò bene di intervenire. Due 
carabinieri, col mitra, prest- 
diarono i| pertugio cui fu im- 
posto un coperohia di legno! 
tenuto) calcato. dà un matto: 
ne." D feonici ե solo loro, 
avrebbero spiegato ‘lar 3 

Essi sono arrivati ieri ‘dal 


‘| Placenaa, *Liv-< nigara a zd 


»| bips 46 ci sono bombe spito 
vd dl “palo delta senna; ab 


tenente ` 

È NUM < mine-de-| On! 
teclorh una peor di” Igida- 
trice cha avilst con un -< bip: 


Vigilato speciale 
il buco di Tromello. 


chio, però, non avverte la 
presenza di ‘oggetti al di là 
di un metro circa di profon- 
dità. Si è perciò Vivelato inu- 
tile. 

Le ipotesi, pertanto, a que- 
sto punto restano. fondamen-| 
talmente tre. Si tratta di un 
proiettile: ma chi l'ha land 
ciato? Un aereo? E allora co-| 
sé il bagliore? E' forse la 
cometa del razzo che l'accom-| 
pagnava? 

Si tratta di yn meteorite, 
massa di ferro o di pietra 
che dagli spazi del.cosmo ca- 
de in frammenti sulla terra? 
Ma è mai possibile che esso 
fosse perfettamente rotondo 
e capace di tracciare un di- 
segno elicoidale? 

Ultima, fantasiosa ipotesi: 
si tratta del razzo vettore di 
un satellite. Era giusto che 
ci si pensasse visto che que- 
sta è la cosa di քէն fresca 
attualità. Quel che conta. tut- 
tavia, è che un responso uf- 
ficiale non c'è ancora. Un bu- 
co «vigilato speciale» non io 
si può chiudere con una car-| 
retta di terra, archiviando la 


UN OGGETTO MISTERIOSO HA FORATO LA TERRA 


pratica, La gente andrebbe a 
rifrugarci. E allora, si dovrà 
forse interrompere la provin- 
ciale per iniziare gli scavi? 
: In attesa della decisione, 
mentre la curiosità si fa più 
viva e i carabinieri di guar- 
dia battono 1 piedi infreddo- 
liti tutta la notte, c'è da re- 


gistrare la quarta ipotesi, na. 


a, stamane, fra it pubblico 
che ha organizzato una sorta 
di «totobuco», Ha detto, un 
signore distinto sceso da una 


1100: «Credete a me: là in^ 


Jondo c'è il petrolio e prima 
‘0 poi sarete ricchi tutti». 
Chissà: forse l'ha sostenuto 
perchè non cavare un ragno 
dal buco e sperare nel petro- 


lio sono due frasi che ormai, . 


da noi, eppaiono «gemelle, 

Comunque: a voi, artificieri 
di Piacenza. Altre 24 ore di 
tempo per risolvere il mistero 
del «oaso di Tromello» e dir- 
ci se la vedova Pilla in tempi 
di bagliori, code di fuoco, ec- 
cetera, non hd. per caso, pre- 
so un abbaglio, 


Giorgio Torelli 


LONDRA, 31 ottobre 

Il mistero-circonda lo sta- 
to di salute di Ava Gardner, 

unta a Londra da Madrid 
l'altro leri e ora in cura 
presso ‘una clinica di lusso 
della capitale. 
''Le indistrezioni e" i pet- 
tegolezzi di al giornali 
yanno.tanto in là dà conget- 
turexe che l'attrice sia stata 
ferita «da‘una comata di un 
toro. ANa è giunta a Londra 
con le faccia fasciata e con | 
una gota molto gopfia. 


Tie si pel Seton. a. 
M sarel ata a 
ma eatem. dix un? է 


չգ» Madrid. (Il giornale. por 
una dichiarazione di Walter 

fini che avrebbe, detto: | 
«Sl. Ava ‘estate աւր in: 
un‘ incidente; má non 50` se 


A 


e š 
pm ms 


mint 


‘E’ IN CLINICA A LONDRA 


Incornata 
Ava Gardner? 


A sua volta un altro amico 
della diva, John Harding, ha 
dichiarato: «Ava ha caval- 
cato presso una fattoria do- 
ve sono allevati tori, ma è 
ridicolo che si sia avvicina- 
ta a una di queste bestie», 
Infine, un altro amico della 
attrice ha detto: «Secondo 
me, Ava è stata colpita da 
wn attacco d'influenza », 


6. MELBOURNE. Un uomo 
priyo di entrambe le gam- 
be tale Eric Kelvin, Magon, ծ. 
tato condannato per biga- 
Mig, e fat$o giuramento a cin- 


qu anni..di carcere. Dalla ^ 


f. movimentata vita senti- 
mentito bono pati 14 Agli. 


TT 


4n gran segreto 


` Niente meteorite ma affari 
Svelato il mistero di Tromello 


E diventata una vera e propria caccia al tesoro la ricerca dei materiali inerti per l'edilizia 
Lo sostengono gli esperti che hanno effettuato i controlli. Ma il proprietario è perplesso 


NES 


Neg: 


l'ipformatore 


առե 


TROMELLÓ — Il mistero, 
in un certo:senso, rimane. E 
riguarda/gli autori della 
escavazione abusiva; avve- 
nuta con tutta probabilità 
una notte della scorsa esta- 
te. Cosa cercavano nell'ap- 
pezzamento’ di terreno che 
sorge sulla'provinciale che 
da Tromello porta, attraver- 
so le campagne, ad Alagna 
Lomellina?.La spiegazione è 
arrivata odio Mess, Il pro- 


fessor Pietro Meardi, docen- 
te di costruzioni presso il 
Politecnico: di Milano che, 
con i responsabili-della 
«Georadar», una ditta. spe- 
cializzata nei sondaggi radar 
computerizzati dei terreni, 
doveva svelare il «giallo» 


JNO < 
Risolto il 


«Nes meteorite - ha detto il professor Pietro Meardi d 


Nessun esee E nem- 
meno un fulmine o:un miste- 
rioso frammento cosmico o 
«pezzo» di satellite ha «pene- 
trato», per una, ventina di 
metri, il terreno di proprie- 
tà del signor Tino Caffù, un 
agricoltore di Tromello. 
Quel «foro» verticale (e la re- 
lativa forma sferica della 
superficie che tante fantasie 
aveva suscitato) ë il risulta- 
to ‘di un. «carotaggio»: un 
sondaggio effettuato abusi- 
vamente per «saggiare» la 
qualità del terreno ed, even- 
tualmente, deciderne l'ac- 
quisto. Non ci sono altre 
spiegazioni possibili. «Un 
meteorite - ha spiegato il 
professor Meardi - sarebbe 
piombato ad una velocità di 


| Altro! pies es | ; E 


42 proa ado wy 


sita usto terre- 
una velocità: Ca di ghiaia e 
fatto scoppiare P i; 
non sprofo Té T6220, negli ulti- 


e 


sta rom lese, si è 
clusa con un nul- 
ÎGome: forse era 

dibile. 


potesi del mete 


abtina, già alle 8, i 


DE la Georadar 
ellina per sve- 
i hanno instal- 


di terra di 

nor Catfü. I 
rilevamenti sono ini- 
A qüindi, alle 
ivo dell'esperto che 


te quali 
ՆՈՆ velare il mistero. 


toun normalissimo 89 


Lshugiare la qualità del terreno» 


«Il calore sprigionato da un 
meteorite che piomba sul 
terreno - ha proseguito il do- 
cente milanese - brucia dove 
passa e qui, anche nell'ago- 
sto scorso, non si sono not: 
te tracce. In secondo luogo il 
corpo celeste penetra obli- 
‘quamente e non vertical- 
mente come in questo caso». 


«Sulla Terra, ogni anno, ca- 
dono tonnellate di materiale 
cosmico'e la Lomellina non 
è certo esclusa, ma dobbia- 
mo tenere conto delle regole 
della dinamica - ha concluso 
- che in questo caso proprio 
non ci sono». Di misterioso, 
come detto in apèrtura, ri- 
mane solo il nome dell’auto- 
re dello scavo abusivo, Un 
«normalissimo» cercatore di 
sabbia che nulla ha a che ve- 
dere con le suggestive ipote- 
si circolate in tutti questi 
mesi attorno al «buco» di 
Tromello. 


— 


2| deranno e fra non molto la 


7| della zona sarà soddisfatta. 


- VIGEVANO 
Sta per essere svelato 
Il mistero. di Tromello 


"Da “due giorni gli 
artificieri lavorano 
attorno al « buco » 


TROMELLO — Ecco due fo- 
tografle scattate ieri sul luo. 


sl asslepa nelle Immediate vi. 
cinanze e che segue con cu- 
riosità il lavoro degli artif- 
cleri attorno al piccolo cra- 
tere. In quella a fianco si ve- 
de inoltre un glovane men- 
tre regge un pezzo di terra 


staccato dal «buco», recante 
l'impronta nitida della sferl. 
cità dell'oggetto penetrato nel 
terreno, 

Il lavoro degli artefici leri 
ha subito una Interruzione 
Giunti Infatti ad una prof 
dita di tre metri e venti cen- 
fimetri è stata incontrata una 
falda d'acqua. 

I lavori comunque ripren- 


forte curiosità degli abitanti 


In altra parte del giornale 
riportiamo un serivzio sul la- 
pr svolti nella giornata di 
leri. (foto Oliva) 


cas WMA foloo 3-(1-53 


ra 2 Fer 


= uem SUV VE ve vii apu» SUUISÙ, IU tappe Ul una vicenda che ha scatenato la fantasia popolare di un intero paese 


«Ma qui c’è Pacqua!» e la gente se ne andò delusa 


TROMELLO — Un «vuoto» non-indifferente nell'appezza- 12 ` ը 
EOS coltivato a riso. Così è iniziata lastoria del misterio- - = A ] JEN g 
so «buco» svelata sabato scorso dal professor Meardi, Era la ^ = 4 
fine dell'estate quando Il-nostro giornale:si.occupò del ca- co MPRENSORIO 
so, A sollevarlo fu il proprietario del terreno, l'agricoltore 
Tino Caffù di Tromello che; qualche giorno prima. in un 
normale giro di controllo nell'appezzamento di sua proprie- 
tà di bordi delle provinciale che collega Tromello ad Alagna 
Lomellina, notò quella strano «spazio», Quel giorno il si- 
gnor Caffù stava estirpando le piantine di riso di diversa 
qualità rispetto al coltivato. ան hs Š 

Un'operazione consueta, interrotta però. dalla strana sco- 
perta. «Scorgerlo non è stato difficile.» disse all'epoca l'agri- 
coltore lomellino - poiché in quel periodo nella risaia non 
c'era acqua. Aveva un diametro; 41 circa 25 centimetri ed 
una profondità di circa due metri- Mi sono stupito perchè in. 
precedenza-non l'avevo mai notato»; Intorno al misterioso 


ar i 


PT 


La fanta: si mise immediatamente in moto c | 


popolur 
trovò analogie con un secondo giallo, avvenuto.néll’ottobre 
del 57 sempre a Tromello: vicino alicimitero un ragazzo di- ` 
ciottenne scopri un «cratere» di'circa venti centimetri di dia- 
metro,che affondava nel terreno:per circa sei metri. Si mo- 
bilitò, in quella occasione, la neo-nata Rai, i Carabinieri 
delle-varie stazioni lomelline, esperti artificeri e, addirit- 
tura, tecnici sovietici. Gli scavi si conclusero con un nulla 
di fatto: « Ն À | 
Ed anche sabato scorso la piccola folla di ¢uriosi, riunita. 
attorno al misterioso buco, ha abbandonato poco dopo mez- 
sogno delu r ione del professor Meardi, 
equa» aveva esclümato-il docente up: 
alata nel foro aveva raggiunto la profondi- 
sacche» d'acqua sono gli «am: 
sticati computer della «Geora- 
ad una profondità di circa/quindici metri, 
Tromello non è dunque crocevia di meteoriti o stelle caden-. 
ti, ma una normalissima zona dove, qualche:ditta misterio- 
sa, ha effettuato sondaggi abusivi per «saggiare» la quali- 
tà del'terreno. Con buona pace per la fantasia popolare. 


Le apparecchiature u 
coltoré Tino Caffù. ` 


- g E 
zzate sabato scorso a Tromello ed il proprietario del terreño;:l'agri 


è 


FOTOGRAFIE ESEGUITE SUL LUOGO DEL RB 
DITTA "GEORADAR" - Proff. MEARDI 


-Il proprietario perd non è convinto della soluzione raggiunta 


` Ora il terreno tornerà una risaia 


«Ho subito avvisato i giornali — racconta 
l'agricoltore — ma l’interessamento è arriva- . 
to alcuni mesi dopo. Non sono completamen- 
te convinto della spiegazione fornita dal pro- 
fessor Meardi. La strada provinciale Tromel- 
lo-Alagna è abbastanza frequentata anche 


TROMELLO — «Potrò ancora coltivare in 
questo térreno oppure siamo in presenza di 
materiali che me lo impediscono?». Ց 

E’ la domanda che Tino Caffü.ha rivolto 
al professor Pietro Meardi al termine dei ri- 
levamenti. 


«II riso: radicttivo. ë migliore di- quello nor- 
male — ha risposto ‘ironicamente il docente 
e quindi non ci sono" pro- 

blemi. Scherzi a parte, non c’è alcun, rischio 


del ‘Politecnico 


per coltivazioni future». 


Il proprietario del campo si è quindi tran- 
quillizzato: Tino Caffü aveva scoperto il foro 
lo scorso mese di agosto e subito aveva cer- 


cato di scoprirne il contenuto. 


Caffü — e poi 
colo rilievo to) 
zione esatta. 

mi anni: magari 


emar 


mon è facile effettuare. - 
ni 
Falon 
intera area — concludi 
si vedrà. Potremo fare un pi 
ografico per ricordare la pos 


otrebbe essere utile nei prossi- 
sé ne parlerà ancora». - 


di Adriano Agatti 


.OMELLO + I corpi cele- 
non c'entrano, il misterio- 
«buco» di “Tromello ծ 
tra di “qualche -grande 
enda edile alla ricerca di 
թոռի inerti da utilizzare 
la costruzione di palazzi o 
‘opere pubbliche. Ghiaia, 
bia ed argilla sono richie- 
quasi fossero pepite d’oro 
sosì qualche azienda si dà 
fare nella ricerca trivellan- 
nel segreto più assoluto, 
gran numero di appezza- 
mü di terreno. Sc il 
5nso! delle analisi; è positi- 


zgero ritardi 
tin della `Geora: 
to di 

rardià p 
a ai mis 
tecnici dell'azienda milane- 
si mettono subito al ayo- 
Հ nei pressi del buco ven- 
mo Sistemati un ‘radar di 
mdaggio"-ed, un'antenna. 1 
e strumenti, 
rrenò, pérmettoni 
“ire tutti “i "segreti 
solo | ed anche 

resenza di oggetti 
erso ile «9,30 iniziano vadsar- 
vare i primi curiosi ed in- 
rno ‘al buco si forma una 
ccolà folla di gente attirata 
al misterioso cratere. / 
‘Alle 10 lo speciale compu- 
r attrezzato all'interno del 
irgoncino fornisce.un. primo 
isporiso attraverso un grafi- 
5: il buco è ostruito, intor- 
oai dieci metri di profondi- 
ida qualcosa di*nonzben 
Finito. j 


collegati al 


La PROVINCIA PAVESE del 18/02/1990 


uno scherzo Եծո. 


to». 


anche’ il proprietario del ter- 
treno Tino-Caffù, il primo ad 
accorgersi, lo scorso mese di 
agosto, dell’esistenza del foro 
misterioso: 

«Simo in attesa dell’arri- 
vo del professor Meardi — 
comunica, poco prima delle 
11, Giofgio Comerio — che 
con uno speciale strumento 
ci dovrebbe fornire utili in- 
formazioni sulla profondità 


nto, “ostacola 
o del tecnicis Si, presenta 


della falda». 


Լ tecnici della '"Georadar» 
sono all'altezza della situa- 
zione: erano stati loro, nel 
dicembre del 1988, a ritrova- 
re i resti dell'industriale ber- 
pru Gianfranco Trezzi, 
fatto a pezzi e sepolto dal 
suoi BUE nella tenuta 
“Tana del Lupo’ di Cassolno- 
vo. Poco dopo le undici pim- 
bano sul posto anche le tele- 


` Tino Caffü 


155 
"S 


ais in più 7 


‘costruzioni 


“’cafnere della Rai: il caos è 
completo. Tra ufologi, gior- 
nalisti, geologi e curiosi non 
si capisce più niente. 

;4 Finalmente, — direttamente 
da Milano, arriva il profes- 
sor Pietro Meardi, un docen- 
te del Politecnico considerato 
uno dei massimi esperti del 
settore. Nel buco viene inse- 
rito una specie di cavo: è il 
«freametro» e serve per mi- 
surare. la profondità della 
prima falda. Dopo alcuni se- 
condi lo strumento emette 
uno strano suono metallico. 

«C'è subito l'acqua — af- 
ferma il professor Meardi — 
ad un profondità di circa un 
metro. Escludo che in fondo 
al buco ci possa essere un 
meteorite perché il foro è 

verticale ed invece dovrebbe 
/ essere inclinato». 
< Finalmente si arriva a for- 
Հ mulare l'ipotesi più probabi- 

le: uno scavo abusivo e se- 
greto effettuato da un'impre- 
‘sa edile. 

«Ci sono queste indagini;a 
tappeto — continua il pro- 
“fessor Meardi — che si fan- 

o in incognito poichè se il 
x proprietario. fosse a cono- 
» scenza che sotto il suo cam- 
‘po c'è materiale buono, alze- 


porrebbe il prezzo. Qui sono ve- 


uti con una trivella a fare 
n saggio, anche le dimensio- 
oro coincidono abba- 
tanza. L'hanno fatto di na- 
scosto, forse di notte, diretta- 
mente dalla strada con una 


meccanico. Dobbiamo capire 
“che il recupero di inerti per 
sta diventando 
“un vero e proprio mercato 
"dell'oro. Qual anno tarun 
metro cubo di ghiaia e sab- 
bia costava sulle cinquemila 
jire, adesso è pagato 18 mi- 
la». 
Non tutti si mostrano con- 
vinti della spiegazione anche 
, al momento, appare la 
PR È 
«in quei casi — afferma 
un esponente della ‘Geora- 
dar — gli scavi si fermano 
ad una profondità di sei-sette 
metri. Perchè qui sono scesi 
a quindici». E' l'ultimo alo- 
ne del misterioso buco. E 


macchina munita di braccio . 


è 
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Svelato im whist di Tromello 


‘E opera di unm, impresa edile’ 


Due immagini delle ricerche 
uite ieri mattina 


nel buco di Tromello 


«Il costo dei materiali inerti è salto alle stelle - 
e sono diventati molto ricercati» ha spiegato 
il professor Meardi ieri dopo i rilievi nel cratere . 


S 


D 


di ALBERTO CAFARELLI 


VIGEVANO : Esperti di 

| geologia, coadiuvati da ra-. 
dar di sondaggio e da altre; 
sofisticate attrezzature che 
studiano il terreno, si sono 
dati | appuntamento © ieri 
mattina a Tromello, per da- 
re una spiegazione all’origi- 
ne del misterioso buco, dal 
diametro di 20 centimetri e 

| profondo una ventina di 
; metri, scoperto lo scorso 
Í agosto in un appezzamento 


| di terreno coltivato a riso, - 


di proprietà dell'agricoltore 
Tino Caffù. 


Il buco, per Ja sua stra- 
nezza, aveva lasciato adito 


a numerose interpretazioni’ 


riguardanti la sua origine. 
In un primo momento si 
erano fatte varie ipotesi. Si 
era pensato che al suo in 
> terno potesse celarsi addi- 
rittura un frammento di 
materiale cosmico; cioè che 
il foro nel terreno fosse sta- 
to provocato da una meteo- 
rit 


... Ea verità emersa dai son- 
daggi effettuati ha fatto in- 


realtà che ha ben poco a 
che fare con l’astronomia. 


esperti, infatti, davanti 
ai numerosi fotografi, ai 
giornalisti della carta stam- 
pata e radiotelevisiva locale 
e nazionale, che si sono 
- «| precipitati sul luogo, al ter- 
:-mine delle loro analisi han- 

d no dichiarato con parere 
unanime: «L'origine del 
buco non ha nulla a che ve- 
dere con una meteorite. In- 
nanzi tutto è troppo profon- 
do e si estende nel terreno 
‘| Վո direzione verticale, men- 
“| tre i frammenti cosmici, 
2717] una volta a contatto con la 
terra, a causa della velocità 
con cui avviene l'impatto, 
sprofondano solo di pochi 
metri e in modo trasversa- 
le. Inoltre le meteoriti la- 


| «vece venire a galla una‘ 


è un «sonda; 


ri, 
na quando accadono simili 
eventi. E tutto ciò non è 
stato riscontrato nel caso 
accaduto a Tromello». . 


Di che cosa realmente si 
trattasse l'ha spiegato inve- 
ce l'ingegner Pietro Mear- 
di, titolare della cattedra di 
costruzioni del Politecnico 
di Milano, 


«Penso sia stata una ri- 
cerca fatta abusivamente 
per trovare materiale inerte 
(sabbia, ghiaia, argilla) che 
è solitamente utilizzato dal- 
le imprese nel campo del- 
l'edilizia, soprattutto per la 
messa in opera di strade e 
autostrade. Il fenomeno in 


questi ultimi anni è in. 


espansione — ha affermato 
Meardi -. -Da quando gli 
ambientalisti hanno co- 
minciato a lottare con più 


convinzione per la tutela 


Au Cod FI N 


so che di buchi simili se ne 
«trovino a bizzeffe dove so- 
no in corso lavori di costru- | 


dei fiumi, dei laghi e delle 
estensioni di terreno pub- 
blico, il prezzo di tali mate- | nc 
riali è infatti raddoppiato, | zione». լ 
data la maggiore difficoltà |. Nella foto Day Studio: 
per réperirli. E non è un'ca-*| gli esperti al lavoro. 


Domenica - 18 febbraio 990! š 


Infruttuosi sondaggi con sofisticate apparecchiature a Tromello, in Lomellina 


lI sondaggio nella risaia di Tromello 


(Foto Day Studio) 


Domenica 18 Febbraio 1990 so 


LA STAMPA 
VIGEVANO 


E' caduto un meteorite a Tro- 
mello? Forse sarà risolto il gial- 
lo nato 6 mesi fa, quando in un 
campo fu trovato un cratere 
con il diametro di circa 20-cen- 
timetri, profondo 15 metri. Una 
ditta specializzata di Milano 
cercherà di scoprire cosa si cela 


* in fondo al cratere. La fantasia 


popolare ha immediatamente 
pensato ad un frammento di 
materiale cosmico. Nel 1957 a 
Tromello fu scoperto un buco 
analogo, giunsero tecnici da 
Roma ma non si scoprì nulla. 


DOMENICA 18 FEBBRAIO 1990 IT 


— 


TROMELLO — Un buco 
nel terreno dalla misterio- 
sa forma sferica, apparso 
non si sa bene quando ai 
margini di una risaia e il 
cordo di un'«impronta» 


| mile, comparsa trent'anni 


fa nella stessa zona e nello 
Stesso inspiegabile modo. 
Meteorite, Ufo, frammento, 
di satellite: a fine agosto, 
mese delle stelle cadenti e. 
data del «ritrovamento» 
nell’azienda agricola del si- 
gnor Tino Caffù, a Tromel- 
lo, tutte queste e altre af- 
fascinanti ipotesi ancora 
avevano trovato spazio, se 
non proprio autentico cre- 
dito, nelle chiacchiere esti- 
ve del piccolo centro nel 
cuore della Lomellina. Ci si 
riprometteva, allora, di 
esaminare il «buco» da vi. 
cino non appena la risaia 
fosse stata asciutta. 
Nessun esame serio, in- 
vece, sino a ieri, quando, a 
un mese dalla nuova semi- 
na, il venticello di febbraio 
ha spazzato via le fantasie 
ferragostane: niente me- 


“sprofondare nel terrenos. 


„gnor Caffù, che ha già ara- 
*gnosis լ 
“te e molto probabilmente 


, sabbia, materiali da co- 


teorite, nessun frammento 
celeste, nemmeno l'ombra 
di,un cugino venusiano. 

Il tramonto dei sogni 
extraterrestri è stato de- 
cretato dal professor Pi 
tro Meardi del Politecnic 
di Milano e dai tecnici del. 
la Georadar al termine di 
un sopralluogo durato tre 
ore. Un verdetto senza ap- 
pello anche se, alle 11.50, 
quando la sonda del freati- 
metro aveva cominciato a` 
scendere nel buco profon- 
do una quindicina di metri 
(ma, poi è stato appurato, 
sì tratta probabilmente di 
un buco fatto da prece- 
denti sondaggi «artigiana- 
li») si era accesa una spe- 
ranza. 

«Qui c’è l'acqua», aveva 
detto il professore: la falda 
freatica, che l'antenna ed i 
computer della Georadar 
avevano «fotografato» 
poco prima mostrando an- 
che, con una miriade di 
puntini azzurri e violetti 
sul grafico, due «cose» se- 
polte a nove metri e mezzo 
e fra í 13 ei 14 metri. 

Sono «soltanto» sacche 
d’acqua, oltre le quali né il 
professore né l’ingegner 
Giorgio Comerio hanno 
‘potuto trovare altro. «Se 
fosse un meteorite — ha 
spiegato Meardi — sareb- 
be piombato nel campo a 
circa 20 mila chilometri al- 
lora. La velocità lo avreb- 
be ‘fatto scoppiare, non 


E allora, cos'è? Nessun 
pericolo per il riso del si- 


to il suo campo: la «dia- 
parla di un sondai 
“gio, totidotto abusivamen- 


nottetempo (ci sono appa- 
Tecchiature che permetto- 
no di'farlo senza neppure 
entrare sui terreni agrico- 
li), alla ricerca di ghiaia e 


struzione il cui prezzo, in 
questi ultimi anni, è salito 
da 4 a 18 mila lire al metro | 
cubo. Comprare un terre- |: 
no da trasformare in cava | է 
da contadini che non co- |: 
noscono i propri «tesori se- 
polti» e vendono perciò a 
prezzi bassi sarebbe un af- 
fare. Altro che cugini venu- 
siani. 

Y L.G. 


CORRIERE DELLA 
SERA 


CRONACA VERA n° SCA 29.06.1983. 


MISTERIOSA VISITA: 


ú 


A colloquio con i testimoni di un fenomeno eccazionale 


Un ufo ha preso terra 
sulle campagne dell'Oltrepo ii: 


Centinaia di persone hanno osservato il passaggio di un og- 
getto celeste di natura imprecisata - Due contadini han- 
no assistito alla sua sosta nei pressi delle loro abitazion 


I balcone da cui 
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sciallo Giovanni- Peroncini 
‘godono: di un eccellente «e- 
‘quilibrio psichico». 

"È vero che Mario Claretto, 
‘pensionato; 56 anni; 6 la moz 
glie Velia Bono, 57 anni, non. 

‘i sono; proprio di queste parti, 
abitando a Magenta, ma que- 

‘sto. depone ancor più a loro 
favore. Quale motivo avrebbe 
avuto per inventare una simile 
frottola, insieme con.il vicino 
‘Bruno Stafforini? No, no, il 
‘misterioso ‘oggetto volante, 
Pufo, è davvero atterrato e 
poi ripartito dal campo di er- 
ba medica. 


Qualcosa 
di nuovo 


Tanto è vero che i tre testi: 
moni ci hanno pensato su pa- 
recchio prima di divulgare la 
notizia, temendo di. essere 
presi per matti. Prima di an- 
dare dai carabinieri di Varzi e 
di fare il loro racconto al ma- 
resciallo . Peroncini hanno 
aspettato 24 ore. Solo dopo 
aver sentito che centinaia. di 
persone avevano a.loro volta 
visto in cielo quella. strana 
«cosa» si sono decisi a vuota- 
Te il sacco. 

Sia i coniugi Claretto sia il 

contadino assicurano che 

quell’oggetto non megl 
identificato ha lasciato ‘sul 
prato chiazze di un liquido: 
biancastro e tracce molto evi- 
denti di calpestio, come se 
qualcuno fosse 56650 e si fosse 
aggirato per qualche tempo lì 
intorno. Forse i visitatori ex- 
traterrestri, se di loro si trat- 
ta, hanno avuto necessità di 
per qualche incom- 


Gli scienziati, gli astronomi 
ei tecnici interrogati dai gior- 
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‘(LETTERE AI 


‘amico recentemente se n'è | 
| trovato uno sotto gli occhi, 


davanti a cask, dove Ke on T 
fee euet 
atterrato, lancian 
di fuoco rossogialle e rotean- | 
do su se stesso. Il povero | 
At 
:FAttomobile: abbandonata 
AR lo mese alirsttáda, e : 
stessi genit hanno sen- |. 
tito un rumore'strano, simile | | 


ne simili fatti e cerchiamo di | ' 
dare più fiducia a chi H rac- | ` 
conta; così da invogliare tut- 

ti coloro che hanno avuto la f ` 
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LOMELLINA C RONACA 


Rivista di settore dedica un ampio dossier su alcuni avvistamenti 


LOMELLINA DEGLI ALIENI 
La lente degli ufologi in riva al Ticino 


MORTARA a 


igevano e la Lomellina 
terra di conquista degli 
lieni? È l’inquietante 


ipotesi avanzata dal bimestrale 
specializzato “Dossier Alieni”, 
in edicola da mercoledì scorso. 
La rivista è nata di recente sul- 
l'onda del successo di X-Files 
e non è molto dissimile da altre 
decine di iniziative simili. Cin- 
que pagine del numero 6 sono 
dedicate interamente al territo- 
rio lomellino e in particolare 
alla zona Valle del Ticino, do- 
ve sono stati segnalati numero- 
sissimi avvistamenti. Il servizio 
giornalistico è corredato dalla 
ricostruzione di una decina di 
eventi particolari, alcuni dei 
quali già di dominio pubblico 
da tempo. 

Così capita anche che “I! Pun- 
to” venga citato senza che nes- 
suno se ne accorga: si parla di 
eventi del 7 luglio 1995 con di- 
ciassette elicotteri scuri e tre 
black-out telefonici ed elettrici 
nella zona di Vigevano, evento 
da noi raccontato in anteprima 
nell’estate di due anni orsono. 
In aggiunta il pezzo di Dossier 
Alieni riporta le dichiarazioni 
di un ufologo vigevanese, 
Maurizio Pezzolato, che ha in- 
tervistato sull'argomento uno 
dei "tisinatt" (frequentatori del- 
le casotte in riva al Ticino) che 
affollano i ghiaioni. 

Proprio il Ticino sembra essere 
un territorio di continui avvi- 


a) 
ij 


cere 


ITA SOPRANNATURALI 


10. NEL TEMPO E BELLE DIMENSIONI 


La copertina della rivista specializzata sugli extraterrestri 


stamenti, che però stanno pro- 
gressivamente trovando sempre 
maggiori conferme: ormai, può 


capitare che a vedere cose stra- 
ne nel cielo siano anche perso- 
ne istituzionalmente affidabili 


come l'assessore mortarese Ce- 
sare Sacchi, anch'esso presen- 
te nelle pagine della rivista. 
Il raggio d'azione dell'articolo, 
oltre a raccontare tutto ciò che 
può interessare sull’ormai cele- 
berrimo Ramo dei Prati (teatro 
negli anni scorsi anche di visite 
scientifiche da parte dei gruppi 
di studio) all'intera Lomellina. 
Non poteva poi mancare un 
ampio accenno al video girato 
da un pensionato di Cassolnovo 
Gino Geminian, con diverse 
immagini del filmato girato da 
quest’ultimo su un presunto in- 
contro ravvicinato. Il tutto con 
anche accenni insoliti alla base 
radar di Remondò: per esempio 
si parla di una presunta chiusu- 
ra richiesta già negli anni Cin- 
quanta, quando la base era ope- 
rativa da pochi anni. - 
Più familiare (e base di buona 
parte delle leggende metropoli- 
tane) la presenza continua di 
elicotteri e aerei completamen- 
te neri e privi di contrassegni 
sono un autentico tormentone 
negli avvistamenti, ma in tan- 
tissimi giurano e spergiurano di 
averli visti e di vederli tuttora 
volteggiare nei dintorni di Vi- 
gevano. 
Da Remondo (e soprattutto dal 
radar) arrivano solo smentite, 
ma “Dossier Alieni” arriva al 
punto di mostrare anche un 
tracciato proveniente dalla ditta 
Georadar che mostra strani im- 
magini. 

OLIVIERO DELLERBA 
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Maurizio Coltura colonnello dell'aeronautica delude i fans di E.T. e spiega la sua teoria 
Un'epidemia di dischi volanti? 
“No, i marziani non c'entrano” 


Mentre il fenomeno degli 
Ufo si allarga a macchia 
d'olio, comincia a farsi stra- 
da un' inedita spiegazione ai 
numerosi “avvistamenti”, una 
di quelle che forse toglierà a 
qualcuno la sottile eccitazio- 
ne di un possibile sbarco in 
Lomellina di un presunto 
E.T., ma che sicuramente ren- 
derà più tranquilli i sonni del- 
l'assessore alla viabilità Ce- 
sare Sacchi, vittima domeni- 
ca scorsa, nella strada tra Ot- 
tobiano e Tromello, di un ipo- 
fetico incontro ravvicinato 
con gli extraterrestri. 

Scongiurata anche l’idea di 
un possibile collaudo segreto 
di aerei invisibili, che in molti 
avevano identificato come 
quelli che tanto male fecero 
a Saddam Hussein nella quer- 
ra del Golfo, l’unica ipotesi 
che resta in piedi pare essere 
quella di una semplice teoria 
fisica. “Una prima considera- 
zione potrebbe essere che tutti 
gli “avvistamenti” avvengono 
esclusivamente in estate - 
spiega il colonnello Maurizio 
Coltura, Ufficiale in P.A. del- 
l'Aeronautica Militare ed 
esperto in sistemi di difesa 
aerea e radartecnica - E non 
certo a caso. In estate infat- 
ti la presenza nell'atmosfera 
di masse d’aria di differenti 
densità, e molto secche, por 
ta alla ionizzazione di esse, 
cioè all’accumulo di cariche 
elettrostatiche nelle particelle 


Cesare Sacchi 


d’aria. In particolari condizio- 
ni tra masse con cariche dif- 
ferenti possono verificarsi del- 
le “scariche elettriche” ac- 
compagnate da fenomeni di 
luminescenza. Quando ciò 
avviene, ripetutamente si vede 
un globo luminoso che può 
dare la sensazione di spostar- 
si, in realtà non è un oggetto. 
Questa è in modo grossola- 
no la teoria detta dei Fulmini 
Globulari, alla quale sono ri- 
conducibili la maggior parte 
degli avvistamenti, intesi 
come strane luci nel cielo, ta- 


lune ferme, altre in movimen- 
to spesso velocissimo”. L'ufo 
di Sacchi sarebbe insomma 
un fulmime in scatola, una 
specie di boccia luminosa che 
con un po' di fantasia può 
ricondurre ad altri pianeti. 
“Come tutti sanno - continua 
il colonnello Maurizio Coltu- 
ra - anche i più aweniristici 
dei velivoli militari, al di là 
delle loro strane forme e delle 
loro incredibili prestazioni, 
non possono volare che in 
modo rettilineo o curvilineo. 
Ilvolo a zigzag purtroppo ci è 
‘ancora precluso! In quanto a 
cosa può aver visto Cesare 
Sacchi nessuno può rispon- 
dere, forse neanche lo stesso 
“avvistatore”. Di certo però 
possono essere fatte alcune 
considerazioni. Innanzi tutto 
sembra di capire che siano 
state osservate solo quattro 
luci disposte ai vertici di un 
rombo. In effetti quattro fon- 
ti luminose disposte in modo 
‘apparentemente geometrico 
potrebbero far pensare a luci 
di posizione di un oggetto 


volante, o velivolo che dir si 
voglia, ma da sole non costi- 
tuiscono prova che lo stesso 
esista. Quanto poi alla valu- 
tazione della distanza, stima- 
ta da Sacchi in 200 metri. 
posso affermare che nessuno 
in questo caso è in grado di 
valutare le distanze o le altez- 
ze se non si conoscono le di- 
mensioni dell'oggetto. Nelcie- 
lo, privo di qualsiasi punto di 
riferimento, è infatti condizio- 
ne indispensabile”. Insomma 
per Maurizio Coltura l'ipote- 
sidi uno sbarco di extraterre- 
stri in terra Lomellina sembra 
ancora remoto. Ma per non 
smentire il detto “Mai dire 
mai” lascia tutte le porte 
aperte. “In ogni caso - con- 
clude il colonnello - se doves- 
se arrivare un’ astronave, io 
sarei tra i primi a saperlo e 
inviterei il pilota a cena a casa 
mia. Naturalmente con Ce- 
sare Sacchi!”. 

E conoscendo l'accoppiata 
Coltura-Sacchi, ad E.T. reste- 
rebbero solo pochi avanzi. 

Stefania Sedino 
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E' stato avvistato anche nei 
pressi di Robbio l'Ufo che 
la scorsa settimana pare es- 
sere stato visto nei cieli vici- 
ni a Mortara. Purtroppo 
questa volta l'osservatore 
preferisce mantenere l'ano- 
nimato (“non voglio mica 
esser preso per matto”), ma 
riesce allo stesso tempo 
chiarire la situazione. “Sta- 
vo rincasando da Novara, 
era verso l'una di notte di 
Martedi, quando ho notato 
un oggetto che a bassa ve- 
locità e con tre luci viaggia- 
Va Sopra di me. Mi trovava- 
vo nei pressi di Confienza, 


ho abbassato il finestrino ed 
ho notato come fosse per- 
fettamente silenzioso. A quel 
punto con la mia auto ho 
accelerato e sono tornato a 
Casa un po' scosso. Mentre 
stavo portando l'auto in ga- 
rage l'ho visto allontanarsi 
verso la zona di Vespolate. 
Non si trattava di un norma- 
le aereo da guerra, ne sono 
Sicuro, ho svolto due anni fa 
il servizio militare nell'aere- 
onautica ed un aereo di quel 
tipo non l'ho proprio mai 
visto. Ho anche controllato 
il televideo per verificare se 
a quell'ora ci fossero dei voli 


che atterravano alla Malpen- 
sa. Non c'era nessun volo 
previsto per l'una di notte”. 
Ancora un avvistamento 
quindi per l'oggetto volan- 
te che la scorsa settimana 
pare vagasse per icieli del- 
la Lomellina. Forse peró 
una risposta potrebbe es- 
serci e potrebbe essere an- 
che l'unica, si trattava for- 
se di uno Stealth ? L'aereo 
in questione é un aereo 
invisibile ai radar, di forma 
triangolare e con tre luci po- 
ste sotto la fusoliera. Rispon- 
derebbe anche ai requisiti 
presentati dall'oggetto volan- 
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Un robbiese lo awista all'una di notte presso Confienza, ma pretende l'anonimato 


Dilaga la febbre dell’Ufo, 


te. Infatti viaggia a bassa ve- 
locità, non arriva alla veloci- 
tà del suono, e non produce 
alcun rumore. Inoltre, altro 
particolare a conferma della 
tesi, sembra che gli america- 
ni la scorsa settimana stes- 
sero provandoi loro aerei in- 
visibili per preparasi alla 
guerra con Saddam, dove 
gli Stealth sono già stati im- 
piegati. Giallo risolto ? For- 
se, ma bisognerà attende- 
re le prossime settimane ed 
aspettare di sentire qualcun 
altro raccontare di aver visto 
un UFO. 

Piero Ferra: 
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INFORMA to Le- 
Tomei irs 


Il Punto 17-7-95 


VIGEVANO 
Gli esperti 
indagano 
sugli Ufo 
nel Parco 


mew Venti persone hanno visto un oggetto nel cielo 


Ufo a Casanova 


di Mattia Tanzi 


Sono ritornati gli Ufo in Alta 
Valle Staffora. Sabato pomerig- 
gio, un ‘gruppo di persone ha 
giurato di aver visto un ogget- 
to volante non identificato 
volare nel cielo per più di un'o- 
ra. Il fatto si è verificato tra 
Casanova Staffora e la frazione 
Carro di Varzi. Erano circa le 
18 e 30, quando alcuni amici 
che si trovavano nel piazzale di 
fronte al albergo Trattoria del 
Pino di Casanova Staffora vol- 
gendo lo sguardo verso l'alto 
hanno visto uno strano oggetto 
nell'aria. *Stavo parlando con 
un amico quando ad un tratto 
mi sono accorto che nel cielo 
volteggiava uno strana cosa - 
spiega quasi incredulo L.M., 50. 
anni, di Casanova Staffora - 
allora sono andato a casa e ho 
preso il binocolo e ho iniziato 
ad osservare l'oggetto. Aveva 
la forma di una goccia d'acqua 
rovesciata. All’inizio pensavo 
si trattasse di una mongolfiera. 
Ma però non si trattava di un 
pallone areostatico. L'oggetto 
si muoveva lentamente sopra 
le montagne ed era di colore 
bianco. Nel piazzale non ero 
solo c'erano altre persone. Ad 
un certo punto ho deciso di 
fotografare la strana cosa. Non 
so sinceramente cosa fosse”; 
Altre persone hanno visto lo 
stesso oggetto da altre zone 
della montagna. “Stavo tornan- 
do dal lavoro insieme a mio fra- 
tello - spiega S.V., 24 anni di 
Casanova Staffora quando 
guardando dal finestrino all’al- 
tezza di Carro mi sono accorto 
di uno strano oggetto che vola- 
va nel cielo. Ho detto a mio fra- 
tello di fermarsi. Siamo scesi e 
abbiamo iniziato ad osservare 
la strana cosa. Aveva la forma 
molto particolare ed era di 
colore bianco. All’inizio pensa- 
vo si trattasse della luna ma poi 
mi sono accorto che l’oggetto si 
‘muoveva lentamente”. Non è la 
prima volta che vengono avvi- 
stati oggetti volanti non identi- 


ficati in Alta Valle Staffora. 
Infatti, proprio tre anni fa, 
Rodolfo Alberti, pensionato di 
San Martino di Varzi aveva 
visto un'astronave volteggiare 
davanti al terrazzo di casa. Era 
una sera d’autunno quando 
l’uomo, ad un certo punto si è 
accorto di uno strano oggetto. 
“Aveva la forma sferica - rac- 
contava allora l’uomo - aveva 
‘un diametro di circa sette metri, 
e dentro di se era formato da 
tante palline bianche. Si muo- 
veva come se fosse un pendolo. 
L'oggetto era rimasto davanti a 
casa per qualche ora e poi era 
sparito. Avevo raccontato la 
mia storia ad un ufologo di 
Vigevano che si era recato sul 
posto a studiare l'avvistamen- 
to". Inoltre sempre in Alta Valle. 
Staffora un gruppo di ragazzi 
nella località di Cella di Varzi 
aveva visto una specie di missi- 
le volare veloce nel cielo. Molti 
alti avvistamenti si erano verifi- 
cati negli anni ottanta sempre 


in Alta Valle Staffora. Ora gli 
Ufo sembrano aver scelto nuo- 
vamente. l'Oltrepo Montano 
come meta preferita. La provin- 
cia di Pavia è sulla rotta degli 
Ufo? Se la risposta è si, per 
quale motivo i viaggiatori dello 
spazio avrebbero deciso di per- 
correre tale via? A queste 
domande a cercato di risponde- 
re l'ufologo della fondazione 
Svizzera Sentinel, Carlo 
Sabadin:"Studiando cento casi 
d’avvistamento di marziani 
segnalati nella nostra provincia 
e dopo averne scelti trenta, in 
base ad un criterio d’attendibi- 
lità, mi sono accorto che segui- 
vano tutti una stessa direzione. 
Infatti, gli oggetti volanti non 
identificati passavano per la 
nostra provincia con una certa 
periodicità. Il perché abbiano 
scelto la nostra zona è un miste- 
ro al quale non so dare una 
risposta sciantifica: forse sono 
rimasti colpiti dal nostro pano- 


Il Lunedì 23-9-02 
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una casacca. blu 
fra. +." 


erba 


E.T. è atterrato a Varzi, ad. 
ho notato una 


ri da Pavia. Indossava ‘una casa: strisce 
o hanno visto due coniugi Mario Claret 
di 56 e 57 anni, richiamati all'alba dall'insistente, 
rabbioso abbaiare di Spiro, il cane un vicino agricol 
"Erano le 6 — raccontano — ci siamo ‘affacciati e 
mo rimasti col fiato sospeso nel ved8re uno'strano eti 
posato nel campo. di erba medica ‘a circa 150 metri ( 
sa”. Sono rimasti così per mezzora in-trepi onten 
plazione di un luccicante pallone ovoidale: dalla ‘cui’ som: 
mità rotante usciva una strana luce “gialla ad intermittenza. 
E poi, alla fine, hanno visto quel tipo con la casaco 
sce, Uomo o E.T.? Ma non sono rius: 
sia fuggito terrorizzato o si è alzato 
steriosa. d È 
Lo conferma anche: il vicino, 
coltore di 60 anni. "Tutto attomo lénzio 
non è stato rotto nemmeno «quando P'Ufo, verso le sette, si 


> ‘cercano ün uomo "'non ‘identificato’. Se 

2:01 sarebbe il secondo italiano in 30 anni ad 
Avere. avuto un "incontro ravvicinato”. Lo ‘sapremo mai? 

E l'Italia settentrionale 

sù. Puntuale alle 23 


ante scia bianca. Lo 
i giornali locali zeppi 


Gli ufologi naturalmente sono entusiasti, anzi afferma 
il direttore del «Giornale dei misteri», Giulio Brunner «զսծ- 
sta apparizione era un fenomeno facilmente prevedibile. 
Gli ufo appaiono nei nostri cieli a intervalli periodici di 5-6 

« anni» ed “ain particolare — ma non si sa perchè, spiegano i 
‘milanesi del gruppo Odissea 20001 — nel triangolo La Spe- 
zia - Pavia - Torino». 


Più prudente lo scrittore e 
Un po di la — ha d 


ericani avevano già . 
880 ed essere silen- 


Fantasie? Realtà? Nellincertezza ‘martedì sera ‘due 
3104 Արենա militare si sono levati in volo dall'ae- 

$ reperto milanese di Linate alla ricerca dell'oggetto miste. 
31050. Ma sull'esito della caccia c'è naturalmente il massi- 
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COMPREI 


di ADRIANO AGATTI 


TROMELLO — Classica sto- 
ria di fine estate, scherzo 
ben architettato oppure vi- 
cenda estremamente seria 
che potrebbe attirare sul 
piccolo centro lomellino l’at- 
tenzione nazionale: sono .i 
quesiti che si pongono i tro. 
mellesi dopo la scoperta, in 
ia, di un misterioso 
ses profondo due metri. 
L'ipotesi pià suggestiva che 
circola a Tromello é quella 
della meteorite che sarebbe, 
piovuta dal cielo come era 
già successo nel lontano 1957 
quando effettivamente un 
corpo celeste era caduto'nel 
territorio 


Alimos 
mento si possonoïfare solo 
ipotési, di certo.si sa sola- 
mente che l'agricoltore Tino. 
Շուն ha scoperto il miste- 


rioso buco in unarisaia di” 


di 
‘sua proprietà ai bordi dellas 
strada provinciale che colles, 
Ea Tromello con-Alagna Lo: | 
mellina. Ora tuttaila zona, T 
sommersa dall'acqua che | 
serve per irrigare il riso 
tra quindici giorni, quando‘ 
campi saranno asciugati, si. 
| potrà. accertare’ cosa c'è in 
| profondità. Per ricordare 
esattamente il:posto l'agri-: 
coltore ha piantato un palet- 

| to ché emerge dal buco per 
pochi’ centimetri: gli scavi 
inizieranno proprio da qui. 
La vicenda é%esplosa una | « 
ventina di giorni fa quando '| 
l'agricoltore Tino Caffù sta- 
va facendo un giro tra i cam |: 


pi di'sua proprietà per eli- | 


minare le piante di riso di 
tipo diverso Seo colti» jes 


vato. 


‘riso che non c 


‘misterioso buco. 


«È un'operazione che faccio 


‘ajtuttisgli anni - racconta lo: 
Stesso Caffü 


- e serve pro- 
Prio 8d estirpare le piante di 
"entrano con il 


«tipoigoltivato. Mi sono reca-: 
campo al; 


“to anche nel: mio 


Issbordi della strada per Ala- 


ls gna dove:ho Subito notato il 
Scorgerlo è 
stato 


un diame- 
‘tro di circa 25 centimetri éd 
una profondità di circa due. 
metri, mi sono subito stupi- 
to poichè in precedenza non 
l'avevo mai notato. Nelle 
operazioni di semina e di di- 


Ta acqua. 


Serbo non c'era niente di si. 
emilee quindi non riesco pro- 
prio a spiegare l'origine del 
buco, Tutto intorno non c'e- 
‘rano ‘più piantine di riso 
tanto che, anche dalla stra- 


è «piovuta» ս 


In paese si fanno mors ipotesi ma con tutta probabilità 


U 


ee > 


La risaia a lato della provinciale nella quale è caduto il cor- 
po luminoso. Nel riquadro il punto esatto segnalato da un 
paletto collocato dal proprietario. — * 


da, sì può notare un vuoto | me la sento di fare ipotesi 
non indifferente». però sembra chiaro che il 
L’agricoltore ha poi nuova- | cratere si sia formato in 
mente immerso d'acqua la questi ultimi tempi. Infatti 
risaia e così il misterioso bu- | le risaie sono state allagate 
co è stato ricoperto con il | in aprile ed in fondo al buco 
suo segreto. non c'era una goccia d'ac- 
«Toglierò l'acqua tra una | qua. Alcuni hanno detto che 
| quindicina di giorni - conti- | in questa zona anni fa sono 

state effettuate delle trivel- 


nua l'agricoltore - e solo al- 
lora potremo effettivamente | lazioni-per il metano però, 
mi sarei dovuto: accorgere |: 


constatare cosa c'è in pro: 


fondità. Al: momento Di 


dell, nacre ste giù ba tempo: 


orialsimile»i 11 


“14 Popolare (end 


jasi] 


destando un certo allarme. 
Non è escluso che nei prossi- 
mi giorni intervengano le 
autorità.competenti proprio 
| per-dare una-risposta-ai tan- | o Es ë 


‘ti quesiti presentati dalla vie 
‘cenda. 


D 


A Tromello non sono 
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ancora iniziati gli scavi intorno allo strano 
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l'informatore 


«buco» scoperto da un agricoltore in mezzo ad una risaia 


Fulmine o meteora? 
Tl mistero rimane... 


Gli esperti avanzano-le prime ipotesi, senza scartare quella di una 
burla - La Lomellina considerata un «crocevia» di stelle cadenti 


(.a.) — Mistero sempre p 
fitto intorno al buco scoper- 
to nella risaia di Tromello: 
la zona è ancora sommersa 
d'acqua e solo dopo il pro- 
sciugamento sì potrà tentare 
di saperne qualcosa di più. 
Frattanto in. paese la gente 
continua ad interrogarsi per 
spiegare l'origine di un Ես- 
có, scoperto dall'agricoltore 
Tino Caffù, che presenta un 
diametro di 25 centimetri ed 


‘una profondità di circa due 


metri Ա. 

«Ci possono essere tre spie- 
gazioni plausibili - afferma 
il dottor Pierangelo Garzia, 
noto studioso del paranor- 


‘male - per un fatto che rical- 


‘ca quanto successo trent'an 


rx À 


` theampo di risGalla periferia di Tromello dove è stato trovato il misterioso buco. 


ni prima sempre a Tromello. 


“La prima è la più semplice: 


üno scherzo ben architettato 
proprio in relazione all'epi- 
sodio precedente. Il buco po- 
trebbe poi essere stato for- 
mato da un fulmine scoppia- 
to. proprio in quel punto. Ca 
pisco che l'affermazione քօ-- 
trebbe sorprendere però è 
scientificamente provato 
che i fulmini possono provo- 
care dei buchi nel terreno 
senza lasciare intorno tracce 
di bruciature. Abbiamo con- 
dotto uno studio anche sul- 
l'episodio del 1957 ‘€ resta 
ancora il sospetto che quel 
cratere si possa essere for- 
mato a causa di di un lampo. 
La terza ed ultima spiega- 


zione è la meteorite, una 
semplice stella cadente po- 
trebbe essere caduta proprio 
nella risaia dell’agricoltore 
tromellese». 

Quindi il dottor Garzia non 
si sbilancia e non dà per cer- 
to che il «giallo» di Tromello 
possa essere spiegato con la 
caduta di un corpo celeste. 
Comunque l'ipotesi dell'ar- 
rivo di piccole meteoriti è 
perfettamente plausibile e 
scientificamente provata. 


^ 


«Su questo non ci sono dub- ` 


bi - continua Pierangelo 
Garzia - poichè negli anni 
scorsi ne è addirittura cadu-. 
ta una davanti ad un istitu- 
to di ricerca. Nel caso di 
Tromello, a dir la verità, so- 
no un po' scettico poichè non 
sono sta invenute brucia- 
tutto non sono 
"trovati frammenti del- 
vale corpo celeste 


piovuto dal cielo. Per essere | 


sicuri (bisognerebbe aver 
l'opportunità di scavare per 
oprire il contenuto del mi- 


cadute di meteoriti sono 
olto frequenti soprattutto! 
riodo estivo e quindi! 
‘potrebbe essere successo an- 
she a Tromello che, per una. 
incredibile coincidenza, an: 
che trent'anni fa aveva vis- 
suto un caso simile». 
Sembra comunque la Lo- 
éllina sia «terreno fertile» 
per quanto riguarda meteo- 


meni che, inevitabil- 
te, sono collegati dagli 
studiosi..” * 
La risposta agli interrogati- 
visti Tromello potrà essere 
tentata solo dopo il prosciu- 
gamento della risaia di pro- 
prietà dell'agricoltore Tino 
Caffü. Forse per mezzo di 
trivellazioni si potrà vedere 
se in fondo al buco c'è effet- 
tivamente un residuo di me- 
teorite caduto dal cielo. 
«Val la pena di tentarè > 
conclude Garzia - poichè se 
effettivamente siamo in pre 
senza di uh fatto misterioso 


bisogna andare sino in 
fondo». PR 


‘avvistamenti di Ufo, - 


Մ" 


Gli ufologi: ne 


c/o FERRANTE MASS 


IMO 


“pel glio 1974. 


‘al quartiere Vallone 


UN UFO avrebbe solcato il 
cielo di Pavia una trentina 
di anni fa, dice qualcuno 
Balla memoria più 1u 

a 


r stra- 
iovanna 


tratto un oggetto 
simo si staglia in cielo. Vie- 
ne da Milano, sembra diret- 
to verso San Pietro quando 
si abbassa improvvisamente 
come se volesse «vedere» le 
tre ragazze. E ur 
sfera, 'ermente inclinata 
‘e ci sono delle lucine colora- 


te. 
Per qualche minuto le ra- 
azze si guardano incredule. 
oi tornano a casa. Giov: 
na Ragni ha un fratello y 
le urbano, si chiama Ugo, 
‘ha 25 anni. Appena sentito il 
racconto della sorella si af- 
faccia al bancone con i ger 
tori. A meno di un chilome- 
tro vede un globo luminoso, 
colore fra il rosso e l'aran- 
cione, che sta atterrando 
lentamente. La curiosità è 


la statale per 
Lod. Una luce tramula e 
pulsante fa loro da guida. 


ente l'auto trova la 
stradina sterrata che po 
cascina Maestà e al mi- 
Sterioso oggetto. 


scuote. L'oggetto è lì, a poca 
distanza da loro, evanscente 
e contornato da una luce 
sfumata. Soltanto da un lato 
esce un fascio di luce nitida 
e intensa. 


A questo punto è davvero 
troppo. Il vigile urbano in- 
verte la marcia e punta drit- 
to alla caserma dei carabi- 
nieri. I risultati del primo 
sopralluogo verranno con- 
fermati dal secondo, effet- 
tuato la mattina dopo. Lo 
spiazzo di terreno dove si è 
posato il presunto disco vo- 
lante, in un campo di grano, 
è bruciacchiato ma si direb- 
be non per l'azione del fuoco 
ma per quella di un calore 
intenso, irresistibile. Un nu- 
cleo centrale è completa- 
mente carbonizzato; di lì si 
dipartono delle strisce che 


aver visto l'Ufo al Vallone, 


Un altro episodio inspie- 
gabile risale state di due 


cuni ragazzi vedono 
una strana luce che galleg- 
gi e finisce per po- 
La terra viene trovata 
ta, come era accadu- 
Vallone nella notte de- 


gli Ufo. 
G.Mor. 


= " 


l'ondata di Ufo prevista per 
l'autunno ‘83, una specie di 
“anticipazione, quest spettaco- 
lare came qu 

. del 9 mai 


“prio sopra le acciaierie di Ter. 
w Արան le a decine e 
“pati eame lo settore Beige. persone, ed Š poi seompar- 
Koloëimo, , consiglino molta ‘50. 

cautela prima alla classifica- 
zione di Ufo, per Giulio Brun- 
ner la grossa sfera luminosa 
di lunedi notte non ha misteri. 
«Secondo un noto esperto 
francese, gli Ufo appaiono n 
nostri cieli ad ondate periorio- 


so, 


* Una spiegazione ufologica 
esite anche per la rotta se, 

ta dall'oggetto luminoso. L'e- 
‘sperto spiega: «Gli Ufo non. 
+ vagano in cielo a caso. Seguo- 
no delle rotte, quello di lunedì 
notte era proprio su una delle 
rotte preferite. In genere sor- 
volano zone dove esistono re 
perti archieologici misteri 
come la Lucchesia». Ci si può 

isclare andare anche ad una 
i che l'Ufo di lunedi 


mentre, nell'80 sono stati solo 


22». no e Torino, sia quella della: 
ՀՐ" E quello che ծ apparsò ai famosa notte del 14 settembre. 
Ի pavesi? -` : d Pioveva. All'improvviso 


Semplice; sE? il primo del. gli strumenti meteorologici 


|. ANCHE: questa 
cente di astrofi 


iega lo studioso — l'impatto.con l'atmo-: 
ione deg li oggetti e una nube di gas lumi-: 
rim a di 


Quello df lunedi sera sara stat ի 
‘Lil docente — io comunque non |" 
mire. Escludo che sin una come 
muoveva velocemente». . 
Ma non potrebbero proprio ess jre l'avanguardia di un'armata di 
'onavi venule a inva i 
«Tutto è possibile. Ma la scieaz 


icone che si 


— gileva Ber 


i di Riccardo Orizio 


" no e Pavia. apparve una pall 


— tende a da- . 


arriveranno altri 


impazzirono, molti orologi si‘. 
fermarono, Nella campagna `` 


intorno al Lucca, diretto ver: 
so il Nord, Genova e poi Mila- 


fuoco, identica a quell 
lunedì notte. 


parapsicologica, 
un effetto paranormale. Ma 


gli Ufo esistano e.siano astro- 
navi di extraterrestri». L'epi- 
sodio, spiega, fu così sconvol- 
gente che ha saputo resistere 
o ad ora alle indagini più o- 


ti 

Cenniana è un paese in pro- 
vincia di Arezzo. Margherita 
Loti stava attraversando un 
bosco, una domenica mattina, 
per raggiungere la chiesa del 
paese, distante da casa sua. 
All'improvviso vide un Ufo 
terrare vicino e i suoi pilot 
scendere dall'atsronave. Cosi 


‘nube di 


passi 


nunciare solo dopo un attento esame del fenomeno» 


Un aereo Usa? 


'* che esistano altri pianeti abi 
ato di astronomia — 
intelligenti è modesta. E ancora più 

arrivare fin qui. Il viaggio durerebbe mig 


Suf), un centro di ricerche di ll 


"avvente il primo clamoroso 
«incontro del terzo tipo» in L- | 
talia; "= ths 
L'apparizioné dell'Ufo ha. 
interessato l'altra notte anche 
l'aviazione militare. 1l Grup- 
po Odissea. 2001, di Milano, 
che associa studiosi ed esper- 
ti, è riuscito a sapere che, do-| 
0 il rilevamento radar della 
torre di controllo dell'aeropor- 
to di Linate, si.sono alzati in 
volo due F-104, in, cerca del 
misterioso oggetto. Il diretto- 
re del gruppo, Massimo Fer- 
rante, dice: «Come sempre le 
autorità militari su questo ar- 
gomento, fanno valere il se 
greto militare, La nostra i- 
deea'& che sia lo stesso Ufo| 
che nel "74 sorvolò Pavia e ad 
dirittura atterrò nell Oltrepo! 
Allora i. carabinieri aprirono 
anche un'inchiesta, Il Pavese! 
$ una zona particolarmente 
san 
quell 
che noi chiamiamo il «trian! 
{olo ufologico». La Spezia > 
'avia - Torino». 


in settembre e. ottobre, 


ie ho 


probabi 
iccola quel 


stampa del 


cronaca di pavia 


Dopo il bis l'Ufo non si è rifatto vivo 


* Mer 
Venerc 


ODISSEA 2001 


c/o FERRANTE MASSIMO 
Vie Valle Antrona n° 5 


20152 MILANO 


Tutti lo aspettavano 
a non è 


TUTTA la città lo aspetta 
va. C'erano intere famiglie 
sul balcone di casa, con can- 
nocchiali, lenti e tutto quello 
che poteva servire per vedere 
da vicino l'Ufo. 

Colti di sorpresa lunedì sera 
dall'apparizione del misterio- 
‘so oggetto volante, colti di 
sorpresa anche martedì sera, 
quando nessuno si aspettava 
un suo ritorno così puntuale, i 
pavesi hanno pensato bene di 
are jeri alla sua ter- 


za apparizione. 

Alla fatidica domanda che 
ognuno si è sentito rivolgere 
‘almeno dieci volte:, «Hai visto 
T'Ufo?», molti si sono sentiti in 
dovere di arrivare preparati, 


Quei cento miliardi di s 
Che ne pensa Peter Kol 


UANDO si parla di miste- 

|, enigmi e di Ufo il primo no- 
me che viene in mente è quel- 
lo di Peter Kolosimo. Studio- 
so, scrittore, divulgatore dei 
Segre della scienza, ma so- 
gratiae curioso inguaripile, 

olosimo da anni spiega the 
«l'uomo. anche se spesso non 
lo sa, vive in mezzo ai misteri. 
Perfino la terra, che si è illuso 
di dominare, gli rimane sco- 
nosciuta». Ha vinto anche un 
premio Bancarella con un fa- 
moso libro che s'intitola «Non 
è terrestre». 

Anche il misterioso oggetto 
volante apparso nei giorni 
Seorsi a Pavia e in altre zone 
Son è terrestre’. | £ 

«Questa faccenda degli U- 
fo, a mio parere, va smonta- 
ta. Gli americani e i sovietici, 
“qualche anno fa, hanno emes- 
so un comunicato congiunto 
che diceva: solo il 15 per cen- 
to delle presunte apparizioni 
di Ufo non è identificabile. Il 
Festo sono semplici fenomeni 
atmosferici. Bisogna, quindi, 
essere molto cauti; Anche 
perchè l'ipotesi. Ufo dà per 


Jeri sera alle 23 in molti hanno atteso 
inutilmente che il misterioso oggetto 
solcasse di nuovo il cielo di Pavia. 
Continuano intanto le polemiche 


per poter rispondere con finta 
indifferenza «sb. 

Ma ieri sera è.stato proprio 
T Ufo a mancare all'appunta- 
mento. Quasi a voler confer- 
mare lo scetticismo degli os- 
servatori astronomici e del- 
l'Areonautica militare, l'og- 
getto luminoso a forma di si 


garo, seguito da una lunga 
Scia fiammeggiante, non è ap- 


տօ. 

Delusi anche gli ufologi, che 
lo aspettavano al varco per 
scattare delle fotografie - pro- 
va. Delusione che comunque 
è durata poco. E' arrivata in- . 
fatti la notizia dell'«atterrag- 


di Riccardo Orizio 


cità della luce, che non sono 
in pratica fabbricabili». 
Alora gli Ufo non esistono? 
«Non è così: solo non. si 
hanno ancora le prove della 
loro esistenza oggi. Per il pa: 
sato, invece, ci sono degl in- 
dizi. Per esempio sulla pietra 
tombale di uno sconosciuto 
messicano delle civiltà indie è 
stata trovata scolpita la figu- 
ra di un uomo ai comandi di 
‘un'astronave, mentre mano- 
vra con le mani dei pulsanti e 
toi piedi dei pedali. Esperti a- 
mericani dicono che la forma 
dell'astronave fa pensare ad 
un astro di ioni, con tanto di 
fiamme nella parte posterio- 


re», 

La tesi di Peter Kolosimo è 
che in passato atterraggi di 
Ufo possano essere avvenuti. 


«D'altra parte — spiega — ` 


sarebbe azzardato escluder- 
lo: basta pensare che in una 
‘sola galassia ci sono almeno 
cento miliardi di stelle e nel 
cosmo esistono miliardi di ga- 


in uno dei pianeti dell'univer- 
so». 

L'uomo del passato reagiva 
in modo diverso alle appari- 
zioni di Ufo? a 

«Certamente sì. Oggi gli u- 
fologi, o i ufomani come pre- 
ferisco chiamarli, affermano 
che gli extraterrestri sbarcati 
sulla terra sono molto simil 
noi, fisicamenre e psicologica: 
mente. Degli esseri come noi, 
insomma. A parte il mio scet- 
ticismo sulla loro esistenza at- 
tuale, è interessante notare 
che nell'antichità, al contra- 
rio, sono stati considerati de 
le divinità, Anche l'Accade- 
mia delle Scienze dell'Urss ha 
affermato che se gli extrater- 
restri esistessero, sarebl 
diversi dell'uomo. 


Va bene diversi, ma diversi 
come? Y 
«Esistono due teorie», spi 
ga Peter Kolosimo: «La pri- 
ma è quelle dell'evoluzione 
parallela, per la quale sareb- 


arrivato 


dio» in un campo 

Secondo la testimonianza 
dei tre «fortunati» di Varzi, 
l'atterraggio sarebbe avvenu- 
‘o lunedì mattina alle sei. 

L'Ufo — come tutti lo chia- 
nano, quasi familiarmente — 
7 così tornato ad essere lar- 
#omento del giorno. 

‘Senza osare sperare in un 
incontro ravvicinato di qual- 
siasi tipo, molti sono quasi 
šerti che l'«oggetto volante 
jon classificato», si rifarà vi- 
vo. Magari proprio di fronte a 
zasa propria o nel giardino 
Jove si prende il fresco della 
sera, per poterlo salutare pri- 
na che ritorni nelle misterio- 

‘galassie da cui viene. 


elle: 


litferenziata, secondo la qua- 
ele differenze sarebbero 
molto maggiori. Io propendo 
per quest'ultima. Basta osser- 
“are la terra, questa scono- 
scita: esistono forme di vita 
diversa dall'uomo e intelligen- 
ti‘come il delfino. O le farfal- 
le; che per comunicare usano 
sli-odori, o i pesci abissali, 
ie invece usano i colori dei 
o stesso corpo. Sono para- 
dossi forse, ma se si aggiunge 
ché ongi anno vengono Sco- 
centinaia di nuove speci 


ի 
animali e vegetali, l'ipotesi di . 


forme di vita “differenziate” 

n9ù sembra assurda». 
tronavi nella fanta- 

fe rat il titolo del libro di 


inistero e che in passato qual- 
4778 À nrohahilmente succes- 


lj 


L'agricoltore Bruno Staffori 


Disco vo 
Varzi ch 


VARZI - 11 terreno sul quale, aj 
strada provinciale che porta a Nivi 
hina misteriosa, è stato battezzat 


è stato un «pellegrinaggio» di cui 
di 


leri 
sto ad un serrato fuoco di 
cesco Tornari, di 59 ar 
fano rimaste le tracce dello strano oggi 
casa anche sassi e terriccio come se foss 
quio». 

ré 


coltore Tornari, che stava lavi 
moglie Maria e della figlia Angelmina 
dio della gente, ha posto una preci 
aiutate a caricare tutta l'erba sul carro 
sto a tenere una conferenza stampa». 
a però confidato un 
1 mistero dell"Ufo. «Il 


«ԱՐՍ. La palla di fuoco che ha sory 
sta da molti. L'operaio dell’Enel Agos: 
abitante in via Pietro Mazza, quasi d 
carabinieri, è stato folgorato dal suo bs 
mentre era nel bagno. Alle sue esclar 
‘moglie, Luisa Bruni, e l'ospite Irma N 
mevano che l'uomo si fosse sentito mal 
na in tempo — ci hanno detto le due do 
re anche noi la sfera luminosa che atti 
chio di cielo dirigendosi verso Zavatta 
l'hanno avuta i coniugi Giovanni 
Bar Torino di via Pietro Mazza ed i 
Santino Tagliani e Carlo Faccini. 

E" stato intanto accertato che l'uom 
lunedì scorso, si era avvicinato all’Ufo 
zato, è con tutta probabilità un ville 
preso in affitto un alloggio in località 
dal rustico dell’ex sindaco di Varzi € 

A gettare acqua sull’entusiasmo deg 
capo delle guardie comunali di Varzi, 
sostiene con la massima convinzione, « 
picoltore a part time, che il lucente ' 
Claretto e dal contadino Bruno Staffe 
un voluminoso sciame d'api che in cet 
sato nella notte tra la domenica e il lu 
contadino Tornari. Al mattino, riscali 
api si sono alzate con il lora tipico ror 

Ta «fera di fuoco che lasciava un ii 


_ 2.200 


` di 56 e la moglie 


LA NAZIONE 


7 . È "n 
A Pavia: questa i 
է 
lufo è sceso a terra’. 
VOGHERA — Tre abitanti di Varziin provincia di Pavia, 
l'agricoltore Bruno Stafforini di 60 anni, Mario Claretto, - 
ie di questi, Delia Bono di 57, hanno. 
riferito ai carabinieri di aver visto un oggetto. volante . 
in un campo vicino alla strada provinciale poco lontano 
dalle loro abitazioni. - See 
L'avvistamento sarebbe avvenuto all'alba di lunedi SCOTSO, 
ma solo dopo due giorni i tre testimoni si sono decisi 
a informare i carabinieri, che hanno compiuto un sopral- 
luogo nel fondo coltivatò ad erba medica senza però 
trovare alcuna traccia. io 
Lire, comunque, hanno insistito nella loro versione so- 
stenendo di essere stati svegliati verso le 6 del mattino» 
dal furioso abbaiare dei cani. Il presunto «Ufo» — secondo ` 
il loro racconto — aveva una forma all'ingata di colore 
marrone con ampie righe verticali ed era sormontato da 
apparecchiature simili alle antenne tv. B 
«L'oggetto volante — hanno dichiarato lo Stafforini e 
i coniugi Claretto — ha sostato nel campo per circa un'ora, 
poi si è alzato verticalmente senza emettere alcun rumore 
edèscomparso lasciando una scia luminosagialla». o 


e + 


"GAZZETTA DI PARMA 


_ Venerdì 10 Giugno 1983 Gi SAME. LA smura (nova di Aland 
| ln tre avvistano ` Ufonelcampo | ' 4-6-25 
un «Ufo» nel Pavese | / d’erba medica En UE 
VOGHERA (Pavia) — È on Ulo 
abitanti di Varzi (Pavia), I’ avvistato 
icoltore Bruno Stafforini Varzi 


i 60 anni, Mario Claretto di 
56 e la moglie di questi, De- 
lia Bono di 57, hanno riferito 
ai carabinieri, di aver visto 
un oggetto volante in un 
‘campo vicino alla strada pro- 
vinciale  Varzi-Fabbriche 
Curone. š 3 

T'avvistamento ` sarebbe 
avvenuto all'alba di lunedi 
scorso, ma solo mercoledì i 
tre testimoni si sono decisi di 
informare i carabinieri, che 
hanno compiuto un sopral- 
luogo nel fondo coltivato ad 
erba medica, di proprietà 
dello Stafforini, senza però 


VAR — L'Ufo che avreb- 
be soleacicieli dell'alta Italia 
luricànotte sarebbe atterra- 
to-=<epoi ripartito — in up 
camipovicino la cascina del- 
lex siaco Carlo Azzaretti. 

Lossstengono Mario e Ve- 
glQtaretto, 56 e 57 anni, due 
conigtdi Saluzzo qui in ferie. 
Lamino svegliato dai latrati 
detent, 51 sarebbe affacciato 
notnúa nel campo del conta- 
din@runo Stafforini, 60 an- 
fn strano oggetto avoida- 
lecen luce gialla intermit- 


trovare traccia dell’ oggetto 
misterioso, 


(f.d) 


L'ECO DI BERGAMO 
NELLE CAMPAGNE PAVESI 


Tre contadini Phan visto: 
, de UFO è atterrato del noi» 


à enerdi 10 giugno 1983 


< forini e i coniugi Claretto Ji sone avevano vistoun KA 
tto volante nei . ciel 


So per circa un'ora, poi st è ` deirTtalin ‘Settentrionale ` 
stoun Fiato verticalmente sem . il gormo dopo, «allora ci: 
campo ‘za emettere alcun rumore siamo decisi a RS i 
ciale À ` la cosa ai: Carabi ] 
L'avis s I° tre protesi di. 
ac - questo «incontro favvici- 
| solo len nato» sono giudicati da: 
ern paura de ‘tutti ‘nella. zona persone || 


prendessero; per visio- ‘degne di fede. 


t 
HE 


to sarebbe | 
feme all'alba ‘di. lu- , 
medi, scorso; ma solo ieri | 
i tre testimoni si sono 
ide cae ' infor 


SECOLO XUC 
40/6185 


ae war oes 


Sabato notte gli aloni di luce 


Gli Ufo sono 


Ma il fenomeno somiglia 


di Donatella Zorzetto 


ZEME -- C'erano ancora 
quattro aloni luminosi saba- 
to sera nel cielo della Lomel- 
lina. Quattro macchie bian- 
che che si rincorrevano in 
tondo congiungendosi e se- 
arandosi regolarmente. 
uando sono apparse, verso 
le 21.30, Renzo Bertazzo, 
proprietario . della tenuta 
agricola S. Alessandro di Ze- 


me, ricordando la strana 
esperienza della settimana 
corsa ha chiamato a raccol- 
ta i giorna della carta 


Stampata e della televisione: 


«Se quelli sono Ufo —ha ur- 
lato nella cornetta— non vo- 
glio essere l’unico ad accer- 
tarlo, dovete esserci anche 
Vol, vi aspetto subito a casa 
mia». 

Da Zeme alla cascina S. 
Alessandro ci sono tre chilo- 
metri di strada sterrata im- 
mersi nel buio più assoluto. 
Già da lì, senza i lampioni e 
le luci delle automobili che 


14 anni, 
nel grande cortile della tenu. 


ta, munita di a, faceva 
Strada ad una decina di per- 
sone che erano arrivate da 
poco per vedere gli Ufo in 
Cielo. Ma era visibilmente 
delusa: «Non sono quegli og- 
getti che avevo visto sabato 
scorso —ha commentato— 
queste possono essere vera- 
mente i fari di quella discote- 
ca vicino a Casale di cui si 
arlava». In effetti gli aloni 
uminosi non uscivano dalla 
loro traettoria ripetendo sem- 
re gli stessi movimenti 
Duet gioco di figure poi ha 
richiamato altra gente da Ze- 
mc e da Candia. Tutti sono 
accorsi alla cascina S. Ale: 

ndro come se solo da quel 


Pao- pu. 18-10- PE 


- MM ps 


sono stati avvistati di nuovo e la gente discute 
tornati a Zeme 


proprio ai fari di una discoteca 


punto si potesse vedere l'in- 
tero spettacolo. E i commen- 
ti si sprecavano. «Io queste 
luci le ho già viste tra Terra- 
nova e Casale — diceva un 
agricoltore— sono i fari della 
discoteca. A Terranova si ve- 
dono benissimo». «Sono fari? 
E allora perché non si vede 
l'intero fascio di luce —repli- 
cava սո amico— io credo 
che siano Ufo, peo per es- 
serne certi dovrebbero avvici- 
narsi un po’ di più». 

Tra la confusione e i mille 
dubbi che la curiosità può 
creare la popolazione di Ze- 
me fa a gara a chi vede di 
più esagerando anche un po’ 
nei particolari. 


“a Provincia 


Le prime reazioni agli Ufo avvistati a Zeme 
Danzavano sulle case 
ma invisibili al radar — 


GLI UFO hanno danzato 
sulle case di Zeme ma non 
sui sofisticati monitor elettro- 
nici del centro radar di 
Gambolò, che si trovg solo a 
qualche chilometro di distan- 
za. Il comandante della ü 
portante base dell'areonauti- 
ca Giancarlo Farina cade let- 
teralmente — dalle nuvole, 
quando gli si parla di Ufo. 
«Nella notte di sabato la 
nostra sala operan non ha 
registrato ni di anormale 
— spiega gentilmente — Sui 
nostri schermi non è apparso 
nulla, che non fosse previ- 
sto». Il maggiore Farina è da 
[i mesi al comando della 
ma finora non ha mai 
dovuto occuparsi di avvista- 
menti ufologici. «Qui è la 
prima volta che sento parlare 
di questi fenomeni — precisa 
— ma in altre basi dove ho 
lavorato c'erano state richie- 
ste di accertamenti su avvi- 
stamenti ma non si era mai 
venuto a capo di niente». . 
Se gli occhi elettronici del- 


^a base non hanno segnalato 
ipea degli alieni quelli 
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Vigevano e 


La cascina dove sono avvenuti gli avvistamenti 


umani degli zemesi, che dico- 
no di aver visto i dischi lu- 
minosi, non hanno ancora 
cancellato l'immagine straor- 
dinaria che hanno colto. _ 
Infatti tutti i testimoni 
oculari hanno ancora confer-, 
mato e I c volta ufficial- 
mente ad un sottufficiale dei 
carabinieri le caratteristiche 
dell’ avvistamento: quattro 
oggetti rotondi che in un 


.- =n 


denti. Dal punto di vista 
ufologico l'avvistamento di 
Zeme rappresenta «un classi- 


ci 
a 


Lomellin 


co». Lo spiega Tullio Bolo- 
igevanese docente di 
matematica, scrittore del ge- 
mere «fantasy» e appassiona- 
io cultore dí tutto ció che si 
riferisce al mondo dei miste- 


ri. 
«Anche se non è possibile 
individuare delle costanti 
ise in questi temi le mo- 
lità di avvistamento sono 
quelle solite — spiega Bolo- 
a — la grande diffusione 
ji luce ed il movimento vor- 
ticoso degli oggetti rappre- 
sentano elementi di osserva- 
zione molto diffusi». À 
Ma a Vigevano c'é chi gli 
Ufo li avrebbe visti proprio 
da vicino. E' successo quat- 
iordici anni orsono, come si 
puó dedurre dal ricco archi- 
vio di dati della libreria 
«Omodeo». Uno studente 
d'ingegneria Roberto Stona, 
abitante in via Rossini, vede 
a poche decine di meiri un 
oggetto che emette luci inter- 
mittenti mentre due anni do- 
po l'Ufo si fa notare addirit- 
tura a mezza città. 


